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Ordinations 
sacerdotales à 
Willow-Bunch 


8, Exe Mgr M-J. Lemieux, 
OP, évêque de Gravelbourg, «| 
élévé à la prétrise, dimanche der 


Séminaire de St-Bonifsce, MM 
les abbés Roger-Ignace Lemieux 


violences des vaincus.” 


et Francçcois-Marie Blanchard. 


| peuples. 


| vères à l'adresse des vainqueurs: 
|“Nous connaissons trop bien, a- 
t-11 dit, l'importance et la gra- 
vité des horreurs indicibles par 
| lesquelles un système adminis- 
|tratif défait a couvert de dé- 
solation la face de l'Europe et 
Nous ne vouloris aucunement a- 
| baisser l’entassement de ses res- 
| ponsabilités. 

‘Mais comment à leur tour les 
nations victorieuses peuvent-el- 
les adopter ou tolérer les métho- 
des de haine et de violence avec| 
lesquelles ce système a vécu et se 
servir des armes dont l'usage en 
| d'autres mains a soulevé leur 
ds indignation?” 


M. l'abbé K. Lemieux 


qu'elles sont leurs alliées. 

Le Saint-Père s'est préoccu- 
pé spécialement du sort de la 
famille et de la femme en ces 
temps de pénuries d'habitations 
et de ravitaillement. 

“L'avenir, dit-il, appartient 
aux croyants et non aux scepti- 
ques. L'avenir est aux énergi- 
ques qui espèrent audacieuse- 
ment et non aux timides et aux 
irrésolus, L'avenir couronne ceux 
qui aiment et non ceux qui haïs- 
sent. La mission de l'Eglise loin 
d'être révolue l'appelle à de nou- 
veaux travaux et de nouvelles 
| entreprises.” 


L'abbé Lemieux est né à Wii- 
low-Bunch, Sask., le 5 juillet, 
1921, Il ft ses études primaires 
chez les Filles de la Croix et ses 
études secondaires au collège de | 
Gravelbourg. Il fit trois années de 
théologie au Grand Séminaire de 
Grave sa dernière année 


72 et sa: 
au Grand inaire de St-Nor-| chrétiens de coopérer sans ré- 


| La liberté devrait être le fruit | 


|ne peut fleurir que là où règnent | 


Texte intégral du discours 
papal 
Voici le texte in extenso de 
| l'allocution du pape Pie XII aux 
La justics prévient les |membres du Sacré Coïlège à l'ot- 
révolutions |casion de ia fête de saint Eu- 
Le pape a demandé à tous les! gène: 
“Une fois de plus, le retour 
| serve et sans crainte à la réali-| de la fête de notre saint prédé- 
sation d'un ordre public qui!cesseur et céleste patron nous 
urrait procurer dans la plus offre l’occasion d'aborder un peu, 
arge mesure possible une saine |avec vous, vénérables frères, les 
et juste économie en sorte que | importantes questions que soulè- 
ceux qui tirent profit de la lut-| vent les graves événements de 
te des classes se voient enlever | l'heure présente, ainsi que les 
l'occasion et déshérités de ce|dangers qui menacent le mon- 
monde en leur représentant la foi! de entier. Que cet épanche- 
chrétienne et l'Eglise catholique} ment cordial de Notre âme et 
comme leurs ennemies alors (Suite à la septième page) 


Le Canada et le Saint-Siège 
Les intérêts diplomatiques du Canada 


par Thomos GREENWOOD 
(Spécial à ‘’La Liberté et le Patriote") 


exquis de la victoire mais elle! 


le bon droit et la loi, 


| 


PROVINCIAL ! 


LIBRAF 


: 


MA! 


"ERTÉ“«PATRIOTE 


NOTRE FOI, NOTRE LANGUE! 


DIEU ET MON DROIT! 


WINNIPEG, MAN., VENDREDI 6 JUIN 1947 


Des millions d'êtres sont 
encore opprimés -- Pie XII 


sier. deux sémineristes du Grand | Le Saint-Père demande aux nations de renouer leurs relations pacifiques 
d'avant-guerre — ‘Les vainqueurs imitent les méthodes de haine et de 


CITE DU VATICAN -- Sa Sainteté le pape Pie XII a conseillé, lundi, aux gouverne- 
ments de ne pas laisser perdre l’occasion de rétablir des relations normales entre les 


“Il se pourrait — Dieu nous en préserve — que ce soit ia dernière”, a dit le Saint-Père | 
|prenant la parole à la radio à l'occasion de la Saint-Eugène ( Le Souverain Pontife est |’ ex-| 
cardinal Eugenio Pacelli). Il avait reçu les bons souhaits du Sacré Collège présentés par 
son doyen le cardinal Granito Pignatelli di Belmonte, âgé de 96 ans. 
| Le pape a eu des paroles sé-x 


La souscription pour 
Radio-Saint-Boniface 
dépasse $18,500 


tions: 
Reporté $18,562.67 
St-Eustache (216.00) 10.00 
St-Boniface (4542.35) . 10,00 
Léo Garezu, Sacré- 
Coeur (262.50) 5.00 
TOTAL $18,587.67 


Comme nous l'zvons dit et 
répété, nous nous rendrons au 
but coûte que coûte, Cette se- 
maine, nos artistes visiteront 
les paroisses de Lourdes et de 
Somerset et y donneront leur 
représentation coutumière, Un 
rapport de ces journées sera 
donné la semaine prochaine, 


Paroles réconfortantes 


sur l'avenir de la France se 
QUEBEC-“Il n'y a pas à!enseigneront la deuxième langue o 


| 
| 


| 


| 


| 


| 
| 


Jeunes Polonaises à St-Georges de Beauce 


Les jeunes filles d’origine polonaise qui sont arrivées à St- 
Georges de Beauce, récemment, pour y travailler dans les moulins 
de M. Ludger Dionne n'erf reviennent pas d'être traitées comme 
des êtr2s humains, On voit sur cette photo l'une de ces jeunes 
filles, Bovnistawa Fermalik, qui examine l'une des robes qu'elle 

pourra porter à l'avenir. Mlle Fermalik est photographiée avec 
ss Rév. Sr Saint-Egide, supérieure de l'institution où demeureront 
unes filles pour les deux save mg années de leur séjour 
anada. Des professeurs de de sachant le polonais leur 
icielle du pays. Toutes les 


craindre en France une intrusion | jeunes filles sont catholiques. 


Voici les nouvelles souscrip- 
du communisme, Vous qui aimez 
la France, vous pouvez être sûrs 


qu'elle restera digne de son pas- 


heurs qui ont fondu sur elle, les 
soucis du ravitaillement, du vé-| 
tement, du chauffage, les soucis 
de toutes sortes, qui ont surgi 
après la guerre, ont pu laisser 
la porte entr'ouverte à des aven- 
tures fâcheuses. Mais je puis 
vous affirmer que la porte n'est 
demeurée qu'entr'ouverte, seu- 
lement à des aventuies dange- 
reuses. Jamais la France ne sera 
la proie de l'idéologie commu- 


Pendant que d'humbles pè- 
lerins et de grands dignitaires 
ecclésiastiques se préparent à 
traverser océans et ntières 


pour assister au C ès 
marial les 


Otta 
, auront la - 
Les À d'a pans voa des nomina- 
catives dans la hié- 
por À du pre Les cadres du 
haut cler seront probable- 
ment complets pour les journées 
mémorables consacrées à la 
gloire de la sainte Vierge et aux 
prières pour la paix du monde, 
Au moment où le Canada fera 
sa consécration collective au 
Coeur Immaculé de Marie, il 
serait si consolant que notre | 
pes puisse être ufficiellement 
é au Saint-Siège par un échan- 
ge de représertants diplomati- 
ques. Mais cette joie nous serait 
probablement refusée, à en croi- 
re leg indiscrétions faites sur les 
intentions du geuvernement ca- | 
nadien à cet égard, En effet, les | 
journaux annonçaient récem- 
ment que le Cabinet fédéral | 


M. l'abbé F, Blanchard 


L'abbé Blanchard naquit à 
Duck Lake, Sask., le 5 0 octobre 
1916. Il fit ses études élémentaires 
à l'école des Soeurs de la Présen- 
tation à Duck Lake, et ses études 
classiques au scolasticat-séminaire 
de Beauval, Sask, Il fit ses études 


philosophiques et théologiques au 
Ecolastse rat du Sacré-Coeur, à Le- 
bret, Sask., aux Grands Séminai- 
res de Gravelbeurg et de St-Bo- 


| 
niface. 
| 
| 


NDLR-—En raison de l’abon- 
dance des matières, nous de- 
vons remettre à la serr aine 
prochaine la publication de 
l'article de M. Louis Budenz 
sur le communisme, qui parait 
habituellement 
_page. 


en première 


niste telle que conçue par Marx 
ou Lenine.” 

Voilà les paroles réconfortan- 
tes pour les amis de la France 


n'aurait pas encore décidé d’en- 
Jap un représentant diploma- 
Le au Vatican, bien que cer- 


de ses membres aient jugé a prononcées à l'issue d'un| 4 
que cela soit pe: ARE ou intime, récemment, M, 
Cette nouvelle F4 Paul Hugon, de Paris, qui: 
Pa pepe 07 cs du B où il a rempli 
sg. s9. #mbamadeur au mission importante. 
Vanier, pat die vu en Ce Pr rard était donné au 


France, soient transférés au Va- 
tican. On ne prévoit pas de chan- 
gements dans ces postes, en ce 
moment. Cela pourrait d'’ail- 
leurs se comprendre pour celui 
de Paris; car la préparation des 
traités avec l'Allemagne exige 
une certaine continuité dans 
l'entourage des diplomates qui 
auront à entamer les dernières 
négociations. Mais il serait dif- 
ficile de croire que le Canada 
ne »ourrait organiser son per- 
sonnel diplomatique pour ren- 
dre possible l’envoi d'un repré- 
sentant auprès du Saint-Siège, 
si le gouvernement veut laisser 
entendre que ce serait la prin- 
cipale cause de son indécision. 
(Suite à la septième CEE 1000rn)  (Ouite à 14 sepUitme page) : . Ques. . ..  . .… |les-papes-dans leurs Encycliques, !:vegh6, J0nQl qoir, :  ;, 5 MMS PE 


Château Frontenac en l'honneur 
de M. Hugon par l’hon. Antonio 
Talbot, qui avait réuni un groupe 
de convives de toutes les sphères 
de l’activité québécoise pour 
rencontrer l'éminent visiteur, 


Aide suspendue à 
la Hongrie 


WASHINGTON-—Le secrétai- 
re d'Etat George-C. Marshall a 
ordonné de suspendre la remise 
de la moitié inemployée d'un cré- 
dit de $30,009,000 à la Hoi grie où 
un régime communiste vient de 
s'établir avec la connivenez des 


sé et de ses traditions. Les mal- 
| soviéti- 


autorités d'occupation 


ques. 


| 


Les hôpitaux catholiques 
et le juste salaire 


SEATTLE — Le R. P. Jérome demandant en À samsan stricte un 
L. Toner, O.S.B., professeur de |salaire famili 


relations industrielles au collège 2 S ra XI pouvait volr.à maine 

St-Martin, Lacey, Wash., a décla- | nan Rure & e de 

ré pe congrès annuel de | boite communiste et aieris con” 

estern Conference of the “ 

h » |tre l'Eglise et les patrons catho- 

Association" | “son coeur serait brisé. Sa- 

tan aveuglera-t-il longtemps ‘en- 
core nos coeurs aux en 


loyés, même si pour cela ils| jé 
doivent wep nter leurs taux, 
es 


" “La lutte pour faire accepter ce 
principe vous rendra à peu près 
aussi pulaires que Notre-Sei- 
nr orsqu’il a chassé les ven- 

eurs du temple, ou qu'un doc- 
teur catholique quand il refuse 
de faire une opération à l’encon- 
tre des lois divines dans un hô- 
pital de comté, ou que vous-mê- 


Le type de jeunes gens 
dont nous avons besoin 


QUEBEC-—“Dans les temps 
troublés que nous traversons, 


mes quand vous refusez à cer-|nOus avons besoin de jeunes qui 
tains médecins de votre hôpital aient des âmes saines dans des 
corps d'athlètes et qui soient 


de faire ce que leur profession 
À en dans les autres hôpitaux.” 

el est l'avertissement que le Pè- 
re Toner a donné aux dirigeants 
des hôpitaux catholiques. 


“Mais, continua-t-il, la popu- 
larité ne doit pas être votre li- 
gne de conduite; celle-ci doit ê- 
tre la loi de Dieu, exprimée par 
les papes dans leurs Encycliques, 


capables de revendiquer les 
droits du bien là où la vertu 
est attaquée et -là où le vice 
veut régner”, a dit S., Exc. Mgr 
G.-L. Pelletier, vicaire capitulai- 
re, en présence de plus de 500 
gymnastes des patronages de St- 
Roch, St-Vincent-de-Paul et La- 
val, réunis en face de l'arche- 
vêché, lundi soir. 


PRINCE-ALBERT, Sask. 


“ 
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Aucune liberté 


WINNIPEG — Parlant sur les!S. Exec. Mgr N. Savaryn, O.S.B. 
ondes du poste CKY, de l'église | M. le curé, le R. P. J. Senkiw, a+ 
catholique grecque St-Nicolas, le dressa la bienvenue au cardinal 
dimanche ler juin, S. E. le cardi-| Son Eminence prit la parole à 


nal Eugène Tisserant a décrit la |la fin de la messe, Toute la céré- 


persécution des Ukrainiens ca- 
tholiques de l'Europe orientale, 
telle qu'il la connaissait d'après 
ses observations personnelles et 
les rapports authentiques venus 
à sa connaissance. 

Son Eminence a loué le travail 
de son ami, l'illustre Métropoli- 
tain Szeptycki, jusqu'au début 
de la deuxième grande guerre, 
et demanda à son auditoire de 
recueillir des renseignements et 
de répandre la vérité, et d'aider 
le Saint-Père en lui fournissant 
le matériel nécessaire pour venir 
en aide aux affligés. 

“Nous avons confiance, dit Son: 
Eminence, que nous réussirons 
à prévenir le rapatriement forcé 
de ceux qui sont encore en Euro- 
pe occidentale.” 

Le cardinal Tisserant, secrétai- 
re de la Congrégation Romaine 
our l'Eglise Orientale, visite ac- 

uellement les centres catholiques 
du rite grec au Canada et aux 
Etats-Unis. La première ville où 
il s'est arrêté fut Winnipeg. A- 
près avoir assisté à la messe dans 
trois des églises ukrainiennes ca- 
tholiques de la ville, Son Emi- 
nence s'est rendu à l'église St- 
Nicolas, pour assister à la grand'- 
messe pontificale, célébrée par 


| ministre), 


|monie fut UNS au poste 


CKY. P. R. Miller, OS.B, 
du 2" St Thomas More, de 
Saskatoon, était le commenta- 
teur, 

Dans la soirée, Son Eminence 
fut l'invité d'honneur à un ban- 
quet organisé par le Conseil ca- 
tholique des Ukrainiens au Ca- 
nada, aidé d’autres organisations, 

Des souhaits lui furent adres- 
sés par M. W. M. Wall, l'hon. R. 
F. McWilliams, l’hon., C. Rhodes 
Smith (représentant du premier 
le maire Garnet Coul- 
VG. P.D. 

G. Caba- 


ter, Mgr A. Benoit, 
(représentant de Mgr 


na), S. Exec, Mgr Neil Savaryn, 
OS.BM. (représentant de Mgr 
Lädyka), et John Kozoriz, Dans 


une brève allocution, Son Emi- 
nence démontra l'incompatibili- 
té qu'il y a entre le christianisme 
et le communisme, et demanda 
à tous les chrétiens de serrer les 
rangs. 

Le banquet fut suivi d'un con. 
cert dans l'Auditorium de la vil. 
le. La chorale catholique ukrai- 
nienne exécuta quelques chents 
et M. John Nowosad Jut une «- 
dresse, Son Eminence partit le 
même soir pour Yorkton, Edrm.on- 
ton et Mundare. 


Jubilé d’argent sacerdotal 
de M. l’abbé G. Poitras 


Les 21 et 22 mai derniers, la 
paroisse de St-Malo a vu se dé- 
rouler de magnifiques célébra- 
tions à l'occasion du jubilé d'ar- 
ent sacerdotal de son curé, M. 

‘abbé G. Poitras. En effet, plu- 
sieurs membres du clergé, des 
confrères du jubilaire, des pa- 
rents et des amis, ainsi que des 


le 21 mai, un groupe d'anciens 
élèves de St-Malo, ainsi que les 
élèves actuels, offrirent leurs 
hommages à leur pasteur en exé- 
cutant un drame ‘‘Sacerdoce”, en 
3 actes, ainsi que d'autres saynè- 
tes, monologues, etc, 
L'interprétation des exécutants 
fut parfaite à tous points de vue, 
L'on eut que des louanges à leur 
offrir, de même qu'aux religieu= 
ses qui les avaient si bien prépas 
rés. L'on sentait que leur coeur 
voulait traduire exactement ce 
qu'ils ressentaient à l'égard de 


celui qui se dévoue au bien de 
leurs âmes. 
Jeudi 22 mai 


Le lendemain, la journée coma« 
+ nça par une messe solennell 
e s'&T Er > le dass, a 

u 
diacre, et de M Pate + U: Forest, 
curé de St- Norbert, comme sous- 
diacre, 

S. Exc. Mgr G. Cabana, retenu 

ar la maladie, délégua Mer A. 

enoit, V.G. PD, pour le rem 
placer. 

Le sermon de circonstance fut 
donné par M. l'abbé E. Lavoie, 
curé de Somerset, qui choisit 
comme texte: “Nos curés et les in- 
dt spirituels de leurs ouail- 
es 

Le chant pendant la grand'« 


M. l'abbé G. Poitras 


paroissiens de St-Malo et d'au- 
mn : eg + ee où Manitou, 
omerset, Sioux Lookout — où|messe fut exécuté par les élèves 
M. l'abbé Poîtras fut autrefois du couvent, sous in dents des 
curé — se réunirent à St-Malo | religieuses. Ils firent entendre la 
our offrir au héros de la fête] [Suite à la neuvième page] 
eurs voeux et félicitations. hé Mad mc ct es 
Les fêtes débutèrent par une 
séance, la veille du jour anniver- 
saire de l'ordination sacerdotale 
du jubilaire. À 8 heures du soir, 


OTTAWA — Le cardinal Jo- 
sef Mindszenty, archevêque d'Es- 
ztergnm et primat de la Hongrie, 
assistera au Congrès marial, 


La vérité sur la venue des cent jeunes Polonaiïises au Canada 


OTTAWA — Quand on leur parlera d'immigration, les Ca- 
nadiens français sauront désormais à quoi s'en tenir, Ils sauront 
que l'immigration est une chose louable lorsqu’e:le peut ajouter 
aux effectifs du groupe de langue anglaise, qu’elle est condam- 
nable du moment qu'elle amène des gens susceptibles de s’incor- 
porer au groupe français. De ce point de vue, le débat qui s'est 
déroulé, lundi dernier, aux Communes sur les ouvrières polonai- 
ses que M. Ludger Dionne est allé recruter dans les camps de 
réfugiés de l'Europe, est nettement révélateur. La question ra- 
ciale et religieuse n'a pas été soulevée au cours du débat, mais 
elle a été plus d’une fois effleurée et elle était constamment sous- 
entendue, Les arguments administratifs et syndicalistes invoqués 
n'étaient que des prétextes. 

Accusations fausses 

Le député libéral de Beauce, M. Dionne, a été la cible de toutes 
les attaques imaginables à la Chambre et dans la presse anglaise 
depuis que son projet a été connu. On l'a traité de trafiquant | 
d'esclaves et on a colporté toutes sortes d'inexaciitudes avec la | 
plus entière mauvaise foi, On a laissé entendre que ces pauvres | 
réfugiées ne recevraient que deux ou trois dollcrs par semaine, | 
qu'il leur serait interdit de se marier avant l'expiration de leur 
contrat, on a répêté qu'il leur avait interdit le rouge à lèvreseton | 
a même insinué qu'il avait choisi les plus jolies pour voyager 
avec lui. Le chef de la C.CF., M. M. J. Coldwell, qui est ordinai- 
rement modéré et circonspect dans ses déclaratio»:, a affiché, lui 
aussi, la plus entière mauvaise foi dans son discours en prenant | 
pour acquis tous les potins qui avaient circulé et en omettant de 
tenir compte des rectifications apportées par l'intéressé aussi 
longtemps que les députés ministérieis ne l'interrompaient pas 
pour les lui rappeler, 

Pourquoi le projet est condamnable 

Que les motifs fussent purement égoïstes ou à la fois intéres- 
sés et humanitaires, on ne saurait nier qu'il a pris toutes les dis- | 
positions possibles pour assurer le bien-être moral et matériel | 
de ses nouvelles employées. Il les a habillées, il a retenu pour les 
transporter luxueux avions des lignes aériennes Air-Canada, 
il avait des autobus pour les recevoir aux aéroports. Il les logea 
dans un demeureront ensemble pendant la période | 
le français et s'adapter au:: habitudes 
ouver isolées et dépaysées dans des mai- 
les connaîtraient l'ennui. Jamais un projet 


mmi- 


les 
foyer où elles 
nt appréndre 


de se tr 


ou eues aGevr 


u pays qu eu 


où el 
tion n'a êté mieux conçu puisque les nouvelles i 
en arrivant du travail, du logement et d'une 


sons de pension 
d gra 
grantes sont assu: 


mn 


ces 


| Si les jeunes immigrantes eussent été protestantes et anglaises aurait-on dénoncé avec autant de vigueur 


le plan de M. Dionne? Lo question religieuse et raciale égare l'élément anglais et protestant. 
La lutte entre les syndicats neutres et catholiques explique l'opposition des unions 


ouvrières. 


Mises au point de l'hon. Louis St-Laurent. 


Démasquons l'hypocrisie et révélons les véritables motifs 


atmosphère favorable pour s'acclimater. Ce projet est condam- 
nable parce qu’il a été mis à exécution par un industriel de lan- 
gue française et parce que les immigrantes se trouveront dans 
un foyer dirigé par des religieuses. Il sera intéressant de voir si 
l’on s'ingéniera ainsi à chercher des sujets de critique lorsque 
l'on amènera dans quelques semaines, 1,400 réfugiés dans les 
camps de bûcherons de l'Ontario et 1,000 agriculteurs hollandais 
pour travailler sur les exploitations agricoles ontariennes, 

Les Canadiens français ont toujours été instinctivement ho- 
tiles à l'immigration, parce qu'ils sentaient que le mouvement 
était dirigé contre eux, qu'il ne visait qu'à les noyer. Ils peuvent 
maintenant être sûrs du fait. lis doivent payer: de leurs deniers 
pour l'immigration qui fait l’affaire des autres, mais il leur est 
interdit de pratiquer la sorte d'immigration qui pourrait leur 
convenir, 


M. M. J. Coldwell s'égare 


Le chef de la C.C.F., M. Coldwell, a demandé la suspension des 
affaires ordinaires de la Chambre pour discuter une question 
urgente — à savoir la permission accordée par le gouvernement 
à certains industriels de choisir des réfugiés et les amener tra- 
vailler au Canada sous contrat. Il a soutenu que l'arrêté minis- 
tériel qui avait autorisé M. Dionne à recruter des ouvrières en 
Europe, était contraire à l'une des dispositions de la loi d’immi- 
gration qui interdit aux individus de payer le transport d’immi- 
grants qu'ils ont embauchés à l'étranger. Il a affirmé que le gou- 
vernement aurait dû enquêter avec soin sur la situation à la fila- 
ture de M. Dionne, qui a vu passer 525 ouvrières qui sont parties 
au cours de l’année précédente, Il a commenté avec indignation 
un passage d'une lettre de M. Dionne au ministère de l’Immigra- 
tion où il dit qu’il éprouve de la difficulté à recruter des ouvriè- 
res parce que les gens ont trop d'argent. Il à cité des comptes 
rendus de journaux pour affirmer que ces jeunes ouvrières de- 
vraient rembourser le prix de leur passage à même luur salaire, 
soit environ $300 et qu'il leur était interdit de se marier. Il a 


cité des déclarations d'anciens employés et de chefs syndicalistes 
pour démontrer. que les ouvriers de M. Dionne étaient mal payés. 

Il est vrai, de poursuivre M. Coldwell, que l’on a pris des dis- 
positions pour accueillir ces jeunes Polonaises, Je ne sais pas dans 
quelles conditions elles seront appelées à vivre, mais je présume 
que ces conditions seront bonnes, matériellement et moralement, 

Cela ne modifie cependant en rien la situation, Et je voudrais 
ajouter que personne ne saurait m’accuser d'entretenir des pré- 
jugés religieux. Je voudrais rappeler qu’en 1920 et 1921, lorsque 
j'étais l’un des officiers de la Fédération des instituteurs dans ma 
province et que l’église anglicane, à laquelle j'appartiens, a voulu 
faire venir des instituteurs sur une base confessionnelle, je me 
suis opposé à ce mouvement parce que j'estime que la religion 
ne devrait pas entrer en ligne de compte lorsqu'il s'agit de faire 
entrer ou d'employer des gens dans le pays où je vis.., 

M. Louis Saint-Laurent 

C'est le ministre des Affaires extérieures, M. Louis St-Laurent, 
qui a pratiquement mis fin au débat. Il a rappelé que le gouver- 
nement avait supprimé il y a quelques mois les obstacles juridi- 
ques à l'entrée des réfugiés au Canada, mais que cela n'avait pas 
supprimé les obstacles physiques qui ont empêché les immigrants 
possitiles de se prévaloir des nouveaux règlements, Il a fait ob- 
server que M. Dionne n'était pas le seul employeur qui s'était 
adressé au gouvernement en disant qu'il pouvait garantir l’em- 
ploi et le logement aux ouvriers étrangers dont il avait besoin. 

M. St-Laurent s’est demandé s'il fallait blâmer le gouverne- 
ment de ce que 100 jeunes filles aient été tirées des camps de 
réfugiés et amenées au Canada. Il a demandé s’il fallait les ren- 
voyer parce qu'elles ont été plus chanceuses que d'autres qui 
voulaient venir et qui n'ont pu en trouver le moyen. Il est re- 
grettable sans doute, dit-il, que la situation des transports n'ait 
pas permis la venue en plus grand nombre de ces réfugiés, mais 
il faut se réjouir de ce qui a été fait. 

M. St-Laurent a poursuivi en disant que la plupart des gens 


qui travaillent pour le compte de M. Dionne appartiennent à des 
familles de la Beauce, qui sont toutes parentes entre elles et qui 
l'ont élu. Il faudrait être bien pauvre politicien pour exploiter 
ses électeurs surtout lorsque ces électeurs sont tous parents entre 
eux. Si les ouvrières se succèdent en si grand nombre à la filatu- 
re de M. Dionne, c'est qu’elles considèrent cet emploi comme sai- 
sonnier, qu'elles viennent y travailler l'hiver et qu'elles retour- 
nent sur la terre paternelle l’été, comme le font d'ailleurs les 
bonnes de Québec qui viennent de la même région. 
Les termes du contrat 

M. St-Laurent a ensuite porté un gros coup à l'opposition en 
donnant lecture du contrat intervenu entre M. Ludger Dionne et 
le comité international des réfugiés. En vertu de ce contrat, M. 
Dionne s'erigage à assurer de l'emploi aux jeunes Polonaises pen- 
dant deux ans au moins, à les rémunérer selon l'échelle de salai- 
res en vigueur dans la région, et à acquitter leurs frais de trans- 
port sans exiger de remboursement. Comme tous les critiques du 
gouvernement et du député de Beauce avaient insisté sur le fait 
que M. Dionne se rembourserait de ses frais en les déduisant 
sur les salaires, ils ont été vivement décontenancés. M. Coldwell 
a fait observer que le contrat n'avait jamais été déposé et que 
l'engagement pris par M. Dionne vis-à-vis du gouvernement pré- 
voyait ce remboursement. M. St-Laurent a répliqué que le gou- 
vernement n'avait pas à s'excuser de cette autorisation, Si je me 
trouvais dans un camp de concentration, dit-il, et que quelqu'un 
s'offrit à m'avancer mon passage, je serais très heureux d'ac- 
cepter cette proposition. 

M. St-Laurent a conclu son discours en disant que les jeunes 
Polonaises semblaient avoir été fort bien accueillies à St-Georges 
de Beauce, où elles reçoivent le même traitement que le député 
du comté assure aux filles de ses électeurs. 

Le débat s'est ensuite terminé après deux autres discours pro- 
noncés par M. J. G. Diefenbaker, l’élégant francophobe qui ne 
rate jamais une occasion d’embêter les Canadiens français en se 
fendant de grandes déclarations sur la liberté et les droits de 
l'homme, et Mme Gladys Strum, qui a prononcé un plaidoyer 
puremetit humanitaire en disant que c'était au gouvernement 
de faire ce que M. Dionne a fait. 

Les Canadiens français savent maintenant à quoi s’en tenir sur 
la question de l'immigration. Tls sont également fixés sur les sen- 
timents de la C.C.F., qui ne saurait sûrement pas leur inspirer 
plus de confiance que les vieux partis. 

Pierre VIGEANT. 


Situé en face de l'Hôpital 


de Saint-Boniface 


Hôtel PARK Hotel 


Pour faire vos réservations signalez 202 348 
M. Marcel-J. Choiselat, propriétaire 


Le rendez-vous de tous 


les Canadiens 


| ADaRe } 


A St-Boniface 


TAXI 


M. l'échevin Fses, qui avait été 
| réélu pour un terme de deux ans, 
1947 et 1948, vient de démission- | 
ner. Îl faudra done tenir une élec- | 


tion en vue de remplacer cette va- | 
A lcance au conseil Les nominations | 
| auront lieu le 17 fuin, et les élec- 


tions seront tenues le 27 du mé- 
me mois | 

Fête du roi | 
| Lundi prochain étant le jour de 
Îla fête du roi, les bureaux de 
[VHôtel de Ville seront fermés 
Ltoute la journée 


Mon Guide au Cinéma 


| qi the Clouds Roll By 
[ie 2: Wonderful Life 
: 


201 348 


Service de 24 heures 
Voyages à lea campagne 


Lady 


The Brute Man 
7 |13 Rue Madeteine 


Soumissions pour charbon 


(Photo par Lane) 


Mile Flore Toupin 


vec le personnel du poste CKSB 


tres, lettres des directeurs de Ra- 
dio-Saint-Boniface, du directeur- 
gérant, du directeur des program- 
|mes . .. et parfois des annonceurs, 
| qui se risquent à solliciter une pe- 
|tite faveur pour un programme; 
mais ma tante Flore (comme un 
certain blanc-bec l'appelle) est 


Foits sur commande 


Mel-Ron Millinery 


271, ave Toché, Norwood 
REMODELAGE -— LINGERIE 
SACS À MAÏN 


De grâce, Jean 
Teantout, ne me 
dites pas que 
vous avez tant de 
monde que ça à 
CKSB? —- Et oui, 
cher monsieur 
l'interlocuteur, 


(Provinces de l'Ouest) 

Des soumissions cachetées, adressées 
au soussigné et portant eur leur enve- 
loppe, en sus de l'adresse, la mention 

mission pour charbon pour les 
Provinces de l'Ouest”, seront reçques | 


PRETS 
accordés sur fermes, à 5% — 
sur propriétés de ville à 414% 
Fermes à louer 
Pour plus de renseignements, 
s'adresser 


} w'A 3 heures pm. (heure avancée t 
de l'Est}, le jeudi 12 juin 1847, la | À 4 ALLARD tant que ça . . | toujours prête. 
édifices 1 ve " Le es ex éimen- (71 Ritchot St-Boniface mais rassurez-| Je vous assure Le les dactylos 
édifices tédéraux et fermes € 4 rue PétoDune 201 08 MD: 106 rs Lrouthoses tn DAS US eme devant 


tales des provi du Manitoba, de la 
Saskatchewan, de l'Alberta et de la 
Colombie-Britarnique | 

On t obtenir les formules de sou- 
sind.” ainsi que les spécifications | 
auxquelles sont jointes les conditions, | 
en s'adressant à l'acheteur, ministère | 
des Travaux publics, Ottawa, Ont, à 
l'architecte régional résident, Winnipeg, 


quelques chroni- | une besogne aussi fiévreuse. 


Lg , A part cela, notre secrétaire _ 
personnel de vo- | c'est là son titre officiel — s'occu- 
tre poste (pe de la comptabilité; c'est elle 
Et cette semaine, qui donc au: | Aui nous rend visite pe ve fois le 
rons-nous le plaisir de rencon-|MOis pour gratifier chacun des 

|membres du personnel d'une pe- 


N'envoyez pas de lettres. — Faites 
vos demantes personnellement. 


Avis donné -ontormément 
ou statut ‘The Trustee Act’ 


CONCERNANT LA SUCCESSION DE | 


Man. à l'architecte régional résident t + 
toon, Sask. à l'architecte régional! FEU JOSEPH-JEAN-BAPTISTE LA-|trer? : D 
Co, ARE RE MONAORE, Ce |  ReEardez simplement le pho. | mane fe bte DÉRUMAE 
1 dent, Victoria, C.-B -Bontface ovince À "i-de ps ” là, | itena : PSE 
teste régional résiden to ci-dessus la réponse est là, |Ê£ 2 Fnelien ee Lie: 


fons doivent être faites | plätrier 

pe M — fournies par le minis-} Toutes réclamations contre ladite suc- 
tère et en conformité des spécifications | cession devront ètre envoyées à MM. 
ministérielles et conditions qui y sont} Beaubien, Griceson et Monnin, Cham- 
jointes. Les marchands de charbon doi-|bre no 4, 431, rue Main, Winnipeg, 
vent donner dans leur soumission le! Manitobs, le ou avant le 7ème jour de 
numéro de leur permis. | juillet 1947 

Le ministère se réserve le droit d'exi-| DATE à beau +: Manitoba, ce 5ème 
ger d'un adjudicataire quelconque, |jour de juin 1 7 
avant de lui donner une commande, un | BEAUBIEN, GRIERSON et MONNIN, 
dépôt de garantie sous forme soit d'un | Avocats de Joseph-Hercule-Napoléon 
chèque visé par une banque à charte |Léveillé, exécuteur 
canadienne fait à l'ordre du ministre 
des Travaux publies et égal à 10 pour- 
cent du montant de la soumission, soit 
des bons au porteur du Dominion du 
Canada ou de la Cie du chemin 1 
fer Canadien-National et de ses compa- 

ies constituantes dont le capital et 
Fntérét sornit garantis sans réserve par 
le Dominion du Canada, soit encore de | 
bons susdits pour une partie de la ga- 
rantie et d'un chèque tel que sus- 
dit pour la balance. 

Par ordre, 
7. M. SOMERVILLE, 
Secrétaire 


publies, 


claire, nette et belle (la réponse), 
— Bonjour, Flore, 
_——— Bonjour. 

Et cette salutation est accompa- 
gnée d'un sourire ouvert, enga- 
Erù pétillant, qui fait clignoter 

ien des yeux (des lentilles des 
D “oh photographiques), 


Coinme tu es belle, Ô Flore, en 
ces matins bénis! 

Tu apportes À chacun le denier 
promis. 

Et voilà Flore Toupin, c'est elle. 
Merci beaucoup de ton travail as- 
sidu, de ta coopération. Bonjour, 

t notre chère Flore se rend en- | Flore. Sois toujours, toujours é- 
suite dans son bureau où l'atten- | blouissante comme ton nom, et 
dent un nombre substantiel de let- | surtout . .. gare à la faune! 


Un rapport de la 
CHAMBRE DES 
COMMUNES 


Charmant, n'est-ce pas? 


par 
VOTRE DEPUTE 


au pos CHSB 


tous les mardis soirs à 9 h, 15 


| 
| 


Ministère des Travaux 
Ottawa, le 17 mat 1947 


d'améliorations 
locales 


AVIS est par les présentes donné que le Conseil 
de la Cité de St-Boniface à décidé d'exécuter et 


4 


nt 


exécutera l'amélioration locale suivante et prélèvera le coût de cette à 3 

eméliorotion contre les propriétés qui en bénéficieront comme une Le photographe de “La Liberté et le Patriote” n’a pu résister 
taxe de frontage pour una période de trois ans, à partir de l'année 1948, à la tentation de photographier ces trois bambins à la mine char- 
à moins que la majorité des propriétaires des terrains e1 question repré- mante qui prenaient part à la grande fête des enfants dimanche 
sentant trois-cinquièmes de la valeur de ces propriétés basée sur le dernier dans le Parc Provencher, Les parents de ces gentils en- 
dernier rôle d'évaluation de la Cité, protestent au Conseil contre fants recevront gratuitement un abonnement d'un an à La Liberté 


et le Patriote s'ils se présentent à nos bureaux d'ici le vendredi 


l'exécution de ce projet en dedans d'un mois de cet avis. L 
13 juin. 


Construction d'un trottoir de ciment de quatre pieds et demi de 
largeur sur le côté nord da la rue La Vérendrye, à nartir de l'avenue 


Taché à le rue St-Joseph. 
Coût: environ $898.70. 


Pour plus amples détails, s'adresser au Surintendant des Travaux 
Publies à l'Hôtel de Ville. 
PAR 


ORDRE 
Maurice PRUD'HOMME 
Greftier 


Hôtel de Ville, 
St-Bonitace, 
le 3 juin 1947. 


Cité de Saint-Boniface 


SOUMISSIONS 


Des soumissions, marquées “SOUMISSION POUR TROTTOIRS", seront 
reçues par le soussigné jusqu'à 5 heures du soir le mordi 10 juin 
1947, pour les améliorations locoles qui suivent : 


(1) trottoir de ciment, 5 pieds de largeur, 
sur le côté est de l'avenue Taché, de la 
rue La Vérendrye à la rue Hébert 


trottoir de ciment, 4 pieds de largeur, 
sur le côté est de l'avenue Traverse, 
de la rue Dubue à ka rue Niverville 


trottoir de ciment, 42 pieds de largeur, 
sur le côté sud de la rue Dubue, 
de le rue Des Meurons à la rue Youville 


trottoir de ciment, 42 pieds de largeur, 
sur le côté est de la rue Kenny, 
de la rue Marion à le rue Goulet 


trottoir de ciment, 44 pieds de largeur, 
sur le côté est de la rue Youville, 
de la rue Dubuc à l'avenue Yardiey 


Longuer approximative 


1,520 pieds 


721.85 


265.2 


517.5 


trottoir de ciment, 414 pieds de largeur, 
sur le côté ouest de l'avenue Pinedale 
de la rue Kirkdols à le rue Highfield 


590 


trottoir de ciment, 414 pieds de largeur, 
sur le côté ouest de l'avenue Pinedale 
de ln vue Walmer à le rue Kirkdole 595 


Chaque soumission devra être accompagnée d'un chèque certifié, eu 
de monnaie, au montant de 5% de la soumission. 


Pour plens, dévis et plus amples ' 
tement des Travaux Publics à l'Hôtel 


nts s'adresser au déper- 
Ville, 


PAR ORDRE 
Maurice PRUD'HOMME 


Hôtel de Ville, 
$t-Boniface, Mon. 


le 5 juin 1947, 


Congrès marial 
len Argentine 


BUENOS-AIRES -- Les mem- 
bres de la hiérarchie argentine ont 
émis une lettre pastorale conjointe 
demandant aux fidèles de pren- 
dre part au premier Congrès ma- 
rial qui sera tenu à Lujan, Argen- 
tine, en octobre. La lettre pasto- 
rale explique la vraie dévotion à 
la Vierge Immaculée, et ajoute 
que cette dévotion est une partie 
intégrante du christianisme, 


ETABLISSONS 


Pour acheter ou 


140, avenue Provencher 


Téléphone 


A8h. 


“Zézé — Le 


Entrée : 75c 
(Le représentotion 


Au Théâtre Le Paris 


220, avenue Provencher 


2 JOURS SEULEMENT 
Vendredi et samedi, 6 et 7 juin 


L'Union Théâtrale de Montréal 


présentera 
deux pièces de théâtre 
“Le Mortel Baiser” 
de Paul GURY 
et $ 


(Comédie) 

(taxe comprise ) 

Billets en vente maintenant au guichet du théâtre 
sera suspendue ces deux jours-là) 

Programme spécial pour les enfants 

Samedi après-midi, à 2 h. p.m. 

Entrée: 24c {taxe comprise) 
Les profits nets seront versés au Centre récréatif 
et aux Camps d'été de St-Boniface 


On cherche encore 
et toujours de l'huile 


| WASHINGTON — Le déperte- 
ment d’'arpentage géologique a- 
méricain recommande des fouil- 
les additionnelles pour trouver de 
nouveaux puits d'huile dans la 
région sud-est du bassin du Mi- 
chigan. Des recherches se pour- 
suivront dans la péninsule du sud 
du Michigan, dans la région nord 
“ UNE et le nord-ouest de 
"Ohio. 


NOS JEUNES 


vendre vos terres 


adressez-vous à 


ETABLISSEMENT RURAL 


St-Boniface, Man. 


Nous vous aiderons gratuitement de nos conseils 


St-Boniface, Man. 
201 212 


30 p.m. 


mort vivant‘’ 


cinématographique 


LA LIBERTE ET LE 


125-Les lurens de 1250 

800--Nouvelles 

805- Musique Choisie 

815-—Prière du matin 
muweal 


#3—Dejeune: 
# @0— Nouvelles 


115-Gaieté du bon 


décès 
S30-—Le forum écolier 
545--Nos disques en 


625-Nouvelles sport. 
6.30—Musique 
700— Nouvelles 
71.10—Intermède 
715—Un homme et 
son hé 
7.30—Tropicana 
145—Pot pourri 
musica) 
8.00-—Questionnaire de 
la jeunesse 
8.30--Concert Sympho- 
nique 
8.55—Voix du Québec 
9.00—Voix du pays 
9.30—Rêverie 
9.45—Intermède 
musical 
9.50—Nouvelles 
1000—Sur demande 
Il 


ale 

10.30— des émissions 
SAMEDI 7 JUIN 
7.30—Marches militaires 
7.35- -Les lurons de 1250 
8.00— Nouvelles 
8.05— Musique choisie 
8.15—2rière du matin 
830—Déjeuner musicai 
9.00—Nouvelles 
9.10—Chansonnette du 

Jour 
9.30-Club des 

Ménagères 
1000—Sur demande 
1030—Le Club Juvéniie 
11.00—Nouvelles 
11.05-—Concert léger 
1115—Dans un tour 

de vaise 
1130—Les plus beaux 

disques 
1200— Musique populaire 
1215-—En parcourant le 

clavier 
12.30—-Chansonnettes 
1.00—Nouvelles 
115— Musique de Sieste 
125—Rapport du grain 
130—A l'opéra 
200—Fin des émissions 
5.00—Marches Militaires 
5.05— Nouvelles 
5.15—Mon choix 
5.25—Evénements s0- 

ciaux et avis de 

écès 


d 
5.30—Le forum écolier 


115--Les virtuoses 
71M-A être annoncé 


916-—Chansonnette du | L ommentaires 
| des nouvelles 
| 900--Fin des êm 


805-—-Musique choisis 


crée aux malades | 21$—Prière du matin 
ue 1eche ette du 
A nsonn 
1208—Intermède er 
t le vs e Variété 
20-—Cu es 
+, ms Ménagères 
10.00—Echo 


11.00— Nouvelles 

11 05—Intermède 

11.15—Emission consa- 
crée aux malades 


à , 
, 11 30— Disques 

130— pe ps. - 1290—Marché des 

animaux 
00 Marches militaires | 1205 ntermède musica) 
EX: 20 À 7 À 12 15—En parcourant le 
€ Clavier 
525—Evénements s0- 12.30—Chansonnettes 
ciaux et avis de 1.00— Nouvelles 


115-Gaieté du hon 
vieux temps 
125-—Rapport du «in 
130— Extraits d'opéra 
200—Fin des émissions 
5.00—Marches Militaires 
$.05—- Nouvelles 
515-Mon choix 
525—Evénements So- 
ciaux et avis de 
décès 


5.30—Forum écolier 
5.45-—Nos disques en 
revue 
600—En Valsant 
625—Nouvelles sport. 
6.30—D'Artega présente 
1.00—Nouvelles 
110—Intermède musical 
715—Un homme et 
" son péché 
.30— Tronicana 
7145—A être annoncé 
8.00—Chefs-d'oeuvre de 
la musique 
830—Pst Pender 
845-Concert IlÂger 
8.55—La voix du Québec 
900—Musique populaire 
9.30——Amérique latine 
9.45—Intermède mus. 
9.50 Nouvelles 
10.00—Sur demande 
10.30—Fin des émissions 


MARDI 10 JUIN 


7.30—Marches militaires 
735—Les iurons de 1250 
8.00—Nouvelles 

8.05— Musique choisie 
8.15—Prière du matin 
8.30—Déjeuner musica) 
9.00— Nouvelles 
9.10—Chansonnette du 


jour 
9.15—Vogue et Variété 
930—Club des 
Ménagères 
1000—Echo Rural 
1i.00—Nouvelles 
11.05—Intermède 
11.15-Concert Léger 
11.30— Disques 
4 00—Marché des 
animaux 
12.05—Intermède musical 
1215—En parcourant le 
clavier 
12.30—Chansonnettes 
1.00—Nouvelles 
115—Gaieté du on 


vieux temps 

545—Nos disques en 125—Rapport du grain 
600—En Valsant 270 des émission 
6.25— Nouvelles ont annee 
6.30—Musique populaire 5.00—Marches Militaires 
7.00— Nouvelles 5.05— Nouvelles 
7.10—Intermède musical 5.15—Mon choix 

11 5.25—Evénements So- 

promenade 


130—Au music hall 
745—Musique sud- 


Caine 
8.00—Musique du bon 
vieux temps 

815—Concert Léger 
8.30—Musique 
845—Intermède musical 


9.00—Veillée du samedi 
a présente 


9.50— Nouvelles 
1000—Sur demande 


8 ale 
10.30— des émissions 
DIMANCHE 8 JUIN 
5.00—Orgue 
5.05—Nouvelles 
5.15—Concert léger 


L'occupation sur la 


ciaux et avis de 
écès 


d 
5.30—Forum écolier 
5.45—Nos disques en 
revue 
600—En valsant 
£ Nouvelles sport. 
Musique popuiaire 
7.00—Nouvelles 
1.10—Intermède musicai 
715—Un homme et 


son péché 
ent: ralliement du 

rire 
8.00—Le vieux raconteur 
8.15—Concert populaire 
8.30—Sérénade 
8.45—Amérique latine 
8.55—La voix du Québec 
9.00—Le Petit Théâtre 


Radio-Saint-Bon 


EE y français sur | #15-Collines 

ni2se Kies) : parlementaires 
VENDREDI € JUIN Dé | ne 
T130— Marches militaires S320— A 9 45- Musique 


1030-Fin des émissions 
MERCREDI 11 JUIN 


130— Marches militaires 
T35—Les lurons de 1250 
8 00— Nouvelles 

805— Musique choisie 
815-—Prière du matin 
830— Déjeuner musical 
2.00— Nouvelles 
910-Chansonnette du 
Jour 

P15- Vogue et Variété 
me - des 


nage 
10.00—Echo Rural | 
11.00 Nouvelles | 


du Canada 


animaux 
1205—Intermède musica: 
1215-En parcourant 

le clavier 


| 12.30—Chansonnettes 


100— Nouvelles 
115-—Gaieté du bon 
vieux temps 
125—Rapport du 
130-—Extraits d' ra 
200—Fin des émissions 
$.00—Marches Militaires 
505-Nouvelles 
5.15-—Mon choix 
525—Evénements So- 
ciaux et avis de 


cès 

530—Forum écolier 
545-Nos disques en 

revue 
600—En Valsant 
625—-Nouvelles sport 
6.30—Musique populaire 
7.00—Nouvelles 


rain 


1.10—Intermède musica: 
715—Un homme et 
son péché 
7.30—Amérique latine 
745—Pot pourri 
musical 
800—Talents de 
Chez-Nous 
815—Music Hall 
8.30—Concert léger 
8.45—Musique 
hawaienne 
8.55—La voix du Québec 
9.00—Chef-d'oeuvre de 
la musique 
9.30—Réverie 
945—Intermède mus. 
9.50—Nouvelles 
1000—Sur demande 


10.30—Fin des émissions | 


JEUDI 12 JUIN 


1.30—Marches militaires | 
735—Les lurons de 1250 | 


8.00—Nouvelles 
805—Musique choisie 
8.15—Prière du matin 
8.30—Déjeuner musicai 
9.00—-Nouvelles 
9.10—Chansonnette du 
our 
9.15— Vogue 
930—Club de 
Ménagéres 
10.00—Echo Rural 
11.00— Nouvelles 
11.05—Intermède 
11.15-Concert léger 
11.30—Disques 
1200—Marché des 
animaux 
1205—Intermède musica) 
12.15—Mélodies 
Hambleys 
12.30—Chansonnettes 
1.00— Nouvelles 
1.15—Gaieté du bon 
vieux temps 
125—Ruapport cu ain 
1.30—Extraits d'opéra 
200—Fin des émissions 


5.00—Marches Militaires 
5.05— Nouvelles 
5.15—Mon choix 
5.25—-Evénements So- 
ciaux et avis de 


5.30—Forum écolier 
545-—Nos disques en 


7.00—Nouvelles 
7.10—Intermède musical 
715—Un homme et 
son péché 
7.30—Amérique latine 
745—Concert Léger 
8.00—Le vieux raconteur 
8.15—-Music Hall 


8.30—Concert populaire 
8.55—La voix du Québec 
9.00—Musique 


9.30-—Céleste et Valentin 
9.45-—Intermède mus. 
9.50—Nouvelles 

00—Sur demande 


10 
10.30—Fin des émissions 


Les communistes 


et Variété) 
s 


fin en Italie 


LIVOURNE, ITALIE Les 
quartiers-généraux du secteur de 
la Méditerranée annoncent que 
deux généraux ont conféré ici le 
2 juin, conjointement avec le per- 
sonnel expert de l'Armée. Les 
deux militaires sont le général 
Jonn-C.-H. Lee, commandant du 
théâtre de la Méditerrannée, et 
le lieutenant-général Clarence 
Huebner, assistant - commandant 
en Allemagne, Un porte-parole 
militaire de Francfort, en Allema- 
gne, affirme que le but de cette 
conférence était de rédiger les 
derniers plans pour mettre fin à 
l'occupation de l’italie, fait atten- 
du d'ici 120 jours. 


Fête du Roi le 9 juin 


La fête du roi sera célébrée au 
Canada le lundi 9 juin. C'est ce 
qu'a décidé le Secrétariat d'Etat; 
cette date a été fixée par arrêté 
en conseil. 


Soyez 
prudents! 


Mettez vos fourrures 
et vos manteaux de drap 
en entrepôt 
dans les voûtes 
scientifiques 
de PERTH'S 


e À l'abri des mites 
e Protégés contre le vol 
e À l'abri du feu 


e Protégés contre la 
chaleur 


Pour livreur assuré 


Signalez 37 261 


PERTH'S 


auraient forcé Nagy 
là démissionner 


BUDAPEST — Le gouverne- 
ment de Hongrie a annoncé offi- 
ciellement la démission du pre- 
mier ministre Ferenc Nagy. Un 
informateur hongrois de haut rang 
dit que Nagy a été “en quelque 
sorte chassé de force” à la suite de 
ce que certains appellent “un coup 
d'Etat communiste”, 

Un aide militaire du président 
Zoltan Tildy, ancien chef du parti 
anticommuniste des petits propri- 
étaires terriens, a dit que les com- 
munistes ont l'intention de pous- 
ser leur révolution pacifique jus- 
qu'à ce que le président soit forcé 


aussi de quitter son poste ou bien | 


de les aider dans leur program- 
me, 

Le président Tildy est revenu à 
Budapest après un voyage du côté 
de la frontière autrichienne, ce 
qui.a surpris tout le monde, car 
on ne s'attendait pas à ce qu'il ré- 
intègre la capitale hongroise en 
zone russe, après s'être rendu aus- 
si loin que la frontière d'Autriche. 


Peintures et vernis 


Porcelaine, verrerie 


Articles de sport 
Réfrigérateurs de différentes grandeurs 


Machines à laver 
Moteurs électriques 


Horloges électriques 


The Western Savings and Loan Association 
Edifice Paris, Winnipeg, Man. 


au-dessus de $14,000,000 


Winnipeg, Mon 


, 6 juin 1947 


Président : R. D. GUY, CR 


Directeur et assistant 


CALGARY : 221 A—8e ave. Ouest 
SASKATOON : 407, Edifice Avenue 


Le 24 mai, un groupe d'ancien- 
nes élèves se réunissait à la Mai- 
son Provinciale pour offrir leur 
tribut d'hommages sincères et 
{filiale reconnaissance à la 
| Soeur Ritchot, 


|Trottier, supérieure provinciale 
Ides Soeurs Grises, de Sr B. 
Labrosse, assistante provinciale, 
[Sr Noiseux, supérieure du Sana- 
|torium, et de Sr Eva Mercier, 
supérieure du Couvent de St- 
Norbert. 

Une adresse lue par Mme E- 
| douardine Verreault exprima 
| bien les sentiments de toutes en- 
vers la bonne et dévouée mai- 
| tresse de leur adolescence. Plus 
| d'une larme coula en entendant 
ices réminiscences du passé—ces 
|anciennes qui ont su ‘ramasser 
| beaucoup d'argent-—dans leurs 
cheveux” savent aussi se souve- 
nir. Une magnifique gerbe de 
{fleurs fut présentée à la jubi- 


|seur, et une bourse cadeau des 
anciennes, lui fut offerte par la 
gentille Marie Cloutier. 

La digne jubilaire remercia en 
leur donna des conseils tout 
| pleins de surnaturel. 

La bénédiction du T. S. Sacre- 
ment ramena aux pieds de l'au- 
tel comme jadis, la maîtresse et 
ses élèves. 

En quittant la chapelle, un 
thé gracieusement offert par la 
Rév. Mère Provinciale, au nom 
de son Institut, fut servi au par- 
loir, Mme C, Buffet versa le 
thé, aidée de Mme Desautels, 
Mlle Brown, ainsi que des mem- 
bres du Comité, Mile Lamarre, 


beil, Lavoie et Verreault. 

Une franche gaieté anima la 
réunion; le bonheur se lisait sur 
tous les visages; notre vénérée 
jubilaire voudrait dire un mot, 
aimable à chacune, et regardant 
avec amour et attendrissement 
cette classe d'autrefois, elle s'é- 
crie: “C'est trop beau. Je suis 
trop heureuse, c'est le paradis”, 
Un message de Sr Kristoff, su- 
périeure provinciale des Terri- 
toires du N.-Ouest, et de Sr Ma- 
rie-Adélard, Fille de la Croix, 
nous dit que, proches ou éloi- 
gnées, toutes ont gardé de la ju- 
bilaire un souvenir ineffaçable, 

Avant de se disperser, les an- 
ciennes du Couvent de St-Nor- 
bert voulurent mettre un sceau 
durable à cette belle fête de fa- 
mille. Elles fondent leur Amica- 
le, Les Révérendes Soeurs Rit- 
chot et Beaupré sont nommées à 
l'unanimité présidentes honorai- 
res. Les membres d'un comité 
sont aussi élues, Vive l’Amicale 
de St-Norbert! 
| Les membres du Comité d'or- 
ganisation désirent remercier 
| toutes les personnes qui ont con- 
|tribué au beau succès de cette 
fête, et tout spécialement Mère 
Provinciale, Soeur Supérieure, 
ide St-Norbetr, Frère Moran, 
principal de l'Ecole Provencher, 
Soeur Beaugrand, Soeur de Mois- 
sac, Mlle Gertrude Kelly. 

Etaient présentes: La Rév, Mè- 
re À, Trottier, provinciale, Rév, 
Sr, Labrosse, assistante, Rév. Sr 
Mercier, supérieure du couvent 
de St-Norbert, Les RR. SS. Alice 
de Jésus et de Jean de Marie, 
religieuses de J.-M. de l’Institut 
Collégial St-Joseph, Les Srs 
Beaugrand, Alma Champagne, 
Barton, Laurendeau, Clara Na- 
deau, Anna Décelles , Poirier, 
A.-Maria Lord, de Moissac, Geor- 
gina Bisson, Michelle Monchamp, 
Jeanne Monchamp, Rose-Anne 
Ritchot et Trudeau; Milles Anna 
Lamarre, Thérèse Bohémier, An- 
na Leclerc, Frances Brown et 
Jeanne Cloutier; Mmes Louise 
Barnabé; Marthe Corbeil, Irma 
Buffet, Maria Ducharme, Ruth 
Campeau, Armanda Levasseur, 
Maria Milier, Alice Chabot, M.- 
| Louise Turenne, Rose-Anna Ge- 
vaert, Olivine Desrosiers, Délina 


Engins électriques et à gaz 


Radios de différents prix 
LA 
SPECIAL 


Prix régulier, $15.60; pour $11.95 


Directeur et gérant: 


BUREAUX : 


BRANDON : 1, Edifice Royal Bank 


de\ne Griveau, 
Rév. Angélina Comeau, 
| deau, 

La vénérée Jubilaire était ac-| Desrosiers, Lumina Cloutier, Y- 
compagnée de la Rév. Mère H.!vonne 


| Cartes Prôtessionnelles 


|laire par la petite Edmée Levas-| 


termes émus ses chères élèves, et| 


Mmes Barnabé, Campeau, Cor-| 


Vice-président: À. }. BROWN 
W. S. R. WILSON 


géront : À. G. FRASER 


EDMONTON : 604, Edifice Agency 
REGINA : Editice MeCallum Hill 


Cinquantenaire de vie religieuse 
de la reverende Soeur Ritchot 


Bohémier, Anna O'Connor, Al- 
déa Lavoie, Yvonne Riel, Alice 
Neault, Yvonne Millier, Hélè- 
Madeleine Leroy, 
Maria Tru- 
M.-Reine Roy, M.-Anne 


Champagne, Maria St- 
Germain, Mary Wyndels, Hor- 
|tense Desautels, Béatrice Brown, 
Donalda Allard, Edouardine Ver- 
rault, Bernadette Ritchot, M.-An- 


{na Gauthier, Flore Verhaeghe et 
| Agathe Manaigre 


| 
| 


AVOCATS et NOTAIRES 


| 
BERNIER et BERNIER 
| AVOCATS - NOTAIRES 

| Alexandre Bernier, CR. 


Droit civil, droit criminel 


Municipalités. prêts, testaments et 
règlements de successions 


No 614, édifice Avenue 
| Tél.: 93731 265, ave Portage, Winnipeg 


BEAUBIEN, GRIERSON 


& MONNIN 
AVOCATS - NOTAIRES 
No. 4, Edifice Banque Canadienne 


Nationale 
431, rue Main Winnipeg, Man 
Pratique générale du droit 


Avocats de la Banque Canadienne 
Nationale et de plusieurs Municipalités 


ARGENT A PRETER SUR FERMES 
ET PROPRIETES DE VILLE 
mener 


REGNIER et MAGER 


Avocats, notaires 


Pratique générale du droit 


Ajustement de dettes et placement 
d'argent sur fermes 


216, EDIFICE MeINTYRE 
Téléphone 93 924 


A.-J.-H. DUBUC 


AVOCAT et NOTAIRE 


185, ave Provencher St-Bonifaci 
Près de is Banque Canadienne 
Nationale 


Téléphone: 
Bureau: 201 801 Résidence: 205 636 


Prêts à 4/:% et à 5% — Assurance feu 
vie — Testaments et successions, 


CLIFFORD W. BROCK 
CR., M.A., LL.B. 
AVOCAT - PROCUREUR 
Avocat de la ville de St-Bonifocs 


Aviseur légal pour le ‘’Trades and 
Labor Council’ de Winnipeg. 


648-650 éditice Somerset, Winnipeg 


Téléphone 96 497 
138, avenue Provencher ; St-Boniface 


MÉDECINS 


Dr G.-M. La FLECHE 


MEDECIN-CHIRURGIEN 
Téléphone 98 658 


Dr P.-E. La FLECHE 


DENTISTE 
Téléphone 95 064 
906, éditice Boyd 


Winnipeg 
Dr E.-J. JARJOUR 


CHIRURGIEN-DENTISTE 
102. Edifice Great West Permanent 
356, Rue Main Tél. 94 955 


Dr E. T. ETSELL 


MEDECIN—CHIRURGIEN 
MEDECINE GENERALE 
Soins spéciaux Maladies des reins 


Heures de bureau, 3 h°4 6 h pm ou 
sur rendez-vous 


502, édifice Medical Arts 
Tél—Bureau: 23 243 Rés.: 44 589 


Si: l'on ne répond, appelez le 
“Doctors' Registry’: 42 309 


DR A.-G. DANDENAULT 
M.D., F.A.CS. 
Chirurgie - Goitre 
TELEPHONE 98 648 
312, édifice Medical Arts + Winnipeg 


DR CHARLES R. OKE 


DENTISTE 


|404, édifice Toronto General Trusts 


283, ave du Portage Winnipeg 
(Une rue à l'est d'Eaton) 


Téléphone 94 908 


DR G. NORMANDEAU 
MEDECIN - CHIRURGIEN 
Examen prénuptial du sang 

DR ROY G. SPINK 
DENTISTE 


155, avenue Provencher 
St-Bonitace 
Téléphone 201 927 


Tél.: Bureau 98 941 Rés.: 44 370 


DR. J.-J.-A. BOURGOUIN 


Maladies Hectales & des 
Voies  Genito-Urinaires 


Heures de bureau: 4 h. 4 6h om. 


ou sur entente 
1320 édifice Medical Arts Winnipeg 


IL FAUT ENCORE $6,412.33 POUR QUE CKSB APPARTIENNE AUX MANITOBAINS! 


Si vous n'avez pas encore donné, faites-le sans tarder; si vous avez déjà donné, contribuez de nouveau. L'oeuvre en vaut la peine! 


- 


à 


PE 
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LA LIBERTE LE PATRIOTE K a 
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LOL] 


route concerrant rédaction du journal 
. 2U PL de mercredi mate à Vin 2 01 ête séremée Ps 
Eos: le Patriote, 419, ave MeDermot, Winnipeg. Man. 


Pénurie d’instituteurs 


" ” 2 | 
Un communiqué de l'Association des Cominissaires d'é- 


coles franco-caradiens de la Saskatchewan signale à l'atten-| 


cles paroissiaux et des prêtres qui ont charge) 
re la pénurie des instituteurs et institutrices de | 
langue française, et contient un questionnaire dont les ré- 
ponses permettront de déterminer d'une manière plus exac-| 
te la situation présente. Si tous ceux qui ont reçu ce ques-| 
tionnaire répondent consciencieusement, l'Association ob-| 
tiendra par cette enquête d'utiles renseignements qui ren-| 
dront plus facile sa lourde tâche de procurer des maîtres et | 
maîtresses bilingues à tous les centres français, ou du moins 
lui indiqueront les obstacles qui empêchent les jeunes | 
d'embrasser en plus grand nombre la profession d'institu- 
teurs. 

La pénurie d'instituteurs et d'institutrices se fait sen-| 
tir dans les trois provinces, non seulement chez le groupe | 
franco-canadien, mais encore chez tous les autres groupes. | 
La pénurie s'est accentuée durant la guerre et la fin des hos- | 
tilités ne semble pas avoir favorisé d'une façon tres sensible | 
le retour des anciens instituteurs vers l'enseignement. Les | 
gouvernements essaient par divers moyens. surtout par 
l'augmentation des salaires, d'attirer les jeunes vers la pro- 
fession de l'enseignement. 

Le Sccrétariat de l'Association des commissaires franco- 
canadiens se trouve dans une situation analogue; il ne peu 
répondre d'une manière satisfaisante à toutes les requêtes 
des commissions scolaires qui demandent des instituteurs 
et institutrices de langue française. Pour remédier à cet 
état de choses, l'Association a entrepris de faire un recense- 
ment de tous les instituteurs et institutrices de langue fran- 
caise, qui enseignent dans la province, soit dans des centres 
français soit dans des districts de langue anglaise, ou mé- 
me en dehors de la province. En outre l'Association veut 
connaître le nombre approximatif des jeunes garçons ou 
jeunes filles qui se destinent à l'enseignement et se rensei- 
gner de première main sur les causes, les raisons qui en éloi- 


niens et'8 Slovaques. Bientôt arri- 
veront des Lithuaniens, des Hon- 
grois, des Serbes et des Roumains. 
Des fonds obtenus des catholiques 
de l'Amérique par le président de 
Pax Romana, le professeur Ruiz 
Jimenez, lôrs de son dernier voya- 


Appel des 


révolutionnaires russes 


Le groupe new-yorkais du par- 
ti socialiste révolutionnaire russe 
vient d'apprendre que les fonda- 
teurs et chefs du parti, M. Liber 
et M. À. Gotz, avaient été fusillés 
par le Guépéou en novembre 1937, 
à Alma-Ata. À cette occasion, le 
parti lance un appel au monde 
dont voici les principaux passa- 
ges: 

“Nous faisons appel à la con- 
science universelle et particuliè- 
rement à celle des partis socialis- 
tes du monde entier, afin que 
ceux-ci se rendent compte de ce 
que représente pour leur propre 
avenir et l'avenir de l'humanité 
l'existence d'une dictature inhu- 
maine et implacable, qui ne recule 
devant aucun crime pour réaliser 
ses fins. Elle à si bien su terrori- 
ser son propre peuple et l’isoler 
hermétiquement par un rideau de 


fer qu'il a fallu dix ans pour que; 


la nouvelle de l'exécution de quel- 
ques socialistes ait pu filtrer à l’é- 
tranger, Quels nouveaux crimes 
monstrueux la dictature stalinien- 
ne ourdit-elle à l'abri de ce-ri- 
deau? L'humanité n'apprendra-t- 
elle pas trop tard ce qui s'y pré- 
pare? 

“Nous adressons à la démocra- 
tie universelle et au mouvement 
ouvrier une ardente protestation 
contre l'assassinat sans jugement 
de nos camarades, auxquels leurs 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


La plaque de bois sculpté que l'on voit ici est l'oeuvre d'un 
artiste Lithuanien, Vytautas Kosuba, récemment arrivé d'Europe. 
Elle fut offerte par l'épouse du sculpteur (à gauche), à Mme Nora 
M. Gugis secrétaire du Fond de Secours Américain en faveur de 
la Lithuanie, comme gage de gratitude de la part des femmes li- 


| thuaniennes déportées aux femmes américaines, pour les nombreux 
services rendus. 


Billet du vendredi 


| ANDRE CHAMSON 


et la fraternité humaine 
Collaboration spéciale à ‘’La Liberté et le Patriote" 


Comme les autres oeuvres d’An- | solution aux problèmes qui l'as- 
| é Chamson, d'Attitudes, son |saillent, qui ne se contente point 
premier livre, au Puits des mira- | d'idées toutes faites, Il y æen lui 
\eles, publié en 1945, Le dernier | de l'inquiétude à l'égard de la so- 
village (1) est un récit sévère qui|ciété contemporaine, et le désir 
invite à penser. Ce roman n'en est | d'un monde meilleur, d’une huma- 
pas un. L'ouvrage tient plutôt de | nité plus humaine, moins cruelle, 
la chronique et du journal intime, | moins égoïste. Il hait la guerre. Il 
où l’auteur tente de s'exprimer et\y a encore en lui quelque chose 
d'interpréter le monde qui l'en-|d'austère, qui s’expliquerait par 
toure, à une époque particulière- | sa formation protestante et la vie 
ment tragique. La tragédie n’est | rude de son pays natal, les Céven- 
pas seulement pour lui, mais pour | nes, “Je le répète encore une fois, 
ses contemporains, son pays, |écrit-il dans Quatre mois (1640), 
l'Europe, l'humanité. Chamson es- | il faut faire de ce pays une com- 
saye de rendre l’état d'esprit de;munauté fraternelle” L'homme 
| toute une population, civils aussi | est de sa génération, qui crut, un 
bien que soldats, au moment où | moment, entrevoir le salut dans le 


gnent un si grand nombre. bourreaux ont arraché des “a- 
Cette enquête est donc très importante. Si les personnes | veux spontanés” grâce à d’inhu- 
consultées répondent sérieusement, c'est-à-dire après une}|maines tortures. Nous sommes 
analyse très approfondie de la situation dans leurs milieux | remplis d'une douloureuse appré- 
respectifs, l'Association pourra supputer plus facilement |hension au sujet du sort de di- 
ses affectifs avec l'espoir d’un redressement en faisant dis-|zaines et de centaines d'autres de 
paraître dans la mesure du possible les obstacles qui détour- | nos camarades, qui ont passé des 
nent les jeunes de l'enseignement. dizaines d'années d’exil, ou qui 
La rareté des instituteurs et des institutrices est un fait | dr Kane in les caves 2 
qu'il ne nous est pas loisible d'ignorer, encore moins de né- betsa a rallquét pr or 
gliger. L'école est une oeuvre indispensable dans la société. de TU ue 
L'école paroissiale a joué un rôle de premier plan dans la mt rem N'o sr Penn aa 
survivance religieuse et française de notre groupe mino- d Über di à Are Mod és 
ritaire de l'Ouest. Sans ces foyers de formation religieuse! Lou les socialistes à Lu 
et nationale, notre groupe aurait perdu le sens de ses ori- Le tétsndèr #11 reste encorë Quel. 
gines, abandonné depuis longtemps sa foi et perdu sa lan- QUE Acte dé Sbauiun eñtée 1950: 
gue, à l'instar des autres minorités qui ne se sont pas préoc-| ie mondial et le réiié qui 
cupées de l'éducation. / traite d'une façon si abominable 
L'école rurale est un rempart qu'il ne faut pas abandon- |... propres socialistes, L'heure 
ner, S'il a protégé notre religion et notre culture ethnique, | ét ce pas enfin venue de re- 
contre les assauts des forces assimilatrices dans le passé, | naitre ouvertement. à la face 
il continuera son oeuvre salvatrice si on lui donne les senti-| 4, onde et devant sa propre 
nelles du devoir et les défenseurs intrépides de l'idéal ca- onscience, que la dictature tota- 
tholique et français “dans cette terre humaine” qui s'appelle |jitsise et terroriste qui gouverne 
l'âme de l'enfant. Où recruter ces sentinelles ct ces intrépides| en Russie s'est muée définitive- 
défenseurs?” Dans nos bonnes et nombreuses familles. ment en une force hostile aux tra- 
Chaque paroisse devrait fournir des instituteurs et des | vailleurs, en ennemie irréductible 
institutrices. Chaque année un certain nombre de jeunes !|du socialisme, du progrès et de 
arçons et de jeunes filles terminent les études du grade XIL.|la démocratie? 
a abandonnent définitivement les livres, d'autres 


“Comme nos amis forts tragi- 
s'orientent vers diverses professions, un certain groupe | quement, nous croyons en l'ave- 
retourne à la terre; très peu, que nous sachions, s'’achemi-|nir radieux de la Russie et du 
nent vers l'école normale. D'où, à la longue, le manque de'monde, Un jour viendra où les 
maîtres bilingues. Pourquoi les pasteurs et les parents n'o-|tyrans staliniens paieront, com- 
rienteraient-ils pas de plus nombreux sujets vers l’enseigne-| me d’autres tyrans ont payé. Et 
ment? Oh, dans les années d’avant-guerre le salaire dissua-| alors l’histoire jugera.” 
dait trop souvent jeunes gens et parents. Mais depuis quel- = 
ques années, la rémunération est plus alléchante. Elle devrait Les requêtes pour 
tenter les jeunes. : 

Les parents de nombreuses familles seraient bien ins- divorces 

irés d'inciter quelques-uns de leurs enfants à entrer à l’éco-| Le nombre des requêtes pour 

e normale en vue de l'enseignement. S'ils désirent conserver | divorce, émanant de la province 
la religion et le français à l’école, —et tous le veulent,—ils| de Québec, qui n'a pas de tribu- 
doivent seconder le travail de l'Association en aidant au-re-|nal pour ces causes, et présentées 
crutement des instituteurs et institutrices. L'argent qu'ils|au Sénat, aügmente d'année en 
verseront pour la spécialisation des jeunes qui embrasseront | année. On s’en scandalise ailleurs. 
la profession d'instituteurs est un excellent placement. Bien |11 ne faudrait pas voir cependant 
des familles peuvent consacrer la somme nécessaire au per-| dans ce fait un affaiblissement 
fectionnement intellectuel de quelques-uns de leurs en-|des moeurs et de la foi au sein de 
fants. C’est le plus bel héritage qu'ils puissent leur léguer,|la population québecoise. Ces de- 
car il est moins facile à dilapider et constitue un précieux | Mmandes de divorce viennent pres- 
apport pour la vie. que toutes d'étrangers à notre na- 

Nous demandons donc aux parents de donner l'élan dans | tionalité. Ainsi sur une liste de 
le mouvement de recrutement des instituteurs et institutrices | 16 demandes publiée dans le 
dont la jeunesse écolière a si grand besoin. C’est un devoir | Compte rendu des dEbets de la 
auquel ils ne peuvent se soustraire, car c'est par leur ini-| Chambre des Communes du er 
tiative que se maintiendra la flamme du divin et du patrio-|#Vril 1947, il n'y avait qu'un ss 
tisme, que doivent entretenir les maitres et maîtresses. |°** °! n° sai 2 ET 290 + 4 
Fustel de Coulanges, dans son ouvrage Cité Antique nous |"°" age. gr | A cr rem 
parle du feu séculaire que l’on entretenait dans chaque |"°#5 27t-0n dif, des autres listes. 
maison. ‘C'était, dit-il, une obligation sacrée pour le maître . 
de chaque maison d'entretenir le feu jour et Et 4 Malheur à Les catholiques et 
la maison où il venait à s'éteindre! Chaque soir, on couvrait fa télévision 
les charbons de cendre pour les empêcher de se consumer 3 à ik 
entierement; au réveil, le premier soin était de raviver ce! verse + Le lee Jen 
feu et de l'alimenter avec quelques branchages. Le feu ne! Dito vice-président et délégué de 
cessait de briller sur l'autel que lorsque la famille avait péril Unds”, une association catho- 
tout entière.” | lique s occupant de radio et de té- 

Il faut que le feu sacré de l'éducation chrétienne ne! Weisen, agit Ad nd Now-Vork, 
s'éteigne jamais dans nos écoles. Cette noble fonction appar-|P%" 2vion, venant d'Arasterdans, 
tient à ceux qui se dévouent à la formation morale et au! ‘1* Père Dito vient en Améri- 
perfectionnement intellectuel de l'enfance, les instituteurs |4u® Pour une tournée de trois 
et institutrices issus de nos bonnes familles canadiennes-| "is aux Etats-Unis, au Canada, 
françaises. Nous demandons à nos familles foncièrement | *#* ntilles an Amérique du 
catholiques et françaises de continuer la sublimz tradition de| 4 où il vient reprendre les 
peupler nos écoles non seulement de nombreux écoliers, mais | "°"14cts Mg gg depuis avant 
encore de maîtres et maîtresses qui alimentæront le feu sacré| * #17, avec civerses organi- 


e l'é sv 1: : . | sations catholiques es 
de l'éducation chrétienne dans tous nos foyers NÉ AC AGE L'Undé ééche établir, Le -eS- 


tème d'échange de programmes 
de radio, a déclaré le Père Dito 


OTTAWA — Le gouvernement ce de Québec, soit un total de PE À . rs j 
fédéral a retiré environ $14,000, | $u.447 50. tandis que seutement | 3! 4 avoue qu il voyait un grand 
000 depuis 1944 avec les taxes|S$647,883 était perçu en Ontario. | rôle, dans l'avenir, r la télé- 
qu 11 a imposées sur les telephones | On explique cette enorme diffé-| vision, dans les activfiés catho- 
et sur les services téléphoniques! rence dans la perception entre les |liques. 11 pense qu'elle pese 
à longue distance Sur ce montant | deux provinces pr le fait que les | être d'une grande utilité, dans le 
global, la plus grande partie des! bureaux chefs de la compagnie | cas des invalides qui ne peuvent 
laxes a eté payée dans la provin- | sont situés à Montréal. | pas assister à la messe. 


s’abat sur la France cet immense 
malheur: l'occupation par les trou- 
pes conquérantes de l'ennemi. 
Nous sommes en 1940. Après le 
désastre que l’on sait, à la ligne 
Maginot et ailleurs, les armées du 
Reich envahissent le territoire 
français et poussent jusqu'à Paris, 
où s’installe l'administration alle- 
mande. Partout la consternation 
et le désarroi. La population s’af- 
fole, les soldats fuient à travers 
les campagnes. Mal équipés et 


vent tenir contre la menace de fer 
et de feu des chars d'assaut venus 
d'outre-Rhin. C’est la débandade 
générale. La discipline n'existe 
plus, les officiers ont perdu leur 
prestige, les hommes errent à l'a- 
venture dans un monde qui croule 
sous ieurs pas. L'inquiétude des 
esprits suit la désorganisation des 
cadres. Les rumeurs les plus fan- 
tastiques et les plus invraisembla- 
bles circuleñt, auxquelles s’ajou- 
tent la peur et la méfiance à l’é- 
gard des chefs. La déroute ne con- | 
firme-t-elle pas ces bruits que les 
officiers d'état-major se prépa- 
raient à irahir et que les arme- 
ments avaient été sabotés? 
Chamson veut exprimer cette 
impressica générale de défaite 
et de désespoir. Il y réussit dans 
une large mesure, mais par le dé- 
tail, l'épisode anecdotique, les 
traits isolés. Si, par maints aspects, 
son livre rappelle Le grand trou- 
peau «e Giono, il n'en a pas le 
souffle épique. En plus petit, il se 
trouve cependant un document de 
premier ordre,.sur l'immense dé- 
tresse de la France en face de l’oc- 
cupation, et nous éclaire sur les 
réactions, les sentiments et les ré- 
flexes de défense des gens du peu- 
ple. Ce qui se passe dans le dernier 
village dut se passer dans tous les 
hameaux et tous les villages, tou- 
| tes les villes du pays, à la nouvelle 
de l'avance germanique. Car les 
hommes sont partout les mêmes, 
et leur conduite est rarement ad- 
| mirable, que motivent la peur et 
[le faim. Sous l'angle simplement 
humain, le livre de Chamson ré- 
vèle de cruelles vérités. Mais s'il 
montre les côtés mesquins de 
l'homme réduit aux besoins pri- 
mitifs, il enregistre aussi les hé- 
roïsmes dont il est capable au mi- 
lieu des pires abjections, les res- 
sauts de dignité et de charité qui 
lui viennent, en face des misères 
| qu'il compare aux siennes. Le der- 
| nier village est un ouvrage amer 
let sobre, un de ces témoignages, | 


| sur la seconde guerre mondiale, 
| qu'on ne saurait ignorer ou méses- | 
timer. Certains critiques notent, 
Las l'observation paraît juste, que 
|les personnages mis en scène man- 
quent de relief. Les soldats de 1940 
ressemblent trop à ceux de 1914- 
11918. Ils se comportent de façon | 
| identique en face des événements, | 
|et leurs idées semblent avoir peu 
évolué, à un quart de siécle de! 
distance. La guerre et les problé-| 
|mes qui, en découlent ne lés in-! 
| fluencent pas autrement que leurs | 
| frères d'armes d'hier, leurs aînés. 
| André Chamson appartient à 
la même génération que Malraux, 
Montherland, Gicno, Arnoux. Il 
est un homme de réflexion, un 
homme qui a quelque chose à dire, | 
|qui se cherche, qui voudrait une| 


LL 


insuffisamment armés, ils ne 5 


mouvement socialiste de dix-neuf, 
“divers et confus, où le pragma- 
tisme communiste cohabitait avec 
un idéalisme traditionnel, où 
jouaient des forces syndicalistes 
que nous ne pouvions guère com- 
prendre.” La Révolution fut man- 
quée et Chamson, comme tant 
d'autres, jeta les yeux ailleurs. Il 
revint tôt aux concepts ordinaires 
de l’ordre et, comme le note Pier- 
re Brodin, “chercha la reconstruc- 
tion par la civilisation naturelle 
et la redécouverte des valeurs tra- 


LS 
l essités de Îa vie.” Né en 
1900, il grandit dans le haut mas- 
sif de l’Aigual, étudia à l'Ecole des 
Chartes, renonça à une carrière 
d’historien, sans pour cela se dés- 
intéresser jamais de l’histoire, et 
se tourna vers les lettres. Il est un 
homme seul, qui se tient à l'écart 
des milieux littéraires et né cher- 
che pas la célébrité. Déjà considé- 
rable, son oeuvre est consacrée à 
l'individu et à sa défense. D'où 
son horréur de la guerre, qui écra- 
se l'individu, et son goût de la 
fraternité humaine. 
L'ILLETTRE. 


(Reproduction interdite) 
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Por André 


La Russie établit sa domination en Pologne, Autriche et Hon- 
grie. Les communistes exclus du ministère en Italie. 


la conférence annuelle du | une tentative d'établissement de | Un nouvel équilibre s'établit 
Travailliste anglais, M. Be- ; dictature en Italie. 


A 
parti 


La Chronique 


PAGE TROIS 


buera de plus en plus à éliminer 
l'influence communiste des pays 
en partie dominés par la Russie 
soviétique. 

Des chiffres récents démontrent 
qu'au Danemark par exem- 
ple où les communistes avaient 


nlernationale 


Correspondonce spéciale à ‘Le Liberté et le Patriote” 


Hlobtenu 255,536 votes en 1945, la 
[récente élection en avril ne leur 
|en accorda que 71,900. Au Japon, 
|aux trois élections nationales te- 
|nues depuis avril, les communis- 
tes n'ont obtenu que la moitié des 
| votes qu'ils avaient en 1946. 


î 


ARUECHE 


vin a remporté un triomphe per-} Le nouveau cabinet italien res- 


sonnel, car l'assemblée a voté un 
appui sans conditions à sa politi- 
que. C'est là une défaite assez si- 
gnificative pour l'aile gauche du 
parti Travailliste qui accusait le 
gouvernement anglais de pactiser 
avec l'impérialisme américain. 

A cette occasion, M. Bevin a 
prononcé un des plus brillants dis- 
cours de sa carrière. Il a abordé à 
peu près tous les problèmes cui- 
sants de l'heure. Il a parlé de l’A- 
sie, de la Corée, qu'il prétend é- 
tre un endroit dangereux, et il a 
déclaré que la paix future du 
monde dépend de la solution du 
problème indien, 

Au sujet des exigences russes 

|sur la Turquie et les Dardanelles, 
M. Bevin a dit qu'elles n'étaient 
pas raisonnables et qu'elles auront 
pour résultat que la Turquie per- 
de une bonne partie de son indé- 
pendance. “C'est une chose que 
nous ne pouvons pas accepter”, 
concluait le ministre des Affaires 
extérieures de Grande-Bretagne. 

Il y avait à cette 46ème confé- 
rence du parti Travailliste 1,200 
délégués. Vingt seulement ont vo- 
té contre la politique de M. Bevin. 
On peut done en conclure que ce 
dernier a l'appui presqu’unanime 
de son parti. Et ce vote renforcit 
d'autant la solidarité anglo-amé- 
ricaine. 

Le général Clark et 
l'Autriche 

Le discours radiophonique du 
général Mark W. Clark, dans le- 
quel il a ouvertement accusé les 
Russes de piller l'Autriche, fait 
beaucoup de bruit. On prétend 
même que le général n'aurait don- 
né de son discours qu'une version 
atténuée, le premier projet de ré- 
daction étant plus énergique en- 
core, 

Pour les Autrichiens de la zone 
soviétique, il n'y a pas beaucoup 
de différence entre les Russes oc- 
cupant leur pays à l'heure actuel- 
le et ceux qui les opprimaient a- 
vant la libération. Les abus criants 
se propagent d’une façon alarman- 
te: pillage et viol sont des délits 
fréquents. ! 

Il avait pourtant été décidé dès 
1943 à une conférence de Moscou 
que l'Autriche serait restaurée 
comme Etat indépendant. Malgré 
ces engagements, l'Autriche libé- 
rée est encore occupée et rien sur 
son compte n'a encore été décidé, 
alors que des pays vaincus com:ne 
la Hongrie et la Roumanie ent ob- 
tenu des traités de paix. 


Tant que durera l’état de choses 
actuel en Autriche, il sera bien 
difficile pour les quatre grandes 
puissances de se réunir dans d'im- 
posantes assises et de prétendre 
offrir la paix à l'univers, L'Au- 
triche, pays catholique, la Polo- 
gne, autre pays catholique, voilà 
bien deux signes évidents de ce 
qui se trame dans le monde. Tant 
que leur sort ne sera pas réglé, 
celui de l'univers entier restera 
inquiétant. 

En Hongrie 

Voici un autre pays, libéré par 
la Russie, mais qui en réalité a 
été occupé d'une manière plus op- 
pressante que pendant la guerre. 
Les Russes ont procédé dans leur 
occupation en Hongrie comme en 
Autriche et en Pologne: viols, pil- 
lage, déportation des hommes de 
18 à 50 ans. Après l'armistice, 
l'occupation avait été vrganisée 
sous le contrôle d’ure commission 
formée de délégués des trois gran- 
des puissances, mais peu à peu 
c'est le délégué soviétique qui a 
dirigé l'économie du pays vers 
une inflation qui s'avérait fatale. 

Aux dernières nouvelles, l'aile 
gauche du parti des petits proprié- 
taires aurait choisi comme chef 
M. Imre Otvanyi, chassant ainsi 
du pouvoir le gouvernement Nagy 
et établissant de fait un Etat com- 
plètement communiste. 

Un gouvernement communiste 
en Hongrie aggrave le danger d'u- 
ne domination russe sur la Médi- 
terranée. Les Etats-Unis verront 
sans doute augmenter leur inquié- 
tude quant aux gisements “e pé- 
trole du Proche-Orient Les ob. 
servateurs américains prévoient 
une réaction à brève échéance, 


L'Italie 
et le communisme 

M. Alcide de Gasperi, qui a re- 
pris la semaine dernière ses an- 
ciennes fonctions de premier mi- 
nistre, a formé un nouveau cabi- 
net sans la participation des com- 
munistes ni des socialistes. 

Le nouveau cabinet sera :ompo- 
sé en grande partie de ministres 
du parti chrétien démocrate, ain- 
si que de quatre ou cinq personna- 
ges qui formeront le groupe “in- 
dépendant”. Les communistes et 
les socialistes ont déclaré que leur 


semblera au cabinet français d'où 
sont exclus, depuis quelques se- 


donc entre les communistes du 
monde entier et les non-commu- 
nistes, Les puissances occidenta- 
les doivent profiter de ces cifcons- 


maines, les communistes. Certains |tances favorables en améliorant 
observateurs prétendent que lelle sort des populations affamées 


plan économique Truman pour 
aider aux pays d'Europe contri- 


d'Europe. C'est le seul moyen de 
conserver leur influence. 


Appels au Conseil Privé 


M. M. G. Ballantyne a publié | général est done de ne favoriser 


dans le CANADIAN REGISTER 
un article très intéressant au 
sujet de la décfsion du Comité 
judiciaire du Conseil qui déclare 
que la Cour suprême du Canada 
peut devenir la Cour d'appel en 
dernier ressort ou tribunal final 
du Dominion. M. Ballantyne ana- 
lyse les répercussions de la sup- 
pression des appels au Conseil 
privé, expose diverses théories 
relatives au pacte confédératif, 
situe les droits de la minorité 
et suggère un moyen de sauve- 
garder ces droits et de préser- 
ver ainsi la physionomie propre 
du Canada. 

Après avoir énuméré les dif- 
férentes opinions à propos des 
pouvoirs des diverses parties 
contractantes, il en vient à la 
conclusion que la décision du 
Consvil privé implique que le 
gouvernement fédéral aurait le 
pouvoir de changer la Constitu- 
tion, de l'inierpréter et de la 
modifier. Le R.P. L.-C. de Léry, 
S.J., écrit à cet effet dans RELA- 
TIONS d'avril: “L'abolition des 
appels au Conseil privé fera-t- 
elle de la Cour suprême l'arbitre 
de notre constitution? Sans 
doute, dit-il, la Cour suprême 
jugera en dernier ressort les 
controverses, constitutionnelles 
ou autres, qui lui seront soumi- 
ses.., et il ajoute: seule une 
cour dont les sentences soient 
finales est compatible avec la 
souveraineté du Canada”, 


Tout en admettant ce point de 
vue, M. Ballantyne croit que 
cette décision peut affecter la vie 
de notre pays, étant donné que 
le gouvernement fédéral nomme 
les membres de la Cour suprême 
et qu'ainsi le groupe majoritaire 
pourrait avoir le pouvoir, sinon 
le droit moral, de modifier radi- 
calement le statut de vie de la 
minorité. Il demande à nos lé- 
gislateurs de la prudence et une 
étude très sérieuse, afin de trou- 
ver la formule la plus équitable 
pour assurer les droits de la mi- 
norité canadienne-française, M. 
Ballantyne croit en outre que la 
cessation des appels au Conseil 
privé enlève toute protection 
des droits de la minorité, puis- 
que cette dernière ne pourra 
plus recourir à Londres et que 
l'autorité fédérale est souve- 
raine. Par ailleurs, la popula- 
tion de langue française déborde 
les limites de la province de 
Québec, les Canadiens français 
s'établissent dans d’autres pro- 
vinces où très souvent les gou- 
vernements ne sont pas sympa- 
thiques à leur mentalité ni à leur 
mode de vie, dit-il. Un autre 
fait qu'il ne faut pas ignorer, 
c'est que les deux groupes de- 
viennent de plus en pius égaux 
en nombre au pays et qu'il est 
insensé de vouloir parquer les 
Canadiens français dans la pré- 
tendue “réserve”. Cependant, la 
forme présente de gouvernement 
avec sa division de pouvoirs, 
semble de plus en plus inopé- 
rante, insuffisante, inadéquate, 
Maintenant que le Canada est 
indépendant et que son gouver- 
nement fédéral n’est plus lié par 
un statut inaltérable, ni par une 
autorité extérieure en ce qui a 
trait au respect des droits de la 
minorité, M. Ballantyne se de- 
mande qu'elle va être la réac- 
tion du groupe de langue an- 
glaise. “La grande question de 
l'avenir, dit-il, est de savoir si 
oui ou non le groupe de langue 
anglaise aura assez de conscience 
et de maturité politique pour 
comprendre que le pouvoir doit 
toujours servir la justice, et qu'il 
y a des lois naturelles supérieu- 
res à celles des hommes, parce 
qu'elles obligent en conscience.” 


Il recommande au groupe de 
langue anglaise de s'inspirer de 
l'esprit de la Constitution, qui 
reconnaît les droits des Cana- 
diens français. “Lorsque le Ca- 
nada fut cédé à la Couronne bri- 
tannique en 1763, la nouvelle au- 
torité acquérait le droit de gou- 
verner ‘mais non pas celui 
d'oblitérer la culture; l'effet de 
la Conquête n'était pas de dé- 
truire les droits naturels des 
Canadiens français, mais bien de 
déterminer ceux des Canadiens 
de langue anglaise, À partir de 
ce moment, le Canada devenait 
selon la justice et les lois fonda- 
mentales de l'humanité essen- 
tiellement bilingue et bi-cultu- 


lexclusion du cabinet constituait | rel. Le devoir du gouvernement 


{l'harmonie et 
| sante. Le rôle de la majorité de 
| langue anglaise au Canada est 


aucun groupe au détriment de 
l’autre, ni de tenter de les fondre, 
mais bien celui de seconder 
leur développement mutuel dans 
l'union bienfai- 


tou: d'abord de reconnaître vo- 
lontiers, généreusement et de 
tout coeur le fait que le Canada 
est de par sa nature destiné à 
être un pays bilingue et bi-cultu- 


| rel. Si au temps de la Confedera- 
tion, le degré de vision et de com- 
préhension n'a pas dépassé le con- 
cept de l'officialité du français 
dans Québec, dans les cours fédé- 
| rales et au Parlement, allons plus 
| loin et reconnaissons que le fran- 
Çais est une langue parfaitement 
canadienne et que tout Canadien 
a le droit de la parler dans n’'im- 
porte quelle partie du Canada.” 


M. Ballantyne ajoute que tous 
devraient accepter de bonne foi 
le fait du Canada bilingue et en 
témoignage de cette bonne foi, 
l'on devrait prendre des mesures 
pour sauvegarder les droits de la 
minorité, qui pourraient être me- 
nacés par la décision du Comité 
judiciaire du Conseil privé. A 
cet effet, il suggère comme sau- 
vegarde la formation d'une as- 
semblée constituante pour réaf- * 
fermir les stipulations de l’Acte 
britannique de l'Amérique du 
Nord relatives aux droits des 
minorités et à la délimitation des 
pouvoirs des provinces et du fé- 
déral, Sur les questions de prin- 
cipes fondamentaux, le consen- 
tement unanime de toutes les 
provinces serait requis... Bref, 
l'assemblée devrait définir et re- 
connaître une fois pour toutes 
les droits nécessaires de la mino- 
rité et les protéger contre le sim- 
ple contrôle de la majorité; elle 
devrait adopter, une procédure 
similaire pour les libertés civi- 
les. Une telle stipulation dans la 
constitution remplacerait le dé- 
cret ou bill des libertés projeté 
dont on parle tant... 


La majorité doit prendre cons- 
cience de ses responsahilités, être 
patiente et se montrer généreuse, 
affirme M. Ballantyne. “La puis. 
sance de bâtir ou de détruire le 
Canada repose en grande partie 
dans les mains des citoyens de 
langue anglaise, dit-il, et ils se- 
ront jugés selon l'usage qu'ils 
auront fait de leur liberté.” Il 
déclare que le Canada n’est pas 
un appendice des Etats-Unis, 
qu'il est un pays distinct dont le 
signe particulier est le caractère 
bilingue et bi-culturel. Et le jour 
où le Canada cessera d’être par- 
tiellement français et partielle- 
ment anglais, il cessera d'être 
lui-même pour devenir améri- 
cain selon l'idéal du ‘’melting 
por”. 

“Le Canada est le produit de 
deux grandes cultures de l'Eu- 
rope occidentale, celles du peu- 
ple français et du peuple anglais, 
Il ne doit pas les confondre, mais 
les marier et les maintenir dans 
un délicat et bienfaisant équili- 
bre. Notre but n'est pas unité, 
mais union. Le Canada est es- 
sentiellement français, Cette di- 
versité ne constitue pas une fai- 
blesse, mais fait plutôt notre 
| sioire et représente notre desti- 
née, Le Canada demeurera fran- 
çais et anglais”ou il cessera d'é- 
tre le Canada.” 

L'article de M. Ballantyne est 
clair et précis: le Canada est pays 
bilingue et bi-culturel et doit le 
demeurer pour garder son iden- 
tité, Souverain, il a l'autorité 
pour légiférer en conséquence, 
Le groupe majoritaire qui peut 
exercer plus d'influence portera 
plus de responsabilité devant 
| l'histoire. 11 doit toujours respec- 
ter la justice et reconnaître le 
fait français non seulement dans 
le Québec, mais dans toutes les 
autres provinces. 

Nous sommes heureux d’'enre- 
gistrer ce témoignage. M. Bal- 
lantyne comprend la situation 
des deux principaux groupes du 
pays ot présente une formule qui 
mérite considération, Puissent 
ceux qui président aux destinées 
du Canada s'inspirer d’un tel es- 
prit dans la rédaction des lois et 
la gouverne du peuple canadien, 

4 V. 


—— 


LAKE SUCCES — La derniè- 
| re réunion spéciale de 18 jours de 
| l'Assemblée générale des Nations 
! Unies a coûté $200,000, 
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SAINT-BONIFACE 


À la Cathédrale 


Procession de la Fête-Dieu 


Dimanche prochain, le T5. Sa- 
crement 6er exposé à la caihe | 
drale, à 2 heures La procession 
se mettre en marche à 7 heures et 
passera par les rues Taché, Cathé- 
érale, Ritchot, Dollard, Taché. Re. 
posoir au parc La Vérendrye, et 
retour à la cathédrale par la rue 
Taché 

Le rassemblement se fait en à- 
vant de la cathédrale, dans l'or- 
dre suivant 


1..Bannières de St-Boniface à- 
vec les deux drapeaux 

2-—Soeurs Grises avec gardes- 
malades 

3Soeurs Oblates avec enfants 
du Précieux-Sang 


La fête du Sacré-Coeur | 
Familles, amis, apôtres du Sa-| 
cré-Coeur, organisations catholi- 
ques, célébrons avec amour et 
grande solennité la fête eucharis- 


tique et réparat:ice. 


Programme | 
1. Etude sur le Sacré-Coeur | 
dans les diverses congrégations| 
et dans tous les groupes d Action | 
cathol: ue | 
2-—OfMensive de tous les Croi-| 
sés de la paroisse, du 6 au 13 juin. | 
(Instituts St-Joseph, Frovencher, 
Jardin de l'Enfance Langevin) 
3-_Triduun paroissial, les 10, 
11 et 12 juin Sermon apres le 
mois du Sacré-Coeur, par le R. P. 
P. Bélanger, SJ, 
4--La veille au soir, le 12, heure 
suinte prêchée par le R L | 
Mailhot, S.J, à 11 h., suivie de ia | 


| 


| 
| 


: 


d mi? 
A ÿ P. 
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Photo, Gene Gauthier, St-Boniface, Man 


ET LE PATRIOTE 


si . Petites Notes 


M. et Mme Victor Guilbault, de 
Los Angeles, Californie, sont ar- 
rivés à Winnipeg il y a quelques 
jours pour assister au mariage de 
leur nièce, Mile Lucille Davis, Is 
se sont retirés à l'hôtel Fort Garry 

L L L 2 


Mme Adjutor Hogue remercie 
cordialement les dames, demoisel- 
les et messieurs qui se sont dé- 
voués pour la réception donnée 
en l'honneur de M. l'abbé Mauri- 
ce Sabourin. 

L2 LA 

En l'honneur de Mile Davis. 
dont le mariage avec M. le doc- 
teur Jean-Marie Huot sera célébré 
demain, plusieurs réceptions fu- 
rent organisées, entre autres par 
Mme James F. Pratt, de 1216, ave- 
nue Woiseley, Mme Louis Bétour- 
nay, 600, rue St-Jean-Baptiste, St. | 
Boniface, Mme H. Bédard, de la 
rue Dominion, et sa fille” Mme K. 
Turner, Mme William King et 


4Soeurs de la Ste-Famille: Communion. Tous sont admis, | A l'issue du mariage de Mlle Marguerite Masson avec M. Ray-| Mme j C. Pratt, Mlle Eugénie 
Archevéché, Juniorat et Collège. | hommes et femmes, plusieurs | mond Meyers, qui fut célébré le samedi #1 mai, une réception eut | Dubuc et Mme J..A Coupal, 
confesseurs | lieu à la résidence de M. et Mme Victor Masson, 294, rue des e + + 


5-Soeurs des SS, NN. de Jé- 
sus et de Marie avec élèves, Mem- 
bres de l'Action catholique de l'é- 
cole. Croisés, Guides, Jécistes 

8-—Membres de l'Action catho- 
lique de la Jeunesse Féminine de | 
la oisse, Guides, Jocistes. Les | 
Enfants de Marie et les demoi- 
selles de la paroisse 

7-Les Tertiaires de la parois- | 
se, les Dames de Ste-Anne et les 
dames de la paroisse 


Le chant par l'assistance, sous | 
la direction du R. P. M. Caron, SJ 

5—Le 13, fête du Sacré-Coeur 
messes plus solennelles. Plusieurs 
confesseurs, $ 8 h. 30, messe has- 
se; chant de captiques par l'as- | 
sistance, sous la Girection du R. P | 
M. Caron, SJ. 

6--Le T. S. Sacrement sera ex- | 
posé après la messe de 8 h. 30 | 

A 3 h,, heure d'adoration pour | 
tous les élèves de mos institutions. | 


Meurons 


On voit ici les mariés en train de couper le gâteau de noces, | 


entourés de quelques invités. 


Soeur M.-H. Girard, 
des Soeurs Grises, 


est décédée | 


Sr Marie-Hermine Girard est 


. 
Mariage 
MEYRES—MASSON 


Le samedi 31 mai, à 9 heures, ! 
fut célébré en la Chapelle du Pré- | 


cieux Sang de Norwood, le maria- | 


Mlle Patricia Desjardins et Mile 
Lorette Gallant, de Letellier, par- 


Itiront à la fin de juin pour una 


voyage au Mexique et à Cuba. en | 
passant par Vancouver, où elles 
rendront visite à Mlle Denise Gau- 
dette, autrefois de St-Boniface, A 
Berkeley, Californie, elles seront 
les hôtes de Mme Jack Spear, au- 
trefois Mlle Marian Dupuis, de 
St-Boniface, 

Elles reviendront à Winnipeg en 


Winnipeg, Men 


‘+ juin 1947 


TA 71 4, 20 Mois du Sacré- | décédée à la Maison Provinciale 


[4es Soeurs Grises, 1e 1er juin, |f° de Mlle Marguerite Masson, fil- 


8-—Paroisse du Sacré-Coeur L de M 2 Mob Victor Masson, passant rar la Floride et la Loui- 


de l'intronisation. (Livrets en! 


4 | v iété " À + 

ni #4 né Rroteratty Ti pe dot C'EST | dimanche de la Trinité, dans la ,,,.. M. Raymond Meyres, fils de | siane. Elles s'arrêteront à la Nou- Ë 

PA re ti ! 4 F s familles où . = re |80ème année de son âge, après M. et Mme Ulysse Meyres, de Bor- | Velle-Orléans ñ y 
10. Paroisse de Holy Cross avec ed p Aie ei tee | plus de 57 ans de profession re-| eaux, France. ” À | 18 0 Fra 

sociétés ment leur Roi d'Amour ” | ligieuse. d , | M. l'abbé S. Gauvin leur don-| M. et Mme Joseph Guilbault, M És. 4 
11Paroisse de St-Alphonse Après la cérémonie à l'église | __ Née le 9 mars 1868, à Berthier-!n3 la bénédiction nuptiale. | et Mme Auguste Guilbault, M. et . 

avec sociétés (East Kildonan). 1 + he h 1 mt. né |en-haut, Province de Québec, de| La mariée, accompagnée de son | Mme Ambrose Finn, M. Joseph Fa 
12— Desserte de Ste-Marie de s fe de dns ï eo |Anaclet Girard, cultivateur, et! père, était revêtue d'une longue | Guilbault, junior, Mile Betty Finn, 4 
13—Desserte du Précieux-Sang 7 ne n séoltott le kr {de Mathilda Giroux, elle était |;6be blanche, dont le corsage était de Chicago, IlL, sont venus à ! . 
14-—Frères Marianistes avec e- age, p |la deuxième d’une famille de | en satin et la jupe en tulle. Son | Winnipeg pour assister au maria- f 


lèves. Cadets, Scouts, Croisés 13 enfants qui allait donner qua-|]ong voile était retenu par une | ge de Mlle Lucille Davis. 


vente à la Maison d+ Retraites). | 4 : d 
Fanfare La Vérendrye ( a , ltre filles aux Soeurs Grises. La} couronne de fleurs d'oranger. 
A or pr r à a Première Jésus Lui-même e ne et | jeune Marie-Hermine vint au Elle tenait un bouquet de roses | M. et Mme Arthur Leclerc sont 
Communion fixé sa fète: “Je Les og 2 | Manitoba, en 1886, où sa famille | :Talisman”. | partis pour Silver Falls, où ils ont 
17—Petits Croisés avec dra- Fr è sainte Marguerite-Marie, que s'établit à Ste-Anne-des-Chênes,| Mile Marie-Louise Mercier é-|ouve-t leur camp d'été, le Chàâ- | 
peaux 12 dm vendredi tréd l'octave | paroisse où son oncle, M. l'abbé|{;it fille d'honneur. Sa toilette | teauguay. | 
18—Garde d'honneur par les | St-Sacrement soit d 5 ane Roch Alexandre Giroux, était} eonsistait en une longue robe en | .….. 


|fête particuiière pour 
mon Coeur, en communiant ce 
jour-là”, 


curé, Dès l'année suivante, le 15 
août 1887, elle entrait au No- 
viciat des Soeurs Grises, pour 


La famille Guilbault sera au | 
| complet pour le mariage de Mlle | 
Davis, pour la première fois de- | 


| sheer bleu, et voile court de même 
| nuance. Son bouquet était compo- 
Y | sé de roses et de pois de senteur. 


Vétérans de la dernière guerre. 
19— Enfants de choeur 


20—Membres du clergé. Foyer 


21--Le T., S. Sacrement et le 
dais 

22—-La chorale de la cathédrale. | 

23-—L'Union Nationale Métisse, | 
le Cercle Ouvrier, la Société St- 
Jean-Baptiste, les hommes et les 
jeunes gens de la paroisse. 


On est prié ae md des fleurs 
au reposoir entre 2 et 4 h., le same. | 
di 7 juin 


| 


Hub Service Station 


Taché et Provencher 
ASSENCE - HUILE - ACCESSOIRES 
PNEUS - REPARATIONS 
Ouvrage garanti et satisfaction 
assurée 
H ASSELIN, Prop 
Tél: 202 961 


CAFE PROTEAU 


Milles E. et À. Proteau, prop. 


LI 
Service de 7 jours par semaine 
Ouvert de 7 h. 15 am. à 12 h. pm 
Bienvenue à tous 
Téléphone 202 054 


M. Paul Toussaint 


a le plaisir d'annoncer 
qu'il vient de 
prendre possession 
du magasin 


"Red & White’ 


chemin Ste-Marie, Norwood 


29, 


N ossure à la clientèle fran- 
çaise un bon service à des prix 


PAUL'S 
"Red & White Store’ 


29, chemin Ste-Marie, Norwood 
Téléphone 202 561 


Epicerie — Boucherie 


| EE 
The Cusson Lumber 
Co., Ltd. 


P. RAIMBAULT, Président 


St-Jean-Baptiste 

Grâce à la collaboration de la 
Société St-Jean-Baptiste, la pa- 
roisse dispose maintenant d'une 
pièce bien confortable et attrayan. 
te, pour les réunions des comités 
d'organisation paroissiaux. Située 
tout à côté de la salle Jubinville, 
elle portera le nom de “Foyer St- 
Jean-Baptiste”. Vingt-cina person- 
nes peuvent s'y asseoir autour 
d'un cercle de petites tables. Dans 
quelques jours, on disposera du 
téléphone. Avec le Foyer, la li- 
brairie catholique, la salle Jubin- 
ville, la salle des Jocistes, le mu- 
sée et la salle Ste-Cécile, le sou- 
bassement devient un centre pa- 
roissial intéressant et vivant. 

Congrès marial 

Le 22 juin, il y aura une grande 
manifestation religieuse en l'hon- 
neur de la sainte Vierge. Nous 
vous en donnerons le programme 
la semaine prochaine, 


COLOGNE — Son Eminence le | 
cardinal Joseph Frings, archevé- 
que de Cologne, quittera l’Alle- 
magne en avion, le 10 juin, en 
route vers Ottawa où il assistera 
au Congrès marial national qui 
s'ouvrira le 18 juin. | 


Toutes sortes de matériaux de cons- 
truetion charbon et bois de 
chauffage, etc. etc. 
Ameublements d'églises et boiserie 
fine, etc. etc 
St-Boniface Téléphone 201 283 


Réparetions de radios 
et d'accessoires électriques 


Norwood Electric 
and Radio 


Angle Tothé et Horace 
(Norwood) 
Téléphone: 203 730 
Lucien D'Aoust, Prop. 


| 
| 


TISSOT 


| 


| 
! 
| 


PHOTO 


Sr Ste-Mathilde, de la 


faire sa profession, le 4 février 
1890, #t fournir à sa communau- 
té une longue vie de dévouement 
et de services importants. 

Après cinq années passées à 
St-Boniface, elle est envoyée 
missionnaire à Lestock, Saskat- 
chewan, de 1895 à 1903 ,et est 
nommée directrice des Soeurs 
Auxiliaires de 1904 à 1912, puis! 
à Blue Quill's, Alta, de 1912 à 
1913, à Kenora, Ont., de 1913 à | 
1916; et à Lestock Sask., de| 
1916 à 1928. Elle sera assistante 
provinciale de 1932 à 1936, alors! 
que la maladie va l'immobiliser 
sur un lit d'infirmerie durant 
presque toutes les onze dernières 
années de sa vie. 

Au milieu de si longues et pé- 
nibles souffrances, Sr Girard 
donnera l'exemple d'une patien- 
ce inlassable et d'une constante] 
charité, acceptant généreuse- 
ment, pour les missions et les 
grandes intentions de la sainte 
Eglise, ces années de durs sacri- 
fices et de prière dans l’inacti- 
vité, qui furent en quelque sor- 
te le couronnement de sa vie 
de vertus, de mérites et de sain- 
teté. 

Deux frères et deux soeurs 
survivent à la défunte: Raymond | 
Girard, qui est dans l'Ouest, et 
Florent Girard, de St-Boniface, | 


| 
l 


Maison 
Provinciale, et Sr Ste-Eugénie, 
de l'Hospice Taché, 

La messe d’enterrement fut 


| chantée par M. l'abbé L.-A. For- 
|tin, assisté de MM. les abbés L. 
| Primeau et J.-C. Massicotte, com-| 


me diacre et sous-diacre. 


Assistaient aux funérailles: | 


|Mgr J.-C. St-Amant, P.D., Mgr 


Henri Bernard, P.D., et MM. les! 
abbés Beauregard Derome, S. 


| Gauvin, le R. P. Pierre, O.F.M. 


curé du Sacré-Coeur des Belges. | 
le R.P. L. Hardy, S. J., le R. P. 
Fernand Champagne, O.M.I. 


Succès sans précédent du 
tournoi des enfants | 


Dimanche dernier avait lieu! 
l'ouverture officielle de “la se- 
maine des enfants” à St-Boniface. 
La parade, composée des mem- 
bres de la fanfare La Vérendrye, 
des Guides , des Scouts et des 
nombreux enfants en bicyclettes 
et tricyclettes, s'organisa au coin 
des rues St-Jean-Baptiste et Ca- 
thédrale, puis défila par les rues 
St-Jean-Baptiste, Hamel, Rit- 
chot, Boulevard Dollard, Aul- 


neau et Cathédrale pour se ren-| 


| La petite houquetière, Lucette 
Lamoureux, portait une robe de 
satin blanc garnie de roses, et une 
couronne de roses, 

M. Louis Masson, frère de la 
mariée, était garçon d'honneur. M. | 
Isidore Mercier servait de témoin | 
au marié. 

Pendant la messe, Mile Cécile 
LeNabat chanta quelques canti- 
ques appropriés, accompagnée à 
l'orgue par M. Pierre Chabalier. 
A l'offertoire, un groupe de Gui- 
des, dont Mile Masson était “Chet- 
taine”’, chanta le “Chant de la 
Promesse”. À la sortie de l'église, 
elles formèrent une garde d’hon- 
neur. 

Une réception eut lieu à la ré- 
sidence des parents de la mariée, 
à 294, rue des Meurons. Le soir un 
souper fut servi aux parents et 
amis. 

M. et Mme Meyers sont partis 
en voyage à Kenora, Ont. A leur 
retour ils résideront à St-Boni- 
face. 


POUR LES SAVANTS 

NEW-YORK — L'Académie des 
sciences de New-York annonce 
trois nouveaux prix créés par M. 
A.-Cressy Morrison: le premier, 
d'une valeur de $500, sera attri- 
bué à l’auteur du meilleur papier 
sur l’énergie solaire et les deux 
autres prix iront aux meilleurs 
mémoires sur quelque sujet scien- 
tifique proposé par l’Académie. 


Journée des enfants 


e 


Quelques photos des enfants 
qui ont pris part à la fête 
dimanche dernier 


* 


Souscrivons généreusement au » 


“Tag Day’ qui sera tenu 
le samedi 7 juin 
à St-Boniface 


puis 1918. MM. Joseph et Auguste | 
Guilbault, de Chicago, et M. Vic- 
tor Guilbault, de Los Angeles, 


Cal., assisteront au mariage et ren- | 


contreront leurs soeurs, Mmes J. | 
C. Davis, J. G. Costello et J. T.! 
Kennis, de Winnipeg et de St-Bo- | 
niface. | 


Fiançailles 
M. et Mme Siméon Tremblay 
annoncent les fiançailles de leur | 
fille, Yolande-Alice, avec M. An- 
tonin Jacques, fils de Mme Jac- 
ques, de St-Boniface, et de feu M. 
Jacques. | 
Le mariage sera célébré le sa- | 
medi 21 juin, à 9 heures, dans la 
chapelle du Précieux-Sang, angle 
sé qu Crescent et Kenny, Nor- 
wood. 


M. et Mme J.-S. Prendergast 
annoncent les fiançailles de leur 
fille, Hélène, avec M. Albert La 
Roche, de Steep Roch, Ont. fils 
de M. et Mme J. LaRoche, d'Ot- 


terburne. 
La bénédiction nuptiale leur 
sera donnée le samedi 21 juin. 


BUENOS-AYRES — Dans un | 
milieu près de la mission one | 
mique italienne, qui négocie à 
Buenos-Ayres une entente com- 
merciale avec l'Argentine, on pré- 
dit que ce pays avañcera des cré- 
dits de plus de $125,000,000 à l’Ita- 
lie. 


‘ 


Société d'Enseignement Postscolaire 
M. l’abbé À. d’'Eschambault 


à la réunion tenue à Quebec 


Congrès 


M. l'abbé A, d'Eschambault, 
président de notre section d’En- 
seignement postscolaire, a assis- 
té à une réunion générale de la 
Société d'Enseignement Postsco- 
laire tenue à Québec le 24 mai. 
Les directeurs de la Société avec 
les représentants de la Société 
d'Education Adulte de Québec y 
étaient également présents. 

La Société Canadienne d'En- 
seignement Postscolaire a été fon- 
dée l'automne dernier sur le plan 
national. Cette société de langue 
française aura ses branches dans 
toutes les provinces par le moyen 
de sociétés provinciales, Ainsi dé- 
jà dans le Québec, au Manitoba, 
en Saskatchewan et en Alberta, 


lon trouve des branches françai- 


ses affiliées à l’organisation cen- 
trale, La Société Canadienne a 
également consenti à former une 
commission conjointe composée 
des représentants de sociétés s'oc- 
cupant d'éducation adulte sur un 
plan national (tels que Radio-Ca- 
nada, l'Office National du Film, 
etc.). Cette dernière mesure est 
destinée à assurer l'harmonie en- 
tre tous ces organismes. 

A la suite de la réunion tenue 
à Québec, un groupe de représen- 
tants se sont rendus à Toronto où 
avait lieu la réunion annuelle de 
la “Canadian Association for A- 
dult Education”, Là nos délégués 
ont pris part aux travaux des di- 
verses commissions et cela durant 
trois jours. Les rapports ont été 
marqués de sérieux et de sugges- 
tions pratiques, Le mouvement 
d'Education adulte ou populaire 
s'étend rapidement au Canada, 


Radio-Saint-Boniface 


Nos artistes visiteront cette se- 
maine Somerset et Notre-Dame de 
Lourdes. Il y aura séance pour les 
enfants à Lourdes, samedi après- 
midi, et grand concert, samedi 
soir. Dimanche après-midi, il y 
aura séance à Somerset, Le grou+ 
FA sera à peu près au complet: 

1 Genthon et son orchestre, le 
trio de Mlle Denyse Guyot, Mlle 
Renée Gravel, etc, On verra quel 
bel ensemble le tout constitue! 
On en sera heureux et fier. 

Chante-Clair est sous presse. 
Un nufnéro nouveau-genre fait 
par les membres du personnel, 
cette fois, et traitant surtout de 
programmes! Comme nous l'a- 
vons dit et répété, seuls les mem- 
bres de la Ligue des Radiophiles 
reçoivent régulièrement les publi- 
cations du poste et surtout la re- 
vue Chante-Clair, 


| La section manitobaine 
de la Société 
d'Enseignement 
Postscolaire 


|sociation for 
Icidait d'établir une section fran- 
| çaise et on admettait au sein de 
la direction un groupe des nôtres. 
Il ne fut pas décidé clairement 
alors si la branche française était 
autonome ou si elle était une sec- 
tion de la soeur aînée anglaise, Un 
peu plus tard furent établies des 
associations provinciales, Celle du 
Manitoba français fut fondée en 


En 1937, un groupe de Cana-| 
|diens de langue anglaise de To-| 
ronto fondaient la “Canadian As-! 
Adult Education”.| 
| Quelques années plus tard, on dé- | 


| 1939 et fut la première association 
| provinciale de langue française. 
| Au congrès de 1941 à Winnipeg, 
on posa la question suivante: à 
laquelle des sections devait s'af- 
filier la société provinciale de lan- 
gue française? 

Afin de couper court à tous les 
doutes, un groupe d'éducateurs 
et de sociologues fondèrent à 
Québec, à l'automne de 1946, la 

Société Canadienne d'Enseigne- 
ment Postscolaire, 11 s'agit d'une 
société nationale qui sert de liai- 
son entre des sociétés de pareille 
nature qui travaillent dans le mié- 
me sens, La Société d'Enseigne- 
ment Postscolaire se réserve aussi 
le droit de lancer ses propres ini- 
tiatives, Afin de mieux ordonner 
le travail dans le domaine postsco- 
laire ou d'éducation populaire, la 
Société d'Enseignement Postsco- 
laire a constitué une commission 
conjointe faite de représentants 
des principales associations et s0- 
ciétés à caractère national travail- 
lant sur le plan national, Cette 
commission conjointe se réunit 
|trois ou quatre fois par année et 
| essaie de servir de guide auprès 
de tous les groupements, ’ 

PARARE SET en CA, À A PT El 0 PR 

La réclame a servi À pousser la 
vente des marchandises du temps 
des Babyloniens, 


MONUMENTS 
FUNERAIRES 


DE TOUTE DESCRIPTION 


{ 


| J.-0. BRUNET 
11 26, Lyndole Drive  Tél.: 201 864 
Tout près du pont Norwood 


Résidence: 88, Chemin Ste-Marie 
Tél: 202 448 


| ES s À W 
146, avenue Provencher br À ns, < go 3 La semaine dernière avait lieu 
St-Boniface ’ ne foule de plus de 2,000 en- | l'assemblée générale ‘des direc- 
ants accompagnés de leurs pa-|# teurs de CKSB, C'était la premiè- 


|rents s'étaient rendus au Parc | f 
Provencher, soit pour prendre !*%. - 
| part aux divers amusements qui | 
|étaient organisés par un groupe | 4 
de citoyens, soit pour y assister. | 
Pierre Langelier remporta le |} 
|premier prix pour la bicyclette ! 
|la mieux décorée, chez les gar-| © 
|çons, et Colette Bélanger, chez! # 
(les filles. Georges Fourneau et | 


re fois que les directeurs se réu- 
nissaient depuis les élections en | 
février dernier, M. le président a | 
fait rapport des activités de CKSB | 
depuis la réunion annuelle et des | 
initiatives prises par l'exécutif | 
depuis lors. L'exécutif se réunit | 
deux fois le mois et les rapports | 
de ses assemblées sont envoyés | 


Nouvel établissement moderne 
Morcel-C. Tissot Gaétan-H, Tissot 


Téléphone 201 862 


C' 
Téléphones 201 105-06 
Service Prompt, Efficace, Courtois 


TOUPIN Lumser FUEL 


| 


Café-Concert 


" 


Tous sont bienvenus à l'Institut Provencher, 
le dimanche 15 juin, à 8 h. 45 p.m. 


Deux heures de chants 
artistes bien connus de CK 


nes et vieux; sketch sur tête-biche; chansons mimées 


etc 


Venex rencontrer vos amis dès 8 h. 45. Des liqueurs 
et collation seront servies, sur demande, de 9h. à 11h. 


avec orchestre et chorale, 
SB; rires et gaieté pour jeu- 


. 


|Louise Weibe remportérent les | "2 


premiers prix pour les tricy-| 
clettes les mieux décorées. | 
La “semaine” qui avait été lan- 
cée dans le but de susciter l’in- 
térêt des parents à l'égard du 
bien-être religieux, moral et phy- 
sique des enfants de la ville de 
St-Bonifate; sera couronnée sa- 
medi par un TAG DAY auquel 
tous les citoyens de la ville de} 
St-Boniface sont invités à con- | 
tribuer généreusement 
Les fonds serviront à amélio- | 
rer les terrains de jeux des en-| 


| fants eu parce Provencher et le 


camp à la plage Albert. 


ASSELIN 


| 


| aux directeurs. 


On est à travailler aux terrains 
qui entourent le studio et à par- 
faire ce qui n'a pu être complété 
l'année dernière. On. a planté 
quantité d'arbustes et on est à 
travailler au gazon. 


Peinturage et décoration 


Tout ouvrage garanti 


Téléphone 23 789 


Service de 


RADIO 


| P. COUTU 


Sulon 


Funéraire 


SERVICE D'AMBULANCE 


(jour et nuit) 


50 ans d'expérience 


comme embaumeuts 


On parle français et anglais 


Téléphone 201 802 ou 201 453 


156, rue Marion 


Norwood, Man. 


M. E. SABOURIN 


Nos amis de la campagne sont invités. On peut se 
procurer des billets au Cercle Ouvrier, ou le soir même. FRERES Tél. 201 A. 5.4, rue Taché 
L'entrée est de 50c. erpees. Assurances de tous genres 
reproneu 
Venez assister en foule à ce café-concert d'un genre Mas "Tps Atellente — Ole PROS Voyages 
tout à fait nouveau. Travaux avec pelle mécanique et PAUL PAQUIN Chemin de fer —  Paquebots 
ulidoser $ Agent génerai 


Organisé por les jocistes de St-Bonifoce dans le but 
de créer des amusements sains et de favoriser les oc- 
Casions de rencontre. 


Estimés grotuits 


lil, rue Notre-Dame 


St-Boniface, Man. 
Téléphone 203 074 


ASSURANCES ET FINANCES 
tur automobiles et camions 
Téi.-Bureau: 95184 - Rés 205227 


612, rue + 2 ar 10l 
ST-BONIFACE. Man 


200, avenue Provencher, 


Téléphone 201 351 


St-Boniface 


ipeg. Mon 


Winn 


, 6 juin 1947 


À Travers les Centres Français du Manitoba 


Des correspondants spéciaux de “La Liberté et Le Patriote” 


Ste-Anne des Soiree 
Le centre d'amusements don 
Chênes naît, le dimanche soir ler juin 


Baptémes 
Le 4 mai: Marie-Laura-Céril 
née le 30 avril, fille de M. et Mme 
Adrien Lajoie, Parrain et marrai- 
ne, M. et Mme Albert Jacques 
Le 26 mai: Joseph-Mathias- 
Marcel, né le 17 mai, fils de M. et 


” 


Mme Armand Ouellette, Parrain Mille Yvette Grégoire, de St- 
et marraine, M. et Mme Antoine | Boniface, a passé la fin de sermai- 
Verrier ne à Somerset où elle rendit visite ! 
Læ ler juin: Marie-Aurise-J à sa tante, Mme Nick Messner, à 
‘sphine-lda, fille d'Antoine Le-!43 famille et à la famille de M. et 
lere et de Delia Bélisle. Parrain | Mme Nap. Talbot 
et marraine, M. et Mme ,Eugene Mme Nick Messner reçut à di- 
clerc, oncle et tante de l'en- ner à l'occasion de cette visite 
fant MM. et Mmes Arthur Hutlet et 
Mariage Edouard Rheault, oncles et tantes 
Le lundi 19 mai était célebre | 4e Mile Grégoire, et leurs familles 
ans l'église paroissiale le maria-! étaient au nombre des invités 
Le Mille Marie-Hélène Piché 
t Lo 4 7 Mo 22 et de Sarah | M. M. Lafreniè.e et M. et Mme 
Baly, avec M. Paul Duguay, fils! Nick Messner et les enfants ont | 
d'Oram Duguay et d'Alice De- passé la journée du dimanche 25 | 
ntigny. Les jeunes époux rési- | mai chez M. et Mme R. Grégoire 
ront à Winnipeg de St-Marc, Man 
Missio roissiale 
Lei dO ni SU Le paré Saint-Léon 
lon pa e prêéchée A 4 
RH. PP. Aubin et Tremblay.} Déces 
Malgré les travaux pressants de La mort de Mme Aimé Fortier | 
saison, une foule nombreuse à nous fournit l'occasion de park: 
ta aux off ec fidélité et | d'une des vieille: familles de St- 
lévotion Léon, la famille Fortier-Lamou- 
Sincéres remerciement aux | reux 
prédicateurs pour le zèle apporté Mme Fortier (née Exirille La- 
à faire de cette retraite un succes | moureux) naquit en décembre 
Partie de cartes 1869, à St-Ours, diocèse de 8 
La JEC remercie les parois- | Hyacinthe, E Q.. d'Edmond sà- 
: ’ Paper moureux et d'Elvina Charbon- 
ens qui ont bien voulu encoura ° se Île | 
ger leur mouvement en ‘assistant | neau A l'âge de deux ans, € lé 
nombreux à leur partie de cartes perdit sa mére. Son pè'e épousa, | 


du 25 mai 


Sharmacie Préfontaine 


{id 
AY 


SIROP DE DENTITION POUR 
BEBE QUI PERCE SES DENTS 


lune partie de cartes au profit du 


lclub de balle-au-camp. La soirée | 
fut un succés, grâce aux organisa- | 


[teurs et à la coopération de cha- 
| eun 


Somerset 


l'en secondes neces, Apolline Lari- | 
» 


vière et vint au Manitoba avec 
toute la familie, le 14 avril 1884 
Lors de son arrivée, il y avait deux 
jours que la locslité s'appelait 
|Manitou. Le 22 avril, M. Fortier 
se rendit à St-Léon où il s'établit 
définitivement. 

| A cette époque, St-Léon n'était 
tqu'un vaste ftcrritoire. Somerset, 
| Notre-Dame de Lourdes et St-Lu- 
picin n'existaient pas. C'est à St- 


Frottez légèrement sur gencives | Léon que l'on venait les jours de 
Il cesse de pleurer instantanément | fête. Ainsi le jour de Noël de cette 
35e par porte imême année, M. Aimé Fortier 


Pour une production 
sans égale, 
commandez les poussins 


SOUBRY, 


de qualité 


Les poussins Soubry proviennent de 
troupeaux qui sont reconnus pour 
leur production supérieure. La pro- 
venance de vos poulettes doit être 
excellente, pour que leur avenir soit 
profitable Nos efforts pour obtenir 
des poussins de meilleure qualité si- 
#nifient une production plus mar- 
auée et plus de profits pour vous 
Commandez de suite pour prompte 
livraison. Le couvoir Soubry vous 
sssure d'c de 
qualité et en 
tout temps 


Nouveaux prix en vigueur 
le 2 juin 
Approuvés Mâles R.O.P 
100 50 100 50 
1325 7.10 1425 7.60 
2100 1400 2900 15.00 
3.00 2.00 400 250 
14.25 160 1525 8.10 
2400 1250 2600 13.50 
1425 760 1525 8.10 
2400 1250 2600 1350 
10.00 550 1100 600 
17.50 9.25 
arr, en vie gar. Poul 
Dernière couvaison, 12 
Ecrivez pour obtenir 
nouveau catalogue 


tenir des poussins 
un service prompt, 


Leg. bl 
Poul. L. bl 
Coch. L. bl 
B. Rocks 
Poul BR 
à Hamps 
Poul NH 
Gros. Coet 
1 Sussex 
100%, 96 
juin 
le 


ex 


‘rencontra celle qu'il épousa le 21 


avril 1885. De ce mariage naqui- 


rent 15 enfants dont 13 sont enco- 
re vivants: Anna (Mme Zénon 
|Landry), de Somerset; Joseph et 
|Stanislas, de St-Léon: Mastaï, de 
Somerset: David, de Belloy, Alta; 
|Roch, de Zénon Park, Sask.; Lu- 
icien, Rosa, Rosaire, Alphonse, Léo, 
| Léona, Benoit, de St-Léon. Mme 
Fortier laisse également dans le 
deuil 11 petits-enfants et une ar- 
rière-petite-fille. 

M. et Mme Fortier eurent le 
bonheur d'avoir une belle famille 
et de nombreux enfants: ce qui 
fut leur plus grande richesse ter- 
restre. En véritables chrétiens, ils 
surent faire face aux nécessités 
et aux misères de la vie. C’est ain- 
si qu'ils purent garder leurs vieux 
parents et les assister jusqu'à la 
fin; Mme Fortier dut aussi sup- 
|porter avec patience et résigna- 
| tion la dure épreuve d'être privée 
de la vue avant l'âge de cinquante 
|ans. 

Maintenant, ils sont partis tous 
deux pour l'Eternité, l'âme bien 
| munie des sacr. ments de ia sainte 
| Eglise. M. Foriier mourut 
|janvier 1933, et Mme Fortier, 
26 avril 1947. 

Après d'imposantes funérailles 
en l'église de St-Léon, le corps de 
Mme Fortier fut conduit au cime- 


le 


le 24| 


|tière paroissial et déposé en terre 
Ecoutez le |àa côté de celui de son époux. 


Saint-Malo 


| Mariage 

St-Jean—Preteau 
Le samedi 24 mai, à 

matin, Mile Marie Préteau, fille 
ide M. et Mme J.-B. Préteau, unis- 
sait sa destinée à celle de M. Ar- 
mand St-Jean, fils de M. et Mme 
| Alphonse St-Jean, de St-Norbert. 


Le le curé G. Poitras leur donna 
la bénédiction nuptiale et chanta 
la messe 


La mariée était Enfant de Ma 
rie. Ses deux cousines, Milles Fer- 
nande Gauthier et Thérèse Pa- 
quette, l'accompagnérent à l'au- 
tel de la sainte Vierge où elle lut 
son acte de consécration 

Mile Rose-Marie St-Jean, soeur 
du marié, chanta l'Ave Maria, et 
Mlies Yvette et Annette Préteau, 
soeurs de la mariée, chantérent 
quelques cantiques. M 
de St-Norbert, touchait l'orgue 

La mariée était 


longue robe blanche avec voile et 
couronne, Mile Suzanne Préteau 

t M. Marcel St-Jean, soeur et 
frère des mariés, étaient garçon 
let fille d'honneur, 

A l'issue de la cérémonie reli- 
gieuse, les invités se rendirent 
chez les parents de la mariée où 
ils passèrent une agréable jour- 
nee 


Les jeunes époux demeureront 
|à St-Norbert 


La Broquerie 


Déces 


Mme Henri Simard 

Le lundi i2 mai, Mme Henri Si- 
mard (née Martine Côté) mourait 
| après une maladie longue de plus 
| de quinze années 
| Ceux qui l'ont cohnue se sou- 
| viennent ou'elle passa ses années 
| de santé au sein de sa nombreuse 
let jeune famille qu'elle aimait 


| beaucoup et à laquelle elle ne mé- | 


|nageait ni sa tendresse ni son dé- 
|vouement. Vertueuse et pieuse, 
elle enseigna aux siens l'amour 
du travail en donnant elle-même 
| l'exemple du devoir accompli, On 
| peut croire que ce fut ce surme- 
|nage qui provoqua sa maladie, Le 
ciel lui demanda de 
siens alors qu'elle était relative- 
ment jeune. Elle les reverra là- 
haut, car elle eut sa large part d'é- 
preuves et elle était en plus une 
excellente mère chrétienne. Elle 
| mourut à l'âge de 52 ans et 4 mois. 

Les funérailles eurent lieu à La 
Broquerie, Le service fut chanté 
par M. le curé Léon Roy, le ven- 
dredi 16 mai. Une foule nombreu- 
se accompagna la dépouille mor- 
Fee jusqu'au cimetière parois- 
| sial. 

La défunte laisse dans le deuil: 

son époux, M. Henri Simard: ses 
fils, Ernest, de St-Boniface; E- 
[tienne, de Vassar: Eloi, de La 
| Broquerie; Eustache, de St-Clau- 
de; ses filles, Claire (Mme Marc 
Bernard), de St-Boniface: Mar- 
guerite (Mme Félix Guiguenot). 
| de St-Claude: Madeleine, de St- 
Boniface: Louise, de La Broque- 
|rie. Marie-Ange (Mme Emile Ba- 
| con), est décédée il y a quelques 
années, 
Les porteurs étaient: MM. Al- 
|phonse Côté, Sévérin Côté, Ovide 
Côté, frères de la défunte, et ses 
beaux-frères, MM. Jos. Simard, 
Cyprien Simard et Jean-Baptiste 
| Simard. M. Narcisse Deslauriers 
{conduisait le deuil et M. Ernest 
| Simard, fils aîné, portäit la croix. 
La quête fut faite par M. Josa- 
phat Simard. 

La dépouille avait été transpor- 


tée de l'hôpital le jour de l’'Ascen- | 


19 h. du | 


revêtue d'une | 


quitter’ les | 


“VIEUX RACONTEUR" | Les porteurs furent: MM. Aza- 
don: à og bd RE [rie Labossière, Nazaire Labossiè- 
| re, Adolphis Labossière, Napoléon 

| Talbot, Thomas Labossière et O- 


sion à la résidence de M. Alphonse 
Côté. 

Les Rév. Frères Côté, C.S.V.. de 
la Maison St-Joseph d'Otterburne, 


nésime Rondeau. M. René Ron-|neveux de la défunte, accompa- 
SOUBRY S HATCHE RY | deau conduisait le deuil. gnaient les nombreux membres de 
A AY: DIRE Î J'E la famille de St-Pierre et des en- 


virons. 


Remerciements 
Les familles Simard et Côté re- 
mercient sincèrement toutes les 
| personnes qui leur ont témoigné 
re la sympathie soit en assistant 
aux funérailles, soit en offrant des 
bouquets spirituels ou des fleurs. 


Il sera encore 


tres difficile 


D'OBTENIR UNE 
AUTOMOBILE NEUVE 
cet été... 


Prix réduits en juin 


Taylor-Made 


Poussins approuvés, qui rapportent 
des profits 


Leghorns blancs 


1425 
15.75 
15.75 
15.75 
16.75 


Donc faites remettre 


Minorcas noirs 


CPPETIR 
GEESAES 


* Wyan.; Rocks bl 16.75 

la vôtre Orp. buff; Sussex 1775 L 
N Alex. Taylor Hat 

à baesf y atchery 


362, rue Furby 


Winnipeg, Man. 
Tel 


dès maintenant 33-352 


Adressez-vous à 


E. Labossière et Fils 


St-Boniface 


DR JACOB 


et ses Associés 
Dentistes 


BUREAUX 


353, ave Provencher 


Téléphone: 203 970 genre PE Re de à à 
24 | 939, avenue 
“Mécanicien ayant 28 ans d'expérience" Montgomery Rosser 


Heures: 9 h. am. à 6 h. pm. 


4 SUR 5 DES MÉNAGÈRES QUI GAGNENT DES PRIX 
POUR LES CUISSONS À LA MAISON. EMPLOIENT 


D 


Ashern 


Deces 
M. Ludger Genest 

M. Ludger Genest est décédé le 
jeudi 29 mai, à l’âge de 64 ans. 

Le défunt naquit à Gentilly, 
PQ. le 15 avril 1884, et vint s'éta- 
blir au Manitoba en 1917, 

Lui survivént: ses fils, Sylvio, 
Fernand, Conrad et Robert, 
Spearhill; ses filles, Lucienne, 
Dorothée, Mmes Léo Loiselle et 
H. Beaulieu 

L'enterrement eut 
ern, le lundi 2 juin. 

Etaient porteurs: ses fils, Syl- 
vio, Conrad, Fernand et Robert: 
M. L. Loiseille, gendre du défunt, 
et M. J. Kerbrat, ami. de la fa- 
mille : 
Laurier 

Agréable surprise 

Comme l'année scolaire touche 
à fin, les amis de l'éducation 
songent aux récompenses dont ils 
veulent gratifier la jeuness* étu- 
diante, C'est ainsi, qu'un de ces 
jours derniers, un employé de 
l'Express, déposa au Couvent des 
Religieuses de la Présentation de 


lieu à Ash- 


Bernier, | 


sa 


Marie, un gros colis venant de la | 


librairie Guay de Montréal. Un 
moment mystifiées, les Religi- 
euses sont vite mises sur la piste 
du bienfaiteur, en lisant la petite 
lcarte qui accompagnait l'envoi: 
“Prix pour les chanteuses et la 
bonne conduite, d’une personne 
qui désire garder l’anonymat” 
Sous ce modeste voile, tous ont 
| vite reconnu la main libérale de 
uotre dévoué Pasteur. Quelle joie 
pour chaque élève de la chorale 
de l’école, de recevoir un beau vo- 
lume. Les prix de “Bonne Con- 
duite” seront également décernés 
aux élèves les plus méritants de 
chaque grade. 
| Que M. le Curé M 
veuille bien trouver ici, une nou- 
velle expression de la gratitude 
des maîtresses et des élèves de 
l'Ecole de Laurier 


Lorette 


Le lundi 26 mai mourait à Loret- 
te, M. Joseph Manaigre, à l’âge de 


56 ans et six mois, après une lon- | 


gue maladie, Il s'éteignit au mi- 
lieu des siens. 

|  Survivent au défunt: sa femme 
| (née Anne-Marie Dubois): ses en- 
fants, Mme Roger Jeanson (Alma 
Rose), Lucille, Roméo, Laurette, 
| Edouard et deux petits-enfahits, 
| Rachel et Jeannette Jeanson; sa 
mère, Mme Gédéon Manaigre; ses 
soeurs, Mme Eugène Cournoyer 
(Antoinette), Mme Delphis Jean- 
{son (Albertine), Mme Ubald Dé- 
sorcy (Alphonsine), Mme Georges 
Trudeau (Augustine), de l’Ile-de- 
Chênes; ses frères, MM. Augustin, 
Ernest, Almanzor et Adrien. 

Le service funèbre eut lieu à 10 
| h. le mercredi 28 mai, dans l'église 
ide Lorette. Il y avait une nom- 
|breuse assistance composée d'a- 
mis de la paroisse et des parois- 
|ses environnantes. 

La messe des funérailles fut cé- 
|lébrée par M. le curé L. Senez: 
iles diacre et sous-diacre étaient 
MM. les abbés Bellavance et A.- 
E. Chamberland, On remarquait 
| dans le choeur l'ancien dévoué cu- 
|ré de la paroisse, Mgr St-Araant, 

M. Eugène Cournoyer, beau- 
frère du défunt, conduisait le 
| deuil. Les porteurs étaient ses six 
| beaux-frères: MM. Delphis Jean- 


| son, Ubald Désorcy, Edmond Des- | 


| rosiers, Joseph Demontigny, So- 
| las Fontaine et Donat Leclair. 
MM. Adonaï et Valère Dubois 
firent la quête. Les tributs flo- 
raux furent portés par ses petits 
neveux: Roger Dubois, Louis Ma- 
naigre, Léonard, Georges Désor- 
cy, Emile Dubois, Guy Manaigre 
et Pierre Leclair. | 
Remerciements 

La famille Joseph Manaigre re- 
mercie sincèrement Mgr St-A- 
|mant, M. l’abbé Chamberand, les 
|RR. SS. de St-Joseph et les Reli- 
gieuses Oblates, M. le curé IL, Se- | 
nez, pour ses nombreuses visites | 
et l'encouragement donné au dé- | 
| funt pendant sa maladie, ainsi que 
| tous ceux qui lui ont témoigné des 
|marques de sympathie à l'occa- 
sion du deuil qui vient de la frap- 
per, soit par offrandes de messes, | 
fleurs, bouquets spirituels, soit 
| par visites ou assistance aux fu- 
| nérailles. 
| u Shower | 
| Le dimanche 4 mai dernier, il} 
1y eut un shower à l’occasion du 
|mariage de Mile Marie-Jeanne 
| Dugas. Les organisatrices étaient: | 
Mme Alphonse Dugas, Milles Ida 
Cournoyer, Eva Jeanson et Mona | 
Smith, Ce shower eut lieu dans la | 
| salle paroissiale de Lorette. é | 
| On présenta de nombreux et; 
utiles cadeaux à l'invitée d'hon- 
|neur., 
| Mariage | 
| Le samedi 10 mai eut lieu le ma- 
riage de Mlle Marie-Jeanne Du- 
gas, de cette paroïsse, avec M. 
| Lucien Desrosiers, de Ste-Gene- | 
|viève. | 

Les pères respectifs des mariés 
agissaient comme témoins. Le | 
chent fut exécuté par les Enfants | 
de Marie | 

La mariée portait un costume 
brun | 
| Après la -cérémonie religieuse, | 
les invités se rendirent chez les 
parents de la mariée | 
| Les nouveaux époux partirent | 
|ensuite pour un voyage. À leur | 
retour, ils résideront à Sie-Anne. | 


l 


de | 


Pierquin, | 


INSTITUTRICE DEMANDEE 


Le district scolaire Riel No 
844 requiert les services d'une 
institutrice expérimentée pour 


l'année scolaire 1947-48 Catho- 
lique, de langue française, de 
préférence. Grades 4 à 8. Salai. 
re, jusqu'à $1,500, Faire sa de- 
mande en spécifiant qualifica- 
tons à: M. G. Bews, secrétaire- 
trésorier, Grande Pointe, Man. 

319-8C. 


ON DEMANDE 
Une institutrice qualifiée 
our l'école Caledonia no 1417. 
idence pour l'institutrice 
1} où maison de pension. S'adres- 
ser à M. Tobie Perrin, secré- 
taire-trésorier, Ste-Anne, Man. 
354-7P. 


INSTITUTRICE DEMANDEE 

On demande une institutrice 
bilingue qualifiée pour l'école 
Avon, située à 5 milles au sud- 
est de St-Malo. Nous payerons 
salaire de $1,200 pour 10 mois. 
Pour plus amples renseigne- 
ments s'adresser à M. Paul 
Lambert, secrétaire, St-Malo, 
Man. 331-7C. 


ON DEMANDE 

Une institutrice bilingue 
qualifiée pour l'école La Ro- 
chelle, Nous paierons $1,250. 
Grades 1 à 8. Grand chemin 
devant l'école, service d'auto- 
bus quotidien, maison de pen- 
sion tout près. Pour plus de 
renseignements, s'adresser à 
M. Robert Hamonis, La Ro- 
cheile, Man. 352-7P. 


ON DEMANDE 

Une institutrice bilingue qua- 
lifiée pour l'école Pennarum, 
située à 8 milles au sud de Ste- 
Rose, 6 milles de Laurier, Bu- 
reau de poste Kergwenan sur 
d'au- 
Mentionner salaire dé- 
et, qualifications. Pour 
plus amples renseignements, 
s'adresser à M. D.-J, Morin, 
Kergwenan, Man. 


chemin no 5: hon service 


tobus 
siré 


350-7P. 


St-Ambroise 


Une soirée l'honneur de 
Miles Grégoire 
deur eut lieu à St-Ambroise, lors 
du passage de ces dernières chez 
leur mère, Mme Rodolphe Gré- 


goire, de St-Marc. 


Letellier 


en 


partis pour Prince-Albert, Sask., 
| où ils visiteront M. et Mme Nor- 
bert Jutras. Nous leur souhaitons 
un bon voyage. 


Journée sportive 


Dimanche dernier, il y eut une 
journée sportive: trois parties de 
|balle-au-camp. Nous avions le 
plaisir d'accueillir un groupe de 
jeunes de la paroisse de Holy 
Cross, Norwood, 
| Une première partie de balle- 
| molle entre les garçons de Letel- 
lier et les visiteurs fut jouée sur 
| le terrain de l'école; résultat: Le- 
|tellier 29, Holy Cross, 26. M. Ar- 
thur Jubinville était arbitre. 

L'assistance se rendit ensuite 
{sur le terrain de balle-au-camp, 
| où nos joueurs se mesurèrent con- 
tre l’équipe de Somerfeld: 9 à 8 
| pour Letellier. 
| Une troisième partie entre les 
jeunes filles de Holy Cross et cel- 
les de Letellier fut chaudement 
| contestée: résultat: 19 à 18 pour 
| Letellier, Un ancien de Letellier, 
| M. Alfred Pélissier était arbitre. 

Les jeunes de Holy Cross firent 
| les frais du chant pour le salut du 
T. S. Sacrement. Ils se rendirent 
rnsuite au parc pour un ‘‘weiner- 
roast” auprès d’un feu de camp. 


1 


| On a remarqué l'entrain et le 


| bon.esprit chez ces jeunes et nous 
fûmes contents de leur visite, 

M. l'abbé Charles Empson, vi- 
caire à Holy Cross, ne put venir 
rejoindre les visiteurs que dans 
la soirée, Tous ont manqué sa pré- 
sence, son sourire, au cours de l’a- 
près-midi; mais nous savons que 
“le devoir avant tout” a toujours 
été sa devise! 

Ici et là 


M. Jos.-H. Empson a fait des ré- 
parations à son garage, du côté 
ouést du chemin de fer; une nou- 
velle façade ajoute à l'apparence 
extérieure de cet édifice. 

La maison de M. Edmond Co- 
meault scra aussi restaurée. 

Il y a des rumeurs que M. Lud- 
ge: Jubinville ouvrira bientôt une 
boutique pour réparation des ins- 
truments aratoires et autres ma- 
chines, près de la salle munici- 
pale. 

Notre conseil municipal fera 
la salle municipale 
ment. Cet édifice important e$ de 
belle apparence mérite d'être en- 
tretenu convenablement. 

Un groupe d'excursionnistes de 
la province de Québec, sous les 
auspices de la Société canadienne 
d'Etablisesment rural Limitée, 
s'arrêteront à Letellier lors de 
leur passage dans l'Ouest, au dé- 
but du mois d'août. Préparons- 
nous à faire bon accueil à ces re- 
présentants de l'Est qui nous ren- 
dront visite. Nous en reparlerons 


Baptème 
Le 25 mai: Jean-Camille-Hec- 
tor, né à l'hôpital de Morris le 13 
mai, fils de Pierre Barnabé et d’1- 
sabelle Marion. Parrain et marrai- 
ne, M. et Mme Hector Marion, on- 
cle et tante de l'enfant, 


aq 


et Alexina Bro-| 


prochaine- | 


Baptèmes 

Le 25 mai: Marie-Phyllis-Gisé- 
le, fille de M. et Mme Albert 
Beaudin. Parrain et marraine, M 
et Mme Lucien Beaudin 

Le 25 mai: Joseph-Kenneth- 
|[Laurent, né à l'hôpital de St-Bo- 
nilace, [is de M. et Mme Napo- 
léon Bernardin. Parrain et marrai- 
ne, M. et Mme Michel Clément 
| grands-parer#s de l'enfant 
| Le 30 mai: James Donse!'d, fils 
|de M. et Mme Arnold McDonell 
| Parrain et marraine, Alex et Mar. 
|garet McDonell 


lei et là 
M. et Mme Alfred Hamelin et 
fl. et Mme Jos. Mousseau, de 
Montréal, se sont rendus à Ed- 
monton rendre visite à M. et Mme 


Notre retraite paroissiale s'est 
terminée le dimanche ler juin 
| Elle fut un vrai succès, grâce aux 
|RR PP, Létourneau et Blanchet, 
|C.SS.R. La belle température «a 
|permis aux paroissiens de venir 
en grand nombre à tous les offi- 
ces 


N.-D. de Lourdes 
-Balle-au-camp 
L'équ'pe senior de balle-au- 


camp rencontrait l'équipe de St- 
Claude le dimanche ler juin dans 


une rude partie. Le pointage final | 


| fut de 2 à 1 pour Lourdes 
Mission paroissiale 

Du 25 mai au ler juin eut lieu 
la retraite paroissiale, Cette re- 
traite, prêchée par les RR. PP. P 
Bélanger et J. Sabourin, SJ. fut 
un véritable succès. Les instruc- 
tions et offices divers ont été sui- 
vis fidèlement 

Le sermon de clôture fut pro- 
noncé par le R. P. P. Bélanger, le 
dimanche, jour de la fête de la 
Ste-Trinité. La messe fut célébrée 
avec diacre et sous diacre: le RP 
Ant. Champagne. curé, officiait, 
assisté des RR. PP. J. Sabourin, 
S.J.. et Emile Champagne, CRI 
C., comme diacre et sous-diacre 

Artistes de CKSB 

Un groupe d'artistes de CKSB 
sera parmi nous le samedi 7 juin 
Il donnera deux représentations: 
pour les enfants dans l'après-midi, 
et le soir, à 8 h. 30, pour les &dul- 
Îtes Les jeunes gens de la paroisse 
| présenteront également une co- 


| 
médie. Un programme sera donné | 


|aussi par les art 
| * * 
| Un temoignage 
| Au lendemain du concours 
français et du festival de la Bonne 
Chanson dans notre paroisse, je 
sens le besoin d'exprimer mes sen- 
timents à tous ceux qui se dé- 
vouent pour la cause de l’éduca- 
tion de nos chers enfants. 

Ces deux dates sont bien chères 


istes locaux. 
. 


|Le samedi 17 mai, j'étais bien é- 
|mue en pensant à tous ces enfants 
| dans leur beau costume de fête, se 
rendant tous à l'école du village, 
accompagnés de leurs maîtresses. 
De tous les coins de la paroisse, 


les fermiers arrivaient, leurs autos | 


débordantes de têtes blondes ou 
brunes, qu’ils déposaient à l’éco- 
le où elles allaient lutter joyeuse- 

nt pour le triomphe de la lan- 
gue française. À la maison, les ma- 
mans aussi avaient le coeur joy- 
eux puisque les petits étaient en 
fête; alors étant plus légères, el- 
les travaillaient plus vite. Tout en 
besognant,.une prière montait de 
leur coeur vers Marie pour qu'Elle 
soutienne ceux qui organisent la 
lutte et qu'Elle aide tous leurs 


eux le couronnement d'une an- 
|née entière de travails 


{titutrices religieuses ou laïques, 
qui se dévouent tant pour la cause, 
L'année entière, elles tendent vers 
ile but: “Former des âmes fran- 
caises,” et 
{“Sovons ce qu'ils étaient.” 

C'est également dans ce but 
qu'elles préparent le festival, Nous 
qui avons eu le plaisir d'assister 
à cette belle séance. Avons-nous 
lune idée du travail que cela de- 
|mande à nos chères religieuses 
| pour nous donner un tel régal? Le 
succès de cette soirée n'est pas dû 
à quelques semaines de travail, 
mais à des années de formation. 
Elles y mettent tout leur coeur 
puisqu'il s'agit de l'âme et du 
coeur de leurs élèves, Les unes 
donnent "sans compter ni les heu- 
res ni la peine, et les autres of- 
frent leurs sacrifices et leurs prié. 
res ferventes pour que cette oeu- 
vre porte des fruits, 

Maîtresses et élèves veulent que 


M. et Mme A.-J. Gallant sont | à tous les paroissiens de Lourdes. | 


enfants en ce jour qui est pour | 


?: Rs 
Un grand merci à toutes nos ins- 


le mot ‘d'ordre est:| 


Le dimanche 8 juin 


à 3 heures de l'après-midi 
aura lieu le 


Pèlerinage régional en l'honneur de 


Notre-Dame des Victoires 
Laurier, 


Toutes les paroisses environnantes sont invitées 


à y participer 


Le sermon de circonstance sera donné par 
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Man. 


| le R: P. Georges Desjardins, | 


|! Recteur du Collège de St-Boniface 


Pour former les âmes, les édu- 
catrices puisent à la source 
tout'héroïsme: l'amour de Dieu et 
{l'exemple des Martyrs. Elles veu- 
lent une jeunesse ayant 


de | 


St-Mare 


Mme Rodolphe Grégoire a reçu 


Yvette et Ri 


la visite de ses filles 


joyeuse la S 

4 a, » St-Bonif: t F 
le gout du beau. Cette blanche | +. ER : Te j à prog 

1 1K 1 D n 1 s ain 

[Agnès aux traits si délicats, aux | jé Ajexin: NS rage 2 
yeux si doux, à l'amour si pur, pr it Mile CL. = Grès pire Lis 
iu coeur si généreux, personni- | BM4IE MUC D 
fiait bien la beauté, Les larmes SUP 1 ile 3 
des mamans ont coulé abondan- Elie 
tes avec celles de la mère d'A 
gnès. Les mêmes sentiments nous Première communion 


animaient toutes, aussi je me per- | 


mets, au nom des dames de cette 
paroisse, de remercier nos Révé- 


Pendant la messe de 10 heures, 
le dimanche ler juin, 19 petits en- 


fants firent leur première commu 


rendes Soeurs des belles leçons |nion, M. le Curé leur adressa 
d'amour maternel qu'elles ont mi- quelques mots en termes tou 
ses devant nos yeux chants. Le chant, approprié à cette 
Nous avons constaté qu'il y a fête mémorable, fut exécuté par 
: de beaux talents à Lourdes et des | les élèves de l'école, Nous espé- 
jeunes filles au coeur tendre et |rens que cette journée sera pour 
généreux. Chacune a rendu son Chacun de ces enfants un souve- 
rôle avec beaucoup de grâce et}nir inoubliable 
de naturel. Chères jeunes filles, | Confirmation 
nous voulons vous aider à réali- | Le mardi 3 juin, S. Exec Mgr 
votre rêve de jeunesse, quiiG. Murray, archevéque-coadju- 


|ser 
|est de semer de la joie et du bon- 


teur de Winnipeg, était de passa- 


heur autour de vous. ge à Elie pour conféret le sacre- 
Pour atteindre ce but, il faut| ment de Confirmation. Après la 

‘ PE L' messe de 9 heures, Son Excellence 

|des éducatrices pénétrées du de-|questionna les enfants, Nous som- 


voir, des éducatrices françaises et 


chrétiennes jusqu'au fond de l'à-| 
me, Nos religieuses possèdent ces | 


mes fiers de constater 
rent bien répondre 
Monseigneur administra ensuite 


qu'ils pu- 


L'ALE # à Le ! "27" Sie : 
grances qualités de nos mères. |]a confirmation à 50 enfants et à 
|Leur exquise simplicité et leur |2 adultes, Son Excellence était as- 


| délicate charité leur gagnent tous 
Iles coeurs. Confions nos jeunes 
filles aux Dames Chanoinesses, 
car elles ont le secret de former 
|des femmes de devoir, Arrêtons- 
Inous un instant et pensons au 
bonheur qui devrait être le nôtre 
en possédant une telle communau- 
té dans notre paroisse, une com- 
munauté toujours prête à nous 
l'aider et à s'occuper de nos petits 
en toute occasion, 


Faisons notre examen, les ma- 
| mans, et voyons si nous ne pour- 
rions pas faire mieux. Le travail 
de l'institutrice est très pénible: 
secondons toujours ses efforts. 
C'est notre devoir de l'encoura- 
ger et de l'aider, Ne détruisons 
pas à la maison le beau travail 
accompli dans l’âme de nos en- 
fants, au prix de tant d'efforts. 
Nous sommes les premières édu- 
catrices, alors inculquons dans 
l’âme de nos petits, l'amour du de- 
voir, la ténacité et l'esprit de sa- 
crifice de nos aïeux, qui assure- 
{ront toujours notre survivance. 


visiteurs qui sont venus nous en- 
|courager et nous aider par leur 
| présence #t leurs bons conseils. 

Toutes ensemble, religieuses, 
institutrices et mères de famille, 
[allons vers le même but et nous 
mériterons de plus en plus l'éloge 


Nous remercions les distingués | 


sisté de M, le Curé et de M. l'abbé 
G. Gervais, curé de St-Eustache. 

M. et Mme Joseph Girard ser- 
vaient de parrain et de marraine 
aux confirmés 

Le chant fut très bien exécuté 
par les élèves de l'école, Nous es- 
pérons que le Saint-Esprit fera de 
chacun de ces confirmés de vail- 
lants soldats du Christ, qui com- 
battront sans crainte pour la con 
servation de leur foi 

lei et là 

M. Lorenzo Lussier, fils de 4M. 
et Mme E. Lussier, est de retour 
après un séjour prolongé en Ans 
gleterre, où il jouait au gouret, 

M. Raymond Bernardin, de cet 
te paroisse, aui, en novembre der- 
nier, se rendit en France pour v 
rejoindre son épouse, est revenu 
après un court séjour à New-York. 
M. et Mme Bernardin résideront 
à Elie. 


James Shaen 


Optométriste 
et 
Opticien 


| 
| 
| 
| 
| 
| 


ca soit digne de notre paroisse en- | 


|tièrement française, alors dix fois. 


| vingt fois, on répète le même mot. ! 


Ile même geste, le même refrain. 
| On y revient jour après jour, se- 
|maine après semaine, toujours a- 
vec la même ferveur, jusqu'à ce 
{que tout soit très bien. Enfin, au 
| iour désigné, devant une salle dé- 
| bordante de monde, plus de cent 
cinquante enfants, bien discipli- 


nés et joyeux, dirigés par le R. P. | 


[M. Caron, S.J., nous font entendre: 
| “Si nous chantons les chansons de 


[Notre Père , . 

Les coeurs battent à l'unisson, 
les yeux brillent. les fronts se re- 
dressent de fierté! 

Nous les aimons ces chansons 


[qui mettent au coeur la joie pure | 


|et saine, 

Le festival, ce n'est pas seule- 
| ment les chansons francaises, c'est 
| aussi les scènes qui font passer un 


|instant devant nos veux les hé- | 


ros de notre histoire, les chers dis- 
| parus, ou les récits et poèmes 


qu'ils ont écrits et dans lesquels | 
ils laissèrent un peu de leur âme. | 


Une âme française, c'est une 
äme droite, généreuse, héroïque, 
|pure et simple comme la petite 
| Fleur de Lisieux, C'est tout cela 
que nous ont représenté nos jeu- 


nes filles dans “Fabiola” ou “Vers ! 


| la lumière”, 


Î : e 
2 : , |nos eres, 4 Ô | 
des réparations qui s'imposent à | N° M si nous disons le même 


| 


| 


ide notre cher Pasteur qui nous 


204, EDIFICE MONTGOMERY 
Téléphone 97 850 


dit si simplement: “Je suis con- 
tent de vous.” Il est le guide qui 
nous conduit vers la lumière: sui- 
vons-le et nous verrons toujours. 


CLAIRE. 


Cours de gardes-malades 


Les jeunes filles ayant leur grade VIII et 18 ans 
d'âge accompli, qui désirent prendre le cours de 


gardes-malades pratiquäntes commençant le 15 


septembre prochain, n'auront qu'à s'adresser à la 
Supérieure de l'hôpital Ste-Rose, Ste-Rose-du-Lac, 
348-8C. 


d'ici au 15 juillet. 


PERMANENTE 
JOLIE — SOUPLE — NATURELLE 


Cette ondulation est vraiment un chef. 
d'oeuvre de style de coiffure. Notre per- 
sonnel qui est constitué d'opérateurs experts seulement 
est entrainé de façon à adapter votre coiffure à votre 
personnalité. 


Prix régulier: $5.00 


Sans machine, crème à l'huile 


GUARANTEED WAVE SHOP 


Suite 2, Edifice Stobart Près du théètre Lycoum 


Téléphone 96 090 . 


… 
e 


1947 


Men., 6 juin 


LA LIBERTE ET LE 


PATRIOTE 


A Travers les Centres Français de la Saskatchewan 


on pour effacer 
les maux de la guerre 
“Quant à la prospérité univer- 
selle qui aurait dû également 
venir à maturité comme fruit de 


Des correspondants spéciaux de “La Liberté et le Patriote” 


North Battleford M. R. Van Mullebush offrit au jet les élèves des grades 8, 9, 10, et Dollard | =. Des millions d'êtres 12 victoire. où est-elle” Produc- | 
|Pére Larose, au nom des parois-|11, qui allaient à Prud'homime cé- t smés tion, voilà la clef, le “Sésame”. le! 

Q ” de prétrise (siens, une bourse bien garnie, |lébrer le 50ème anniversaire de| se Lucien Billard et son joue | 299 encore oppri ’ |secret, pour effacer jusqu'aux 
er Le BR. P. Laruse remercia cha-| l'arrivée de RR, Filles de la Pro-} Le enfant sont sortis de l'hépital | dit Pie XII | derniers vestiges des méfaits de 

Le lundi 26 mai, les paroissiens |}, nent tous ceux et celles] vidence. Tous disent un cordial|de Shaunavon le L'ae |la guerre, pour combler tous les 


gouffres qu'elle a creusés, Mais 
la prospérité des nations ne peut 
étre fermement assurée que si 
elle est le sort commun de tou- 


27 mai. 
|qui avaient organisé cette fête. Il | merci aux charitables conducteurs Be visite chiot D ot Mas 
se dit vlrerment touché d'une siqui leur permirent de prendre leztndre durant la se À 
léloquente marque d'affection et|part À une si agréable fête. maine d 


nn ne DL 2 © DD Dm 
À-| (Suite de la premiére page) 


25! 
mai ft Mas À Kevoner: 240): FÉSIUIVONS de peunèes à de 


fétaient le quarantième anniver- 
taire de la premiére messe de leur 
dévoué pasteur, le R. P. Ludove 


“Perfection . . . Vérifiée + !" 


Larose, OMI de sympathie de la part de tous | Shaunavon. | ssntiments dont votre vénéré 
Le matin, la grand'messe solen- | si Il souligna la! st | doyen nous a donné un si agréa- tes. “Voi i est vraiment nouveau duns 
MU 106 honte per 19 R. P. La-|esleu du ee + Meyronne L'équipe mobile de ra : [ble témoignage, soient pour chs-| On à tant parlé encure de l'é-, oilà qui est vr 


ges du sacerdoce catholique, | phie était à Dollard le mardi.21|cun de vous, nos œnseillers in-| tablissement ‘de la liberté ei! ds ébarenel “ 


rose: les RAR Edouard Le-}}} ;emercia Divu des grâces sil | Plusi pe s | 
cuyer, O.M.I. enfant de la parois- b 1 eçues durant | Bapteme mai. Plusieurs personnes se times et fidèles collaborateurs serait un autre fruit exquis de' 
4 ” Georges Crépeau, O MI, ses cuernie mmnées de prôtriss | Le 25 mai: Raymond-Michel, |sentèrent, mais malheureusement | et pour Nous également, un sti-|]a victoire, de la liberté, triom- 


remplisssient les fonctions de dia- âces de choix qui lui ont per- ! - } 
cre et sous-diacre. Le R. P. Ernest | ni de Le toujours plus de bien | auer, Parrain et marraine, M. sa et un bon nombre durent s'en | nouveau de confiance et un re- 


Dénommée, O.ML, dirigea la cho- | jux âmes qui lui ont été confiées. |Michsel Donauer et Mme Dei- retourner sans avoir subi l'exa- | doublement d'énergie, un serein 


rale paroissiale, assisté du R Il eut une mention toute spéciale | Phis Philibert (Thérèse Donauer), men. 


Adolphe Valliéres, OML Mme pour les enfarts qui lui présen- | oncle et tante de l'enfant, 
Dion touchait l'orgue. térent un si riche bouquet spiri- 

Les Rév. Soeurs nacristines à-|{tuel » | Festival de Gravelbourg 
vaient artistiquement décoré l'au- | Sur la fin de la soirée, les és- 


une partie de l'éq t se bri- | mulant à poursuivre avec un re- 


fils de Robert St-Cyr et d'Annie |phant sur l'arbitraire et la vio- 


| lenck. Mais elle peut vivre seule-| 


iment là où 


CIGARETTES SWEET CAPORAL 


* La forme la plus pure sous laquelle le 1äbac peut être fumé” | 


tel pour la circonstance. Les pa- ose “ £ - 
roissiens ont manifesté d'une fa- RSR ds vor qui | Pours: (berley, C.-B. sont en visite chez |teront sur elle les siècles à ve-| millions d'êtres humains conti- . 
çon éloquente leur attachement | liait l'union du pasteur et| ‘Partons, la mer est belle”, | leurs parents, M. et Mme P. Pou- | nir* j À , nuent à vivre sous l'oppression PRE déclaré 

8) ! La voici bientôt parvenue à |et l'arbitraire. Rien n'est certain | Willow-Bunch Angeles, a déclaré à une confé- 


llabo- | chant exercé par Mère St-Paul et | lin 
fut |exécuté par les jeunes filles dont M. J. Gassion est parti pour | 


e.|les noms suivent: Alice et Evely-| Rolling Hills, Alta, où il s'établi- | l \ 
4 Brisebois, | ra sur une ferme. | ment où nous parlons, qu'a- 


ét leur estime en remplissant la 
nef et en recevant la sainte com- 
munion aux intentions de leur ve- 


rence sur l'énergie atomique que 


des ouailles et la parfaite co 
survivants succombe- 


[ration dans l'administratio 
|la destruction de l’hypothèqu 


la moitié de sa course, et jus- | pour eux; ni le gite, ni les biens, | 
que maintenant, jusqu'au mo- | hnj la liberté, ni l'honneur et ainsi 
s'éteint dans leur coeur le der- 


[même les 


Visiteurs |raient éventuellement aux effets 


néré pasteur. Les enfants de la! ion que l'église était libérée|ne Fournier, Lucille : cr Parmi les parents venus de loin | tels “ tiv 
paroisse pour lesquels le R. P. La- | indication que leg |Simone Bouvier, Alma St-Cyr.| Mme A. E. Weiss et Mile Kath-| t-elle apporté au monde que |nier rayon de sérénité, la der-| our l'ordinstion de MM jes ab. | mortels de la radioactivité. 

rose a toujours eu une prédilec- |", termina cette journée | Florence et Irène Haack, Jeanne | leen Weiss sont parties pour Crys- pren ee) apparemment in- |nière étincelle d'ardeur. bés R. Lemieux et F. Blanchard, | , ‘Le lancement de 250 bombes 
tion spéciale, ont offert à leur Pè- rer Ales pan | Corduner, Orilla Rumple et Elea- |tal City, Dakota-Nord, où elles! Conciliable entre la terrible Nous adressant dans notre! jes jer et 2 juin, mentionnons le | dans les airs et de 250 sous l'eau 


accumulation des problèmes à 
résoudre où l'on s'enfonce et 


| détruirait nos grandes villes et 


| d'action de grâces dont le souve- | 
| créerait des nuages empoisonnés 


nir restera gravé longtemps dans message de Noël, 1944, au mon- 


nor Miller. {rendront visite au frère de Mme Ë frère de M, Frank Lémièux. on 
de tout entier de la démocratie ‘ 


re spirituel un triduum de com- 
“La nuit en mer”, chant à quatre | Weiss qui est malade. 


munions icle du nouveau prêtre, son épcu- 


BR. P. Kukartz, OMI, directeur 


rie Montes, Dé-édé le 24 mars. 


utiie à tous et supportable par 


tor, le mardi 3 juin. 


Le midi, tous les Pères Oblats du | la mémoire du pasteur et des Le ET DT ee  ue Ven Ne Mines Cet voudi: à l'on s'embarrasse, et l'humi-|et désireux d'en être le do-| 5.7 DORE di en durvolent le monde, en 
district dont le Père Larose est le D see 1 la paroisse de North | Elslande et “ le Curé et enieuté Régine où elle suivra traite- — de leurs | pion et le propagateur nous nous | Réjs D D LUTTE traineraient lentement la mort de 
supérieur, se réunirent au pres- ne : par: M. le curé A. Moquin, MM.|ments médicaux. | s. 4 s | pion et le propagateur, nous NOUS |KRév. Sr Marie-Dolorès, Fille de tout ce qui vit”, a-t-il prévenu 
bytère, Le soir, les paroissiens as- {Louis et Raymond Girardin et} M. et Mme Emile Marquet, de | Réveil de la fraternité principaux  postulats moraux! ]3 Croix et soeur de M. l'abbé Le- 
sistèrent à une belle séance 0rga- Saint-Front Louis Roy. |Meadow Lake, sont en visite ici.| Le verdict de l’histoire cor-| d'un ordre démocratique qui soit! jeux: M. et Mme R. Hardy (Vi- | = — 
nisée par les Religieuses de 2 Ins- | Les notes données par le dis-| d:2:.:0 respondra aux résultats qui sor- ue À saint. ; vianne Beauparlant), MM. Roch | e P f e 
truction de l'Enfant-Jésus ge Pod Baptèmes Itingué visiteur et adjudicateur, ! Mariage tiront des faits et des échan-| , re ge AU let Claude et Mlle Rachel Beau- artes Professionnelles 
Se pt 7 rom DS | Li 5 mois: |M. l'abbé C.-E. Gadbois, ont été | Stevenot—Auger ges de vues durant les mois de! re doit atiaiblie ver je [Periant, autrefois de Willow- 
dues gr: À la séance, À repré- Lorraine - Dun'se - Diane, fille très encourageantes. Félicitations | Le mercredi 21 mai, en l'église LR tune CE: contraste . chogaunt À x E Le à = 1 Davidson, tous de | PHARMACIE DUNCAN 
sentants des diverses associations |d'Albert Dubreuil ei de Marie-An- à tous, | Jeanne d'Arc, M. l'abbé O. Lemay | niront ou la maudiront, selon! “démocratie en paroles” et la | eland, Ont, | 
ou organismes catholiques présen- | toinette Lémousin Parrain et| Va-et-vient bénissait le mariage de Mlle Jean- | je représentera jur la, réalité complète. Si nous éle- Décès Avenue Centrale 
tèrent au Père Larose les souhaits | marrairie, Gabriel et Denise Lé-| ph na ms Îne Auger avec M. Robert Steve- | { de famille h À PL : t| vons en ce moment Notre voix M. Pierre Beauregard, de St- PRINCE-ALBERT, SASK. 
et voeux de bonne fête, sous la | mousin. | M. et Mme Roger Leduc et leur | not. À DAT E oui Pass ce n'est pas pour décourager | Victor, à l'hôpital ici depuis Je PRESCRIPTIONS 
préside ee du docteur Jules Ha- Le 20 février: | bébé, de McCord, étaient en visi-| La mariée portait à magnifi- mr 9 de fraternité. s’actuali.| les multiples hommes qui se |”°i de janvier, est décédé le sa- ARTICLES DE PHARMACIE 
melin, qui remplissait les fonc-| Pierre - Joseph + Alexandre, fils | !€ chez leurs parents, M. et Mme | Que toilette blanche. M. Demien | et dans l'organisation du droit! sont déjà mis à l'oeuvre ni dé- |"ed1 matin 31 mai. ee 
tions de maître de cérémonie. Le | de J. Alexandre Prévost et de Ma- | Paul Bouvier. Dufresne agissait comme garçon | + d'une bte Die de l'homme | précier ce qui a été obtenu | Quelques Chevaliers de Colomb Téléphone 2155 

1 La petite Jeanne Moquin a pas- | d'honneur. Mile Angéline Auger,! Le nt ‘| jusqu'ici, mais seulement par le |allérent aux funérailles à St-Vic- NOUS LIVRONS 
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Aes élèves au collège St-Thomas, 
donna le discours de circonstance. 
Le R. P. Dénommée, O.M.I. curé 
de la paroisse de Battleford, pré- 
senta les voeux de bonne fête, M. 
E. Cunningham parla au nom des 

aroissiens de langue anglaise, et 
M. F. Lafrenière se fit l'écho des 

aroissiens de 
M. J. Chisholm exprima les sen- 
timents des Chevaliers de Colomb 
envers leur chapelain, le Père La- 
rose; Mme C. Riddell se fit l'in- 
terprète des Dames de Ste-Anne, 
et Mile Mary Aster celle des En- 
fants de Marie. M. J. Mollan pré- 
senta les souhaits des commissai- 
res d'école; le jeune Andrew Wil- 
son, les voeux des Scouts, 


Nous parlons français 
Preseriptions remplies avec 
soin. 


Vous trouverez ici tout €e qui 
s'achète dans une pharmacie. 


PHARMACIE 


McARTER 


Entre Woolworth et le Théâtre ‘ 
Strand. 


TELEPHONE 2114 
PRINCE-ALBERT, SASK. 


MAGASIN DE 
LINGERIE 
POUR DAMES 


le 


LE 


lus complet en 
askatchewan 


Grand assortiment et prix 
très modéres 
MORGAN'S 


Avenue Centrale Prince Albert 


langue française. | 


Le 14 avril: 

Joseph - Lucien - Maurice, fils 
d'Emile Boire et d’Adelia Bour- 
ue, Parrain et marraine, Jean 
Picton et son épouse, Lucienne 
Boire. 

Le 18 mai: 

Lorraine - Marie - Adèle, fille 
d'Albert Callier et de Gislaine 
Moiny. Parrain et marraine, E- 
douard Cailler et Mme Victor 
Moiny. 

Le 25 mai: 

Darryl-Germaine, fille de Paul 
| Dubreuil et de Germaine Hurion. 
Parrain et marraine, Jean Du- 
breuil et son épouse, Gladys Head. 


Ici et là 


La Rév. Mère Ste Mélanie, reli- 
gieuse des Filles de la Providence 
et supérieure de notre couvent, 
est à Fhôpital de Tisdale depuis 2 
semaines, Nous prions pour qu’el- 
le nous revienne en bonne santé. 

Mme André Le Strat est aussi 
retenue par une grave maladie à 
l'hôpital de St-Boniface. A elle 
aussi nous souhaitons une promp- 
te et complète guérison. 

Deux nouvelles maisons ont 

ossi notre Vie ce printemps. 
Ee sont celles MM. Joseph 
Happ et Rosario Fortin, Ce der- 
nier a ouvert une boucherie. 

M. Victor Moiny, agent des pro- 
duits Familex, de Périgord, habite 
maintenant dans la maison de M 
Emile Fortin qui tient une bouti- 
que de forge à Périgord. 

MM. Victor, Ovila, et Gérard 
Scott sont également déménagés à 
Périgord, tandis que M. Henri 
Quessy a achete un magasin à 
Léoville. 

Pour remplacer M. H. Quessy 
comme conseiller à la municipali- 
té de Spalding, M. Amédée Pla- 
mondon a été élu par 98 voix con- 
tre 49 pour M. Cléophas Richard, 

Le mardi 27 mai, par une 
température glaciale, quatre auto- 
mobiles partaient à six heures du 
matin, chargées de voyageurs. 
C'étaient le R. P. C. Lesage P.S.M. 
les RR,. SS. du couvent, MM. les 
commissaires de l'école du village 


Le café le plus moderne dans la ville de Prince-Albert. 


Le rendez-vous des Canadiens français 


Excellente cuisine, service de première classe à des 
prix très modérés. 


P.O. CAFE 


Adjoignant le bureau de poste 


Avenue Centrale 


PRINCE-ALBERT, SASK. 


argen! ee 
dispo" 
POUR LE FERMIER 


Die 


ÊTES-VOUS ASSURÉ 
CONTRE LA GRÊLE? 


Ne prenez pas de risques avec les féaux! Etes-vous entièremeot pro- 
bigé contre La grêle, le feu, le vol, les accidents? Ua prêt pourrait-il roes 
sider? Revenez qu'en demandant ua prêt à la B de M vous ne sollicitez 


pes ma faveur. Nous sommes là pour prêter. Voyez le 
nérnet de votre soccursale. Demandes Le dépliant: 
“Questioes sa fermier entreprenant”, 


LL 


BanoQuE pre MoNTRÉAI 
es rervur des Comtésens dans toutes Les sphères dé 


ce La eue dopurs MIT 


Îl 


sé quelques jours chez son oncle, 
au presbytère, 
M. et Mme W. Toupin et Mmes 


dis, venus de Storthoaks pour as- 
| sister au festival de la Bonne 
| Chanson à Gravelbourg, recondui- 
| saient nos religieuses à Meyronne 

M. et Mme Guy Girardin et 
Thérèse ont rendu visite à Mgr 


J. Bois, P.D., curé de St-Maurice | 


de Bellegarde. Ils ont passé plu- 


{sieurs jours chez leurs parents, | 


| M. et Mme Joseph Balcaen, de La 
| Broquerie, Man., et chez des amis 
[à St-Boniface, 


| Mistatim 


Va-et-vient 

Mme Paul-Eugène Roy, de 
Cowansville, PQ. et sa fillette, 
Nicole, sont en promenade chez 
Mme J.-H. Simoneau. 

Mme Georges Leblanc est.re- 
venue de l'hôpital Ste-Thérése, 
de Tisdale, où elle a dû subir une 
amputation, Son état est assez 
satisfaisant. 


Delmas 


Baptème 

Le 27 avril: Joseph-Sylvain- 
Hubert, fils de Diogène Lavoie et 
de Claire Hébert. Parrain et mar- 
‘raine, M. ét Mme Gérard Hébert. 
Le 4 mai: Raymonde-Marie, fil- 
Île de Léo Lacoursièré et de Jean- 
ne Gaudet, Parrain et marraine, 
M. et Mme Lucien Gaudet, 

18 mai: Edith-Marie, fille 
d'Adrien Côté et de June Saycr. 
Parrain et marraine, M. et Mme 
Alphonse, Douville. 


lei et là 
Le 30 avril, Mlle Evelyne La- 
coursière a revêtu le saint habit 
au monastère des Soeurs du Pré- 
cieux-Sang de St-Hyacinthe. Son 
nom sera désormais Sr Aimé de 
St-Joseph. 
Le 9 mai, Mile Emilia Boudreau 
a obtenu son diplôme de Bache- 
lière ès Arts de l'Université de 
Saskatoon. Nous lui offrons nos 
sincères félicitations. 


Un groupe de jeunes gens et de 
jeunes filles se réunirent chez 
Mme C, Prince pour souhaiter bon 
voyage à Mlle Aline Lavallée, qui 
la quitté Delmas cette semaine 
|pour Vancouver où elle est allée 

| aider son frère Marcel. 


| Le 18 mai, Mme R. Lavallée | 


|nous quittait à son tour pour aller 

\rejoindre ses enfants à Vancouver, 
Le 19 mai, M. et Mme W. Gou- 

let et M. et Mme W. Lafrance par- 

|taient pour un voyage de deux 

| mois à la côte. 

La semaine dernière, nous avons 


||eu l'agréable visite de notre an- 


tcien curé, le KR. P. Alexis Té- 
treault, O.MI. Il visita nos écoles 
et plusieurs familles de la parois- 
se, ayant un bon souvenir pour 
‘sn 
1! 


Séance 


Une véritable fête de famille | 


nous a tous réunis à l'école du 
village. Nous fêtions le patron de 
la paroisse, St-Jean-Baptiste de 
la Salle, la fête des mères et l'an- 
niversaire de notre Curé. Les élè- 
|ves nous ont présenté un program- 
me des mieux réussis. Pièces, 
chants, déciamations et débat sur 
l'anglicisme et l'histoire du Cana- 
da nous ont intéressés tour à tour, 
Vers la fin de la soirée, chaque 
pe présenta un cadeau à M. 


MODERN BREAD 


Company, Limited 


PAIN “SOM-MOR”" 
Chez tous les épiciers 
Envoyez votre commande 
DEVENEZ NOTRE AGENT 


PRINCE-ALBERT SASK. 
Telephone 2838 


Hector Fontaine et Edouard Para- | 


|soeur de la mariée, agissait com- | 
Ime fille d'honneur. Elle portait | 
lune robe longue vert pâle. 

Le déjeuner fut servi chez Mme 
|Stevenot et le diner, chez M. et 
|Mme J. Auger. 

Les nouveaux époux réside- | 
ront sur une ferme à Dollard. 


_ Val Marie 


Au festival À 

Une vingtaine de nos élèves 
| prirent part au festival de la Bon- 
Îne Chanson, tenu à Gravelbourg 
Île 24 mai. Ils furent accompagnés 
| de leur directrice, Sr Estelle, ain- 
si que des RR. SS, Léa et Jeanne- 
Françoise. 

Le choeur des jeunes filles 
chanta “Etoile du: soir”, mor- 
ceau qui lui valut 92%, une des 
plus hautes notes allouées au 
mec p + vas rer gl pou: 
porta le trophée, s'é € 
premier dans cette compéti- 


tion. 
Félicitations à Sr Estelle et à 
toutes ses élèves. Éé 

Ici et là 

M. et Mme Lucien Lizée et 
leurs enfants se rendirent à Gra- 
velbourg pour l'enterrement de 
{Mme Lionel Leblanc, soeur de 
| M. Lizée. 

Mlle Jeanne Campagne, Mme 
Georges Duey, MM. Arthur Le- 
mire, Pierre Dumont et Gebdrges 
Duey se rendirent à Gravelbourg 
pour le festival. 

Le “Calf Club” de Val Marie 
la eu sa journée d'exposition le 
{vendredi 30 mai. Un total de 25 
veaux ont été exhibés. Dans la 
classe A, les prix furent gagnés 
par M. Gecrge Hayes, Mlle Lu- 
{cille Perrault et M. Keith Talbot, 
ÎLe grand champion fut M. Geor- 
ge Häyes, avec un “Shorthorn” 
Îde 1050 livres, qui se vendit 25 
|sous la livre. Le “Reserve Cham- 
pion” de M. Arnald Hjelmen, un 
“Angus” pesant 690 livres, se 
| vendit 22 sous la livre. Les juges 
|étaient MM. Orr et Shaw, de l'U- 
iniversité de la Saskatchewan. 
M. Yves Briand a conduit M. 
{l'abbé Dufresne à Frenchville, 
Ile dimanche ler juin. M. l'Abbé 
fut de retour pour la grand'mes- | 


se. 

Mile Hermine Dubois, de Co- 
| derre, a accepté un de nos postes 
|d'institutrices, Il nous manquera 
donc encore deux institutrices 
| bilingues. 


Wolseley | 


{! 
Ici et là | 
| Le dimanche 25 mai eut lieu 
|une assemblée des commissaires 
et intéressés de l'école séparée. 
Le rapport financier fut lu et ap- 
|prouvé. Diverses discussions sui- 
| virent. 
| Le 31 mai eut lieu la clôture 
| du mois de Marie. L'on profita de 
|cette occasion pour recevoir d’au- | 
tres jeunes filles dans la congré- 
|gation des Enfants de Marie, | 
| M. J. Kattler, accompagné de | 
| M. et Mme Cyr, visitaient des pa- 
|rents à Weyburn. ! 
En fin de semaine chez leurs | 
| parents: Mme Thérèse Tetlock | 
|et fillette, de Régina; Milles Léa | 
let Léona Dureau, instutrices à | 
| Montmartre: Miles L. Souchotte 
let T. Adams, étudiantes gardes- 
malades à Régina; Mile Nora 
Perras, de Dillmore; M. et Mme 
{John Schneider, de Kendal: M.! 
et Mme W. Blender, de Craven. 
M. Paul Tourigny est de retour | 
:chez lui après un court séjour à | 
| l'hôpital de Régina. | 
| Mlle Léona Dureau était con- | 
| valescente chez ses pareñts, la! 
semaine dernière. 
| M. et Mme Jos. Withidal et fa-| 
|mille visitaient leurs filles, Mmes | 
Léo Perras et Emile Souchotte. | 
Mme S. Noels, M. et Mme Lau- | 


rent Noels et Mme Hélène Du-|h 


reault étaient les hôtes de la fa-! 
mille Lermineaux, de Montmar- | 
tre. | 

Le 22 mai eut lieu le tournoi} 
'athlétique annuel. %06 élèves y | 
| prirent Fun et 17 différentes é- | 
(ee y étaient représentées, Wol- 
seley fut vainqueur, rapportant 
un total de 94 points dans le g'ou- | 
pe À, tandis que Kipling rappor- | 
ta la palme dans le groupe B 
{avec 112 points. | 


|matérielles, mais atteignant aus- 


tous ou, au contraire, de déca- 
dence progressive vers ces ma- 
récages stagnants de discorde et 
de violence, dont la fange ne} 
peut exhaler que des miasmes| 
méphitiques et délétères de nou- 
velles et incalculables calamités. 
Les blessures occasionnées par la 
guerre ne sont pas encore ci- 
catrisées, quelques-unes même 
se sont approfondies et se sont 
irritées. 

A-t-on jamais autant par- | 
lé de la sécurité générale qui | 
aurait dû être le fruit de la 
victoire? Mais, où est-elle? 

Si on considère les choses 
dans leur réalité, il faut re- 
connaître qu'il n’est pas _ 
sible, même avec les meilleu- 
res intentions, de faire régner 
d'emblée la sécurité à laquel- 
le l'humanité aspire si ardem- 
ment, 


Appel pour les vaincus 

Mais alors, de grâce, que l'on 
ne prenne pas de ces mesures de 
l'après-guerre et du temps de 
p: q n'ont rien à voir avec 

punition des criminels de guer- 
re, mais suscitent les plus amè- 
res désillusions, spécialement 
chez les irresponsables des fautes 
commises par les régies passées, 
qui ont été même persécutés et 
opprimés par ceux-ci... ou bien 
pense-t-on peut-être parvenir à| 
édifier la sécurité générale, en 
accumulant dans ses fondements 
de vastes ruines, pas seulement 


si l'humanité vivante? Comment | 
pourrait-elle se sentir en sécurité 
une Europe dont les membres 
seraient en proie au désespoir 
et au découragement, à d’obscu- 
res et lugubres puissances de dé- 
sagrégation dont abuseront faci- 
lement les séducteurs de demain | 
comme, ceux d'hier? Nous ne 
connaissons que trop l'étendue et 
la gravité des horreurs sans nom 
par lesquelles le régime vain- 
cu a couvert de désdrganisation 
la face de l'Europe et nous ne 
voulons pas diminuer l’accumu- 
lation de ses fautes, mais com-| 
ment alors les nations victorieu- 
ses peuvent-elles adopter ou to- 
lérer les méthodes de haine et de 
violence dont a vécu et s’est ser- 
vi ce régime, employer des ar- 
mes dont l'usage, dans d’autres 
mains, a soulevé leur juste indi- 
gnation? Et quel homme sensé 
voudrait jamais chercher dans 
la ruine et la misère d'un voisin 
la garantie pour sa propre sécu- 
rité et sa stabilité? 

C'est pourquoi, encore une | 
fois, Nous voudrions exhorter 
et avertir les peuples: la sécu- 
rité pour autant qu'il est pos- 
sible de l'atteindre ici-bas, ne 


| encore et rend le mal plus dif-|! 


peut avoir d'autre base soii- 
de que la santé physique et 
morale des peuples, le hon or- 
dre public à l'intérieur et à 
l'extérieur, des relations nor- 
males de bon voisinage, Or, 


désir de contribuer autant qu'il 
est en Nous, au progrès de la | 
situation présente. 

Il n'est pas trop tard encore | 
aujourd'hui pour que les peu- | 
ples de la terre puissent, d’un 
commun effort réaliser les con-| 
ditions indtspensables, tant à la 


vraie sécurité et à la prospérité | dans les grandes villes, et de 10 
générale, ou du moins à l'établis- dans les plus petites municipalités, 


sement d'un mode de la vie tolé- 
rable, qu'à la bienfaisante orga- 
nisation de la liberté. 
La jeunesse | 
L'intérêt nécessaire à cet | 
effort commun, c'est bien la | 
jeunesse et la famille, L'Eglise, | 
tendre mère, n’est pas la seule | 
à craindre pour le sort de la | 
jeunesse, Dans quelques pays, | 
les nouvelles générations souf- | 
frent, tant les adolescents que ! 
l'enfance, de la langueur et de 
l'anémie spirituelles occasion- 
nées par la pauvreté matérielle 
avec tout son cortège de misè- 
res; insuffisance. ou même ab- 
sence entière de vie familiale, 
le manque d'éducation et d'ins- 
truction ou peut-être enfin les 
longues années de prison ou 
d’exil, Chez les peuples au con- 
traire vivant dans de meil- 
leures conditions, des périls 
d'un autre genre — consé- 
quences souvent d’excès de | 
bien-être et de plaisirs — me- | 
nacent, et combien plus tris- 
tement, la santé physique et 
morale des jeunes. 
Crise de la jeunesse 


“Mais voici qui est plus grave” 


1! 


ficilement guérissable: la crise! 
générale se prolongeant indéfini- | 


ment, par les troubles qu'elle! 4 
provoque, par l'incertitude du! à Arcola, Sask. 
lendemain qu'elle avporte fatale-|| , = de. à | ec : 


ment, sème dans le coeur de la 
jeunesse grandissante sa défian- 
ce envers les plus âgés qu'elle 
rend responsables de tous les! 
maux dont elle souffre, Ce scep- 
ticisme vis-à-vis de tous les prin- 
cipes et de toutes les valeurs que 
ces derniers ont tant exaltés et | 
leur ont transmis. Il y a grand 


| danger que d'innombrables jeu- 


nes gens, intoxiqués par ces fer- 
ments malsains, finissent par 
tomber dans le nihilisme absolu. 
Malheur aux peuples le jour où 
dans l’âme de la jeunesse vient 
à s'éteindre le feu sacré de la! 
vie, de l'idéal, de la promptitu- | 
de au sacrifice, de l’esprit de gé- 
nérosité... pour peu que dure 
un tel état de choses, quelle pour- | 
ra devenir leur destinée? Dans! 
un pareil état de précarité et! 


| d'incertitude tendant à se per-| 


pétuer, quel peut être aussi le! 
sort de la famille, cette pépiniè- 
re naturelle, cette école où gran- 
dit et se prépare l'homme de de- | 
main? De navrantes nouvelles 
nous arrivent des territoires les! 
plus éprouvés sur la misère de! 
la famille, de la jeunesse et de 
la femme. | 


Bienvenue 


au Premier Congrès Euchatistique 


du diocèse de Gravelbourg, 
qui sera 


tenu à Ponteix, 


les 11, 12 et 13 juillet. 


Tous les lundis, à 7 


h. 45, heure avancée, 


une causerie sera radiodiffusée du poste CHAB, 


Le lundi 9 juin 
" Conférencier: 


en rapport avec le Congrès. 


M. l'abbé Roy 


Sujet: ‘La Communion‘, 
Soyez aux écoutes. 


On exécutera des 
opiomanes en Chine 


SHANGHAI L'exécution 
d'au moins 50 opiomanes par mois 


à travers la province de Kiangsu 
où se trouvent les villes de Shang- 
haï et Nankin, a été autorisée au 
cours d’une conférence de juges 
à Chinkiang, Un ma%gistrat a sug- 
géré cette mesure radicale comme 
la plus effective pour enrayer la 
diffusion de l’opium et des narco- 
tiques à travers la Chine. 


Casque amortisseur d 


bruits pour aviateurs 


LOS ANGELES — Un nouveau 
type de casque pour protéger l’a- 
viateur dans les vols à la vitesse 
du son vient d'être inventé par les 
savants de l’université du sud de 
la Californie. Le docteur Charlés- 
P. Lombard et Herman-P, Roth 
ont déclaré que le casque qui res- 
semble à un casque de joueur de 
football, pèse moins de 45 onces. 
contient de la fibre de verre plus 
résistante qu'une égale quantité 
de fer, et une couche d'acétocellu- 
lose en guise d’'amortisseur de 
chocs. 


DR E. A. SHAW 


SPECIALITE DES YEUX 
OREILLES, NEZ ET GORGE 
Chambre 10, Edifice Mitchell 
Au-dessus de la pharmacie Duncan 
Téléphone 2170 Résidence 3558 
PRINCE-ALBERT, SASK. 


H.-J. COUTU, CR. 
AVOCAT, NOTAIRE 
Edifice Imperial Bank 


PRINCE-ALBERT, SASK. 


Suite 5 


FRANK D. CULP 


OPTOMETRISTE 
(Spécialiste de ia vue) 


1105, AVE. CENTRALE 
Téléphone 2039 
PRINCE-ALBERT, SASK, 


Pour achat at vente de propriétés de 
ville, commerce et termes, assurances- 
vie et feu, adressez-vous à 


J.-B. BARIBEAU 


(Bureau à l'ouest du Bureau de Poste) 
Tél. 3543 ou 2278 Prince-Albert, Sask. 


J.-S. Meyer, 


Réception to 


= 


CABINET DENTAIRE à ARCOLA, Sask. 


chirurgien-dentiste, 
annonce l'ouverture de son cabinet deniaire 


Pour rendez-vous: téléphone 40, Arcola, Sask. 


Æ == 


J.-S. MEYER 


Docteur de la faculté de Médecine de ji Université de Fribourg 


us les jours 


FÊTE 
du 
JUBILÉ D'OR 


de Sainte Thérèse 
et 


de l'Enfant-Jésus 


Pèlerinage annuel 


SANCTUAIRE 


NATIONAL 


de la 
Petite Thérèse 
WAKAW, SASK. 


Appel 
Venez en foule prier la Petite Thérèse qui a promis de 
passer son ciel à faire du bien sur la terre... 


Avis 


3 trains spéciaux seront à la disposition des pelerins 
de Suskatoon — Prince-Albert — et Humboldt. 
Retour le même jour — Prix très réduits pour le Pélerinage 
= = 


Pour plus amples renseignements, s'adresser à l'agent locol. 


Winnipeg, Mon., 6 Juin 1947 


Messieurs R. Lemieux etF. Blanchard 
élevés à la prêtrise à Wilow-Bunch 


Ordinations le souligner -- ce fut, 

À Y Buneh ent de se dé ane mutst ant par les meis que 

ile cfêète g et peut- | par la présentation et le service 

é unique dan es annales de prompt ei courtois 

ist e d Ou En eflet, M M. le docteur Raoul Fréchette 
abbé Roger Lemieux, le 1 t appelé d'urgence à la derniere 
enfaut d'une far e 20, dont |minute, dut céder la présidence 
Ë : encore, fut élevé li M. Laurent Mondor, Grand 
a prêt e, le dimanche n'iChevaller du Conseil Mathieu 
par 8. Exe Mgr M-J 4 Svivio Sylvestre fut choisi 
OP. évique de Grave ; ire une iagnifique adres- 
milieu de tous les dier se au nom des parolssiens. Mgr 
ses soeurs, à l'exception de M.-J. læmieux, OP. présenta 
frères qui ne purent se rendre et], santé au pape. Mgr Kugener 
d'une sesistance fimense et re- prit à parole pour offrir les 

à s voeux des paroissiens à son Ex 

M “bbé François Blanchard, |cellence, notre évêque. La santé 

Duck Lake, appartenant main- |! aux dames fut finement présen- 
tenant au diocèse, fut en même |tée par M. le Dr Robert Sylves- 
emps fait prêtre par évéque tre 

Pour imposer les ma aux Avec assurance ensuite, Pier- 

iIVeaux é on remarqua rette et Donald .Duperreau, Car- 
prés S. Exec, Mgr Lemieux, Mgr | mel et Rachel Lemieux et Thére- 
1. Kugen:s PD, VA, curé de |5e Bruneau, neveu et nièces du 
a f nase, Mgr Louis Lussie nouvel ordonné, débitèrent une 
P.D., curé de Ponteix, le R. P. A. {jolie déclamation à l'adresse de 

CELL. d srand leur oncle 


Blanchette 


Le R. P. W. Piédalue, OM, 


W, Piéd lu | prit ensuite l& parole au nom du |vel ordonné remercia encore sa 

liège de Gr l'ab- | collège. J1 souligna que M. l'abbé | famille, rappela le souvenir des 
bé L. Poulin, « Lemieux était le quatrième pré-|defunts et des absents, et en lui 
et M t Vi-ltre de Willow-Bunch, mais le|assurant un souvenir quotidien 
aire-substitut ent. | 40ème du collège de Gravelbour£. | à l'autel, lui demanda en retour 

Deux Che quatrié Au nom des paroissiens, M.|une petite prière 

+ degré, M. le Dr R. Fréchette | l'abbé R. Ducharme offrit ensuite Ainsi se terminèrent ces fêtes 
et M FR 4 Rodrigue, fire a | des dons pratiqu=< et substantiels grandioses impressionnantes et 
garde à ere 1x deux jeunes prêtres inoubliables dont fut témoin la 
monie M. l'abbé F. Blanchard paroisse de Willow-Bunch, les | 

Après posant érémonie M. l'abbé Fiançois Blanchard, | j4r et 2 juin derniers 
e clergé se ré t bvtère | ave me CXPrIna Le grati- do Lu 

tude à Dieu, à la sainte Vierge, à 
ge af Mgr Lemieux, aux RR. PP. O- Festival de la 
ge ms}. 00 palladene 5, CET lblats, en particulier P. Le- 
lète, non seulement parce que M lièvre pe Per cree À 4 Il re- Bonne Chanson 
l'abbé Lemieux « PETRE El |mercia Mgr Kugener pour saig Gravelbourg Sask. 
lant d'une famille de Vingt, mails | éreuse hospitalité, Mgr Lus- , 
mg # remiège communion, le Sie" et les autres prêtres pour! Le festival de la Bonne Chan- 
ks +" p ne po A Ce os LOU venus, (ous ses confrères | son qui eut lieu le samedi 24 mai, 
a confirmation dans l'après-mi- |44n5 le clergé. les organisateurs, |fut une beau succès, grâce à 
3} ne taine d'ado. |2mis et paroissiens de Willow- | j'heureuse initiative de l'orga- 

oh pie he og ve germe | Bunch, pour leur gentillesse en-|hjsation et à l'exécution des fi- 
lescents, sans oublier le 46eme vers lui et ses parents, et leur | gurants qui rendirent, avec ta-, 
DRPRT RER S ro À ges sd cg Ne: généreux cadeë" | lent, chaque numéro du program- | 
PA es 4 #3 M. l'abbé R. Lemieux  _ |me, mettant à l'honneur nos bel- 

| ; , + instisation des Visiblement ému, M. l'abbé R. |jes chansons françaises. M. l'ab- | 
culs de HAE ES Lemieux dit un merci ardent à |bé C.-E. Gadbois, de St-Hyacin- 
Chevaliers de Colemb, Un Dan-|ni. “Quid retribuam?” ‘“Jelthe l'animateur de la Bonne 
quet fut organisé Kr Tabbé Le. | : | prendrai le calice du salut et j'in- | Chanson avait accepté la tâche 
a À de ra | voquerai le nom <u Seigneur” et | de juge: les paroisses de Wil- 
MM S Avic "Grégoire med [à la reine du clergé, “Magnifi-|jow-Bunch, Ponteix, Laflèche, | 
FA à dl sa, Rodrigue Ce cat’: Un autre merci sincère à Lisieux, St-Victor, Val-Marie, 
ML Dé dvi 20 Le ä Mgr Lemieux de l'avoir ordonné | Meyronne et Gravelbourg étaient 
en eh gb slim dans sa paroisse natale: un au- | dignement représentées par un 

De 1 pini le maîtres nous | (re aux Oblats qui lui ont donné | très grand nombre de jeunes fil- 

au . ”  |sa formation intellectuelle et mo-|Jes, jeunes gens et enfants. 


ee ee | rale à ses parents pour tous leurs 
sacrifices et nrières: à 
Kugener, pour su paternelle af- 
| fection et ses encouragements, Il 
loffrit , aussi félicitations à 
! 
| Mer Lussier pour a récente in- 
|vestiture comme prélat domes- 
{tique. À tous les prêtres qui ont 
daigné . venir aux fêtes, à tous! 
les confrères qui ont organisé ces | 
célébrations, à tous ceux et celles 
qui ont contribué de quelque fa- 
con aux cérémonies religieuses, 
au banquet, à la bourse, il expri- 
ma enfin sa plus vive reconnais- 
sance, Puis enfin, pour ses amis 
: * de langue anglaise, il adressa 
vours de volailles vous mr à El- | quelques mots choisis de remer- 
les sont parfaites au point de vue! ioment 
sonté, vigueur, croissance rapide, 
développement härif, production | 
abondante d'oeufs et de chair. 


ses 


“Les Bray? Elles sont parfaites!" 
Voilà ce que des centaines d'éle- 


Première messe 
Le lundi 2 juin, à 7 h.. M. l'ab- 
| bé François Blanchard dit sa pre- 
mière messe basse au couvent. 
|assisté de M. l'abbé Bleau, curé | 
d'East End. Le sermon de cir- 
{constance fut donné par M. l’ab- | 
|bé Paul-A. Boudreau, curé d'As- 


Ces qualités qui ont rendu Îles 
poussins Broy si fameux et re- 
nommés por tout le monde sont | 
importantes en tout temps de l'an- 


née: et pour les poussins que l'on} 


commence maintenant, la vigueur, | siniboia. PENSE TR 

le croissance rapide et le plein d en. | ss 

veleppement hâtif sont ‘’double- A 10h, M l'abbé Roger Le- 
ment” importants, Assurez-vous | MIEUX, apres le “Veni Creator 
que vous obtenez la race de pous- | MOnta à l'autel pour la première 
sins qui grossisent vite... Com- fois, pour une grand'messe so- 


mendez les poussins BRAY. 


Une poule qui ne pont pas à ce 
temps-ci de l'année ne rapporte- 
ra jamais de profits. Done il im- | 
porte que vous fassies un bon 
choix, que vous vous débarrassiez 
des ‘’poresseuses"" et que vous em- 
ployies plutôt votre argent à ache- 
ter de bons poussins, et de la ban- 
ne nourriture pour les élever. Si 
vous n'avez pos encore commandé | 
vos poussins, ou si vous pouvez en 
avoir encore, ne tordez pas à en 
commander. Nous pouvons vous 
cssurer une prompte livraison 


S pe S | 


LINIMENT 
MINARD 
CR 


3rosse bouteilte graisseux. Sèche vite Pas 


que 656 d'odeur forte 185. 


FRED W. BRAY, LTD. 


139, rue John NM. 


Hamilton, Ont. ! 


Plusieurs personnes souffrent 
de douleurs rhumatismales 


| 
Il y a des personnes qui souffrent de douleurs 
rhumatismales à l’année, quelle que soit la sai 


son 
Ces douleurs, qu'elles soient dans }#s jointu 
es ou les muscles peuvent être causées par 
l'acide urique 
Le Burdock Bl »od Bitters” peut soulager des douleurs rhuma 
males parce qu'il élimine les impuretés du sang et aide aux canaux | 
digestifs. Ce ède a aidé des milliers dgcanadiens qui souffrent de 
iouleurs rhumatismales, de dyspepsie, de maux d'esfomac, de bile, 
je maux de tête ou d'autres maux du foie et des reins. Il fera de 
meme pou vous 
En vente depuis plus de 60 ans. On peut se procurer le “Burdock 
B i Bit toutes les pharmacies 
The T Müburn Ca Limited. Toronto. Ont 


LES BRASSEURS ET HOTELIERS DU 
FOND DE GUERRE DU MANITOBA 


annoncent 
qu'un nouvel octroi de 


$15,000.00 en bourses d'études 


sera accordé 
pour concours en 1947 à l'Université du Manitoba 


ux Vétérans de guerre du Manitoba, qui, par ailleurs, 


Offert a L 
l isamment d'allocations jou pour les fils et 


: s supplément son grade 
les examens du Dépar- 


qui écrit son grade XI 


asse 
oir ecrit 
étudiant 


san 


s av 


de der 


O0 iu 


ormules de deman 
pa High Sch 
Secrétaire et Archiviste 


mporte quel 
Département 
l'Université 


le 
d'Educatior a 


du Manitobe 


Les demandes doivent être soumises et enregisivées par le 
secrétaire et aichiviste de l'Université du Manityba avant le 
ler août 1947. 


| paroisse, M 


Mer | 


115 mai dernier, 


lennelle, assisté Mg 
avec le R, P. B: 

l'abbé Minhert.. comme dou 
et sous-diac Mgr Lemieux as- 
sistait au trône, accompagné de 


M. l'abbé R. Lussier, de Lisieux, 


er Kug: 
O.M.L, et M 


te 


Let du À. P. P. Blanchettte, OM 


Enfant et premier prêtre de la 
l'abbé Mondor ft le 
sermon de circonstance 

La chorale, sous l'habile direc- 
tion de M. Laurent Mondor, exé- 
cuta avec beaucoup de perfection 
une messe en parties, qui se ter- 
mina par le chant de triomphe, 
de joie et de reconnaissance: “Te 
Deum” 

Mme F, Lemieux, mère du jeu- 
ne lévite, reçut ensuite le clgrgé 
à la maison paternelle pour un 
délicieux diner. Institutrice et 
soeur de M. l'abbé Lemieux, Mlle 
Claire Lemieux se fit l'interprète 
de la famille pour exprimer à son 
frère ses félicitations et ses voeux 
de bonheur et de fructueux apos- 
tolat et l'assurer de ses prières. 


Profontiément touché, le nou- 


|groiupes suivants. 
| velbourg et Ecole de 
| pour chants en groupe; Mile Mo- 
|nique Monette, solo, du Couvent 
ide Laflèche; des séries de six} 


albums de la Bonne Chanson par! 
remises | 


l'abbé Gadbois furent 
[comme prix à M. Guy Juneau, 
|Gravelbourg: 
nette, 
|mont-Lepage, Grave!lbourg. 

Les trois sessions furent at- 
tentivement suivies par une fou- 
le considérable de parents et d'a- 
mis qui avaient accompagnés 
toute cette jeunesse à venir par- 


ticiper au premier festival de la | 
deviendra 


|Bonne Chanson, qui 
|à l'avenir un événement annuel. 
|M. l'abbé Gadbois n'eut que des 
| éloges à adresser à tous ceux qui 
ont encouragé, de diverses ma- 
|nières ce premier festival; 
|souligna les qualités de chaque 
| groupe ,;et de chaque concurrent 
| individuel, et loua le bel esprit 
| de coopération de tous ceux qui 
y ont pris part par leurs chants 
sous l’heureuse directive de ceux 
qui se sont dévoués à cette belle 
cause de “La Bonne Chanson’ 


Le chémage à la Baisse 
dans le Québec 


| OTTAWA M. Humphrey 
| Mitchell, ministre du Travail, a 
déposé à la Chambre un rapport 
| révélant que le nombre des chô- 
meurs au Canada a diminué d’en- 
| viron 60,000 depuis un an. 

Le 16 mai 1946, on comptait au 
pays 177,106 chômeurs et le 15 
mai de cette année il n'y en 4vait 
plus que 109,263. 

La situation ‘est particulière- 
|ment intéressante dans le Québec 
let l'Ontario, où normalement l’on 
|compte le plus grand nombre de 
sans-travail. Dans le Québec, au 
“ il y avait 32,848 
hômeurs contre 53,169 à la mé- 
me date l'an dernier. L'Ontario ne 
compte plus que 23,282 sans-tra- 
vail à comparer à 48,122 l'an der- 
nier, 


En mars et en avril 


1947, les 


| chômeurs du Québec ont retiré de 


l'Assurance chômage $1 384,992 et 
1 $1,236,053, tandis qu'en Ontario 


li ils ont reçu $1,214,944 et $983,908 


Ruine du monde 


par 500 bombes 


LOS ANGELES — Le Dr Staf- 
ford Warren, ancien directeur du 
projet Manhatten, a donné l'aver- 
tissement que le lancement de 500 


bombes atomiques de la puissance 
de celle qu'on a laissée tomber 
sur Hiroshima pourrait détruire 
tous les êtres humains les an 


maux et les plantes de l'univers. 

M. Warren, qui est actuelle- 
ment doyen de l’école de médecine 
de l’université de Californie à Los 


ACTIVEZ LELAXATIF 
NATUREL DE 
VOTRE ORGANISME 


Evitez la constipation grâce à cette 
formule naturelle et facile 


Un foie em bonne salé sécrète une pinie de bile par 
jour. Cette bile est le laxatif naturel de 
votre organisme. Elle facilite La digestion, 
tonhe lent le srstème. Mars votre foie me peut pas 
aps si vos imlestins seal obstroes Frui-a-trves appac - 
tent un soulagement, et votre foie agit. Faits d'herbes 
et de frusts, Frust-a-tives set apperté Lo soulagem-at 
deux ei efficace à des mulhers de persennes. Pour on 
= ete ne rmopaarREnnn 

Pour Le 


FRUITATIVES 


FOIE 


Des trophées furent remis aux 
Ecole de Gra-| 
Val Marie) 


Mile Monique Mo-| 
Laflèche et à Mme Du-| 


il! 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


“gi Mailllé Lesisu 


— Les intérêts 


Plusieurs membres de la famille Lemieux assistaient à l'or-| 


dination sacerdotale de l'abbé Roger Lemieux. On remarque sur 
cette photo, en première rangée, Soeur Marie Dolorès, des Filles 
de la Croix, Mme F.-X. Lemieux, M. l'abbé Roger Lemieux: deu- 
xième angée, Alphonse, de Willow-Bunch, Irèpe, (Mme H: Du- 
perreault), de Willow-Bunch, Cécile, (Mme J. Bourgeois), de 
Gravelbourg’ Sask., Bernadette, (Mme R. Simpson) de Montréal, 
Palmyre, de Willow-Bunch, Marie, (Mme L. Durand), de Mont- 
réal, Albert, de Willow-Bunch: troisième rangée, Joseph, de 
Dollard, André, de Willow-Bunch, Arthur, de Dollard, Wilfrid, de 
Willow-Bunch, Claire, de Ponteix. M. Jean-Baptiste Lemieux, 
de Winnipeg, assistait à l'ordination de son frère, mais ne figure 
pas sur cette photo. 


Première messe de M. l'abbé R. Lemieux 


M. l'abbé R. Lemieux a célébré sa première messe solennelle | 
dans l'église de Willow-Bunch. 


1 


| Première messe de M. l'abbé F. Blanchard 


| 


M. l'abbé F. Blanchard a célébré sa première messe dans la 
chapelle du couvent des Filles de la Croix de Saint André. 


L'Intronisation du Sacre-Coeur 
dans les families chrétiennes 


L'Intronisation du Sacré Coeur 
de Jésus dans les foyers se définit: 
la reconnaissance officielle et so- 
ciale de la souveraineté iu Sacré 


le prêtre la bénit conformément | 
au rituel 


Lui-même, autant que possible, 


Coeur de Jésus sur une famille | j'installe à la place d'honneur con:- | 
chrétienne; reconnaissance affir-| venue, au milieu des portraits de 
mée, rendue sensible et perma- | famille. 

nente par l’instailation solennel- | Tous écitent le Credo pour af- 


le, à la place d'honneur de la mai- 
son, de l’image de ce Coeur divin, 
et par l'acte de consécration. La 
cérémonie doit être présidée par 
un prêtre, et faite selon le céré- 
monial approuvé par l'Eglise. 

L'Intronisation peut £e faire 
dans une famille au sens ordinai- 
re du mot. Elle se pratique aussi, 
et avec grand fruit, dans les com- 
munautés religieuses, dans les é- 
coles, pensionnats, collèges, orphe- 
linats, cercles d'études, salles 
d'oeuvres, etc. enfin sur les pla- 
ces publiques, au nom d'une pa- 
roisse ou d'une population toute 
entière 

Dans un but d’'apostolat, 
porte qu'un certain éclat exté- 
rieur soit donné à cette cérémonie | document familial ou authentique 
de l’Intronisation. ide l'Intronisation par lequel ils 

Pour cela on conviendra d'une |rencu voi leurs promesses de 
date marquante pour la famille, | vie chrétienne et s'engagent à cé- 
par exemple: la fête du père ou de | lébrer désormais la fête du Sacré 
la mère, un anniversaire aimé, | Coeur de Jésus, le vendredi après 
une solennité de l'Eglise, un pre- | l'octave du Saint Sacrement, com- 
mier vendredi du mois, etc. afin|mMme une grande fête de l'Eglise, 
qu'à cette date toute la famille |Chômée si possible, sanctifiée par 
soit présente ou, du moins, unie | la sainte communien, et comme la 
de coeur. On pourra inviter aussi | Plus belle fête de famille, qui au 

close amis. foyer, aura ses petits extras, sur- 

Pour gagner les indulgences, la | tout pour les enfants, afin que les 
présence du prêtre doit être as=u- | plus petits apprennent de bonne 
rée elle est possible, ce dont heure à connaître et à aimer l'Ami 
est juge l'évêque du lieu. En oft- divin qui, quoique invisible, pré- 
vrant les foyers au prêtre, l'In- | side aux destinées d'une maison 
qui est tout à fait la sienne. 

Qu'Il soit là comme dans un 
sanctuaire intime, pour y péné- 
|trer de son influence et de son es- 
prit tous les membres de ce foyer 
béni dans leurs pensées, leurs pa. 
roles et leurs oeuvres. 

L'acte de consécration sera re- 
nouvelé souvent, spécialement aux 
jours de deuil et des principaux 
evenements de la vie familale: a- 
vec solennité, au moins une fois 
chaque année à l'anniversaire de 


firmer leur foi. 


Le prêtre explique alors en 
quelques mots le sens de ce grand 


vie chrétienne fui en découlent, 

Puis, il lit à haute voix, au nom 
ide tous, la formule de consécra- 
| tion des familles au Sacré Coeur 
de Jésus par le Coeur de Marie 
Immaculée, 

Une prière rappelle le souvenir 
des absents et des chers défunts. 


Gloire au Sacré Coeur de Jésus, 
le “Salve Regina” 


tions indiquées au cérémonial, le 


gi 


tronisation établit le trait d'union 
qui, selon l'esprit de l'Eglise, doit 


entre le sanctuaire de la 
famille et le sanctuaire de l’Egli- 
se, Dans l'un comme dans l'autre, 
c'est le prêtre qui porte la parole 
de vie, | 

Les membres des oeuvres de 
bienfaisance et d'apostolat sont 
fortement invités à préparer et à 
seconder l'action du prêtre pour 
gagner à l’'Intronisation les famil- 
les qu'ils visitent. Ils assureront 
ainsi les meilleurs fruits à leur 
noble dévouement, 

Au jour de l'Intronisation, il est 
à désirer qu'on fasse dire une mes- 
se à l'intention de ceux qui vont 
consacrer. Toute la famille y 


ex 


er 


Coeur, et à celle du Christ-Roi. 
s'adresser au: Secrétariat de l'In- 
tronisation du Sacré-Coeur, 6bu, 
rue Collège, St-Boniface, Man. 


se 


acte familial, et les obligations de | 


| l'Intronisation®aà la fête du Sacré- | 


P.S—Pour tout renseignement, | 


mmuniera (autant que possi- er re 

e) pour demander le triomphe LR à 
du Sacré Coeur, et en esprit d'a- AUGUSTA, MAINE — Le gou- 
‘our et de rénaration erneur Horace Hildreth, de l’E- 

A l'heure fixée pour la cérémo- | tät du Maine, vient d’apposer sa 
nie du foyer. toute la famille se! 5 gnature sur une loi rendant illé- 
I it au $alon, ou dans la pièce  &ale la consommation de liqueurs 
principale de la maison. alcooliques dans les endroits pu-| 

L'image du Sacré Coeur (statue, | blics. Il est donc défendu doréna- 
peinture ou gravure) aussi artis- | Vant, sous peine de $50.00 d'amen- 
ique que’ possible, y a êté dispo- ! de de boire dans les salles de dan- 

e ance n petit aulei 5 es lieux d'amusementsg, de 


né de fleurs et de lumières | sports où de stationnement 


| 


| 


| 


Revêtu du surplis et de l'étole, | 


| 


| 


Après la prière de réparation: | 
et les invoca- | 


il im-|prêtre bénit l'assistance et tous | 
Îles membres présents signent le | 


diplomatiques du Canada 


(Suite de la première page) 
Pendant ces derniers temps, le 
Cabinet a su trouver des person- 
nalités dans les milieux les plus 
divers, pour les installer de bout 
en blanc à la tête de missions di- 
plomatiques 

Le secret des discussions du 
Cabinet rend impossible la con- 
naissance de toutes les nuances 
des opinions individuelles, qui 
finissent par se cristailiser dans 
un seul jugement prudentiel 
Mais en analysant les actes du 
gouvernement, on peut com- 
prendre la nu de sa diplo- 
matie. Celle-ci t nettement 
orientée vers des buts pratiques: 
économiques en premier lieu, 
et politiques ensuite. 

En effet, nous voyons le Cana- 
da ouvrir des missions dans les 
as de l'Amérique Latine avec 

squelles nous espérons déve- 
lopper et consolider nos rela- 
tions économiques, Le destin 
hémisphérique du pays pèse 

ainsi sur notre diplomatie. D'ai)- 
leurs, la tranquillité de notre 
continent, son homogéniété rela- 
tive pour sa défense, la solvabi- 
lité des états qu'il supporte, tout 
cela invite naturellement le Ca- 
nada à donner une certaine prio- 
rité à notre diplomatie conti- 
nentale. 

Pour ce qui est de ses motifs 
politiques, on peut dire qu'ils 
ne s'affirment pas avec autant 
de résolution que les autres. 
L'ambassade à Paris s'impose 
de toutes manières: et elle se 
voit même renforcée en quei- 
Bru sorte par nos missions de 

ruxelles et de La Haye. Notre 
légation en Suisse n'est qu'un 
prétexte pour M. Wilgress d’é- 
tre onstamment disponible 
pour conférences internatio- 
nales auxquelles le Canada est 
invité à participer, Mais nous 
n'avons pas encore une Mission 
en Italie, qui est pourtant en 
ne: avec nous; et nous boudons 

"Espagne pour des raisons in- 
ventées à cinq mille milles de 
notre capitale fédérale, et qui 
n'ont rien à voir avec nos divers 
intérêts immédiats. 

Le seul geste courageux que 
nous ayons fait avec un motif 
politique, c’est l'ouverture de 
missions en Pologne et en Tché- 
coslovaquie. Nous avons bien 
peu d'échanges commerciaux 
avec ces pays. Mais nous vou- 
lons encourager leur amitié pro- 
chaine et leur confiance loin- 
taine dans les régimes démocra- 
tiques. De plus, il est souhaita- 
ble qu'il y ait autant d’observa- 
teurs que possible derrière le 
rideau de fer européen, afin de 
savoir ce qui s'y passe, et 
d’aviser aux mesures à prendre 
dans les diverses alternatives 
qui peuvent se développer. 

Du point de vue strictement 
politique, notre diplomatie ga- 
gnerait en envoyant un repré- 
sentant en Turquie, qui occupe 
une position maîtresse sur l'é- 
chiquier de la politique mondia- 
le. 11 y a bien un ministre ture 
à Ottawa, mais nous n'avons pas 
encore rendu la politesse, 

On remarquera que les direc- 

tives 4 a pers ver) qui se dé- 
gagent de la disposition actuelle 
de nos missions à l'étranger, 
négligent complètement les mo- 
tifs spirituels ou tout au moins 
idéologiques qui pourraient les 
déterminer. À une époque où 
les gouvernements occidentaux 
prennent nettement position 
contre le communisme, le Cana- 
da chrétien détourne ses regards 
officiels du Saint-Siège, qui 
reste le défenseur le plus auto- 
risé des grands principes qui 
servent de base à notre consti- 
tution et à notré vie nationale. 
. On ignore le sens de la ques- 
tion, en prétendant que le peu 
d’affaires du Canada avec le 
Saint-Siège peuvent être ex- 
pédiées par l'entfemise du mi- 
nistre anglais auprès du Vati- 
can. Si un tel critère est juste, 
on pourrait fort bien l'appliquer 
à plusieurs pays ayant bien 
moins de prestige que la papau- 
té, mais avec lesquels nous a- 
vons des relations diplomatiques 
normales. 

L'opinion canadienne et le 

ouvernement même devraient 
inir par envisager la question 
des relations officielles avec le 
Vatican comme un geste diplo- 
matique, et non pas nécessaire- 
ment comme une affaire catho- 
lique, bien que tous les catholi- 
ques soient naturellement heu- 
reux de la solution affirmative 
de cette question. Le Canada 
possède tous les éléments cons- 
titutionnels et diploruatiques 
pour prendre une telle décision, 
qui ne manquera pas d’acçroîitre 
son propre prestige et d'affer- 
mir ses intérêts dans un monde 
qui cherche encore sa route vers 
un ordre meilleur, 


3:16; 


POUSSINS 
OAKLAND 


Le prix 
des oeufs 
monte ! 


Des prix plus élevés sont déjà er force, | 
le: une «autre augmentation entrera en 
automne, et nous sommes 
livraison 
presque immédiate de poussins OAK- 
LAND Afin de profiter le plus possi- 
ble de cette saison, envoyez votre com- 


cet 
vous assurer 


vigueur 


prêts à une 


mande immédiatement 
Dernière couvée — Le 16 juin 


Prix réduits 
Du 2 juin à la fin de la saison 


Poussins Pousins | 
OAKLAND OAKL. 
approuvés 


1325 710 380 W. 


is + < 
#0 4 


enre 


H, Pul. 


Lo ee 32 «1 à -3 
TETE RS) 


100% arrivent vivants gar 


classés par sexe: 96% exacts 


3 établissements modernes 
558-860, avenue Logan 
WINNIPEG, MAN. 


tème avenue, 5-0, 


Dauphin, Man. Drandon, Mas 


Poassins 


31-33, Sime rue 


| L' O.N.U. préconise 


71 CP 
l'abolition de L'école séparée St-Charles 
| no 8 requiert les services 
la censure d'une institutrice avec expé- 
rience capable d'enseigner 


| 
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LE SERVICE PUBLIC DU CANADA 


dernande 


TROIS STATISTICIENS, $4,500-$4,920; $3,000-$3,300 et 
$2,100-$2,580. 


Bureou fédéral de la statistique, Ottawa 


Des AVOCATS, 54,200-$4,800; $3,900-54,500; $3,600-$4,200 
$3,300-$3,900 et $2,700-$3,300 


Ministères fédéraux, à divers endroits 


TROIS INGENIEURS DES PRODUITS FORESTIERS, $3,600.$4,200 
et $3,000-53,600 


Mines et Ottawa 


Mirustère des 
Des POMPIERS, $2,520 et $2,280 


ressources, 


Ministère de la Défense nationale, à divers centres 


Des TRADUCTEURS, $2,400-$3,000 et $1,800-$2,400 


Bureau des traductions, Ottawa 


Des STENOGRAPHES ET DES DACTYLOGRAPHES, 5900 à 51,704 
Ministères fédéraux à Ottowo et à divers centres 


voir les avis affichés aux bureaux de poste, aux 
bureaux du Service natiunal de placement, ou aux bureaux de la 
Commission du service civil par tout le Canada Les formules de 
demande que l'on peut obtenir aux bureaux susmentionnés, doivent 


parvenir immédiatement à La 


COMMISSION DU SERVICE CIVIL DU CANADA 


OTTAWA 


Pour tous les détails, 


INSTITUTRICE DEMANDEE 


LAKE SUCCESS — 


Un comité l'anglais et le français. Ouver- 


des Nations-Unies, surmontant || ture, le 18 août. Salaire 
les objections de la Russie presque || $1,250.00. Nombre d'élèves, 
à chaque phase du débat, a recom- || 26. Grades 1-8. Nouvelle école 
mande l'abolition de la censure en || moderne située au village. 
| temps de paix et l'élimination des || Ecrire à L. Tremblay, secré- 
restrictions et combines financiè- || taire, Courval, Sask. 358-7P. | 


(res qui pourraient restreindre la 


DISC 


{libre propagation des nouvelles, 

Le comité prépare l'agenda de 
{la conférence internationale qui 
| sera, tenue sur la liberté de l'in- 
| formation. Cette conférence de- 
| vrait avoir lieu dans un an. Les 
dix membres du comité, agissant 
jen tant qu'individus, ont discuté 


ON DEMANDE | 


Un instituteur ou une insti- | 


tutrice bilingue qualifié pour | 
l'école du village de Carlton. | 
Grades 1 à IX. Nombre d'élè- | 
ves, 30. Salaire, $1,400.00, Ou- | 

| 


| fréquemment la substance des | à , a À 
| questions. Le seul dissident fut M. | 4 3 mm des Ce me 7 
|[J. M. Lomakine. j!| S'adresser à M. Marcel Robin, | 
ne, consul général|| Eten, Sask. 360-11P. 


| soviétique à New-York et ancien 
| représentant de l’ agence Tass dans | 
| cette grande ville américaine. | 

Lomakine a voté contre la dis-| 
cussion de la question de la cen- 
| sure, les sauvegardes contre l'ex- 
pulsion arbitraire des correspon- 
dants étrangers, l'élimination des 
impôts injustes, l'abaissement des! Des douleurs dans le dos indi- 
|taux pour l'expédition des dépé- | quent parfois un trouble des reins. 
(ches et l'accroissement des moyens | Ne négligez pas de soigner ces 
de diffusion des nouvelles, Cha- douleurs L ; 
cune de ces propositions fut adop-| Les ‘Doan's Kidney Pills” sti- 
tée par un vote de 9 contre 1. mulent l’action des reins, aident 
à éliminer les matières toxiques 
qui souvent causent des maux de 
dos, des douleurs rhumatismales, 
et des troubles moindres de la 
vessie. Bref, les “Doan's Kidney 
Pills” aident les reins à libérer le 
corps des impuretés, 

Faites comme des milliers de 
Canadiens ont fait. Lorsque vous 
ressentez des douleurs dans le 
dos, prenez les “Doan's Kidney 
Pills” En vente dans toutes les 
pharmacies, 

The T Milburn Co. 


Le mal de dos indique par- 
fois un trouble des reins 


| HUILE DE CHARME No 100 
Parfum pur d'Orient 


Exquis, mystérieux, dura- 
ble. Bouteille 1 dr 
$1.00, par malle, port 
payé (par C.0.D. 
$1.25), | once $6.00, 
Emballage discret, ga- 
ranti. Commandez à 
PARFUMERIE IDEALE, ENRG. 


Casier 1352 QUEBEC, P.Q Ltd. Toronto. Ont. 


MAISON contre le feu, tout son 
contenu, au moyen d'une police 
flottante protégeant votre avoir 
personnel, 

AUTO, avec une assurance 
cautionnement d'auto et une 
essurance P.D. 


Agents d'assurance générale 


Argent prêté sur hypothèques - Gérance des propriétés 
Biens immeubles, Loyers (assurés) 


C. FRANKE & CO. 


Téléphone 95 090 
701, édifice Confederation Life 


Protégez 


| VOTRE 


Winnipeg 


COURS DU GRAIN FOURNI PAR 


| JAMES RICHARDSON & SONS LIMITED 


1019, Edifice Grain Exchange, Winnipeg Téi. 93 452 
Prix déchargé à Fort William ou Port Arthur 


PRIX COMPTANTS A WINNIPEG 


OPTIONS — WINNIPEG 
Lundi Mardi Mercredi Jeudi Vendredi Samedi 
CWO Ro 2 65 65 65 65 65 55 
C.W. No 3... 65 85 85 65 65 55 
Fourrage No 1 65 65 85 65 65 65 
Fourragé No 2... 65 65 65 85 85 85 
| Fourrage No 3 85 85 85 85 65 65 
| Sur voie net 65 65 65 65 65 65 
ORGE— 
| C.W,. No 2 6 ranrs…… 93 93 93 3 93 93 
| C.W. No 3 6 rangs 93 93 93 93 93 93 
| Fourrage No 1 93 93 93 93 93 93 
| Fourrage No 2 93 93 93 93 93 93 
Fourrage No 3 93 93 93 93 #3 93 
| Sur vole net 53 93 93 93 93 93 
| PRG, 
|CW. Ne 2. 3584N 359 369 372.4 362 159 4 
|[GW. No 3 353N 3534 3834 367 354 3544 
C.W. 2 rel 298.6 303 313 305.6 303.4 309 4 
C.W. No 4 313.6 108 318 310.6 108.4 3144 
| Pers oie net 253.6 258 288 260,8 258.4 264 A 
3 2 F F 32 342 4 
AVOINE— 333.6 338 548 340.6 338.4 
: 85 85 85 85 85 85 
65 85 65 85 65 , #8 
65 85 85 65 65 85 
ORGE— 
93 93 93 93 95 93 
93 93 93 93 93 93 
: conne 83 93 93 93 93 93 
SEIGLE— 
Mai séressopns 358N 358.4 368 4 372 382 262 
Juillet ss ” 328.6 333 343 335 6 333 4 339 4 
Octobre 2584 2624 27 2617 258 26114 
Décembre 242:: 24615 2554 2454 21 €! 255 
RE — anne À 


AU 


K 


1506 TT-Réo, MONTRE 
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L'outre jour, dors l'outolbns 
versoton ornée de deur étushontes 
manes dors le siège vorin Ou ren 
mé port re + J'errendm lo 
crerrière jeure fiîle dre à 10 cormpo- 
ze Quetle personnalité elle posséde 
cette Jocqueline! C'ent bien là le 1e- 


ous 


cret de 10 poputarté A ce moment 
molhaureuserent, je perds la réponse 
de lo deuxième érudionte cor je dus 
débor quer 

Ces porciles entendues ou hasard 
me lontérent quelque peu 1ongeute 
Et voilA que ces jouws-ci, je mets la 


moin mur tn orticie infituie Veux- 
tu plaire?" NN n'en fallait pos plus 
pour me décider à offrir oux jeunes 
lectrices qui ‘veulent étre recherchées 
nriéreuer les jeunes gens”, quel- 


Lad 
ques conseils très protiques æ€! Qqu' 
sourroient être utiles à celles ‘qui en 


vu à leurs premières rencontres Ovec 
des gorçons, 501! qu cles moient pos 
su de frères chez elles ou que leur 


éducation ne les oie pas mises en Con- | 


des gorçcons de à9" 


jeunes 


toct ovec 
alors qu'elles étoient 
Tout d'obord qu'est-ce ou juste que 


leur 


d'ovoir de lo personnalité? Le La- 
rousse XXème siècle dit: “Chocun 
de nous à un caroctère, une phys10n0- 


mie mentole qui est propre, une 
“eroine tournure d'esprit, une maniè 

te habituelle de sentir et d'agir qui lui 
appartient exclusivement.” En quise 
d'explicotion voilà qui complète ri 

dée que l'on se forme généralement 
du mot ‘’personnalité 


(7) 


Mais la question qui nous 
dar | 
es 

opper leur personnalité 


intéresse 
Dons quel sens 
vent-elles déve 
dési- 


le moment est 
eunes filles d 
elles 


des jeu 


rent ètre popuidires Qup 
nes gens? ‘Sois simple”, disent g$- 
nérolement les consæillers aux jeunes 


filles. Cependent cette réponse à be- 
soin C'est que 


foit bien gentiment une de mes Ccon- 


ce 


d'être expliquée 


soeurs journalistes de l'est dons l'er 
ticle suirvont 

A celles qu veulent être sime | 
ples, voici quelques conseils qu elles | 
ne devront jomais oubiier 

Chaque gorcon que vous ren- 
contrez mest pas Un oMmOUuUreux en 
perspective, Souvenez-vous de ceci et 
vous serez à l'aie. 

Ne soyez pas mordue de l'idée 
que vous êtes obligée de vous ma 


rier dons l'année 

avoué ou non) et vous ne risquerez 

pas de jeter follement votre coeur à 

la tête de tous les garçons, ni de 
e 9 

perdre le sommeil et vos ouleurs 

d'agir 


faire 


avec n'est 
exactement 
que pense 
un ploit, vous pouvez 
certes lui adresser un sourire aimable. 
Ne soyez pas de celles pour qui l'in- 
dépendance signifie la raideur et 
l'hypocrisie. Et vous serex aimable. 
Vous n'êtes pas, cependant, obli- 
gée de leur confier tous vos 
d'âme et vos mille et une pensées 
Usez d'une saine diplomatie sans fein- 
dre une noiveté que vous n'avez pas 
et qui ne serait pas franche, Et vous 
serez maitresse de vous-même. 
Les garçons aiment Îles 


La façon eux 
pos de 


contre 


leur voir le 


re de ce on 


oorcon vous 


jeunes 


filles qui ont,de la vie, vous a-t-on| 


dit... Mais ne croyez pas qu'il vous 
faille toujours remuer et parler, par- 
ler et rire sans arrêter! Soyez pondé- 
ree! 

Ne vous mettez pas dons la tête 
aue les honfmes n'aiment que les jo- 
lies filles, si le sort ne vous a pas 
avantogée de ce côté. Vos qualités de 


coeur et d'esprit sont bien plus pré- | 


cieuses qu'une beauté sans âme 


Vos 


fonctions PER D. QUES 
SOWFELLES DOUUICREUSES ? 


Ce bon médicament est très efflonce pour le 
soulagement de la douleur, de ls tension ner- 
veuse, des sensations de faiblesse, d'irritabitité 
et d'épulsemeut à ‘os jours”"— quand eiles 
sont causées par le dérangement des fonctions 
mensuelles de la femme. 71 mérite un essai! 


LYDIA E PINAHAM S$ Yiatine 


VÉGÉTAL 


Le secret de votre | 
personnalité, mademoiselle 


lo con-! 


que ce désir sait | 


Si 


étots | 


£tes-vous intelligente? Sachez 


hotnller votre xovour des ornements de | 


Soyez forme mais bonne. 

hmau'ici vous n'ovez pos eu de 
succés ovec Les gorçors? Ne soyez 
pos oigries, de grice. Les hommes ne 
sont pos des monstres, mors ls ne sont 
guère démonstrotits. Peut-être oussi 


lo bonté 


|monquez-vous sur un des points cités 


plus hout? Exominez-vous : mais. . 
restez sourionte. 

GS vous faites tout cela, et que vous 
n'ovez pos ce covolier, ne vous en 
faites pos, c'est que votre heure n'est 
pas encore verwe. || vout mieux ot- 
tendre un peu plus et avoir vroiment 
celui que vous destine la Providence, 
plutôt que vous contenter d'un choix 
| médiocre ” 

En ottendant, formez votre coeur 
et votre esprit et soyez gentille coma- 
rode ovec Îles jeunes gers Que vous 
rencontrez.” 

N'est-ce pas qui est très bien dit? 
D'outre port je vous tronsmets égale- 
|mæent, chères jeunes filles, une partie 
de lo réponse que donnait dons la 
‘Presse’ de Montréal, la courriériste 
trés avertie de ce journal alors qu'une 
jeune correspondante lui demandait de 
| lui expliquer ia couse de son impopu- 

arité ouprès des jeunes gens 
‘Peut-être manquez-vous d'entrain, 
de ‘’pep'' comme on dit parfois? (‘est 
un atout précieux s'il ne dépasse pas 
les bornes «an naturel optimisme qui 
fort considérer les choses por leur cô- 
té plaisant et opprécier à légal d'un 
bonheur lo moindre petite joie, C'est 
ce que l'on oppelle ovoir un heureux 
coractere 
Peut-être 
vers les garçons de votre cercle, trop 
empressée, trop timide ou dépourvue 
|de naturel? Ce sont là trois écueils 
également redoutables. |! y a des jeu- 
nes filles à qui la moindre présence 
masculine enlève tous leurs moyens, 
de quelque fe:on que la chose se ma- 
nifeste, Les unes porient obondam- 
ment, à tort et à travers, rient sans 
couse et nerveusement, perdent en 
un mot tout contrôle d'elles-mêmes 


D'outres se figent en une attitude gla- | 


ciale, sont qguindées, poraissent s'of- 
fenser du complirent le plus ancdin 
et attendent, raides et gourmées, des 
hommages rares, des déclarations ro- 
| manesques, les témoignages éclatants 
| d'adoration. D'autres, enfin, cessent 
du coup d'être noturelles et simples 
| Elles prennent des poses étudiées, 
| cherchent des grands mots, parlent les 
| dents serrées, se vontent de succès 


moginaires, etc. C'en est assez d'une | 


seule de ces diverses attitudes pour 
| faire fuir les soupirants éventuels 

| Peut-être, enfin, ne savez-vous pas 
{ tirer parti de vos avantages, les mettre 
len valeur avec tact? I! ne suffit pas 
{d'être jolie, il faut être charmante; 
| ni d'être bien mise si l'on ne choisit 
avec goût ce que l'on sait qui nous 
habillera bien. Et ce point demande 
une étude approfondie et critique de 
sa propre personnalité. Si vous portez 
des choses coûteuses, mais sans grâce, 
si vous adoptez por le simple fait 
qu'elles sont à la mode, des couleurs 
qui ne vous vont pas, si vous ne tenez 
compte, dans vos choix, ni de votre 
taille, ni de la forme de votre visage 
ni de la couleur de vos cheveux, vous 
| risquez presque à chaque fois des er- 
| reurs qui gâteront votre élégance et 
| votre distinction apparente." 

Je n'ai rien à ajouter sinon que les 
|jeunes filles qui le désirent feraient 
bien de suivre ces sages recommanda- 
tions données par leurs soeurs aînées. 

MIREILLE. 


| Une jeune personne de quatre 

|lans aime sa maman de tout son 
coeur. Pour le lui prouver, elle 
l'embrasse, la rembrasse, puis, se 

{tournant vers sôn papa, dit avec 

lun enthousiasme mêlé d'étonne- 
ment: 

| —Enfin, papa, comment as-tu 

| fait pour savoir que c'était jus- 
tement cette maman-là que je 
voulais? 

1! 


Le sirop que les mères 
préfèrent pour les rhumes 


Depuis environ 50 ans, le 


Syrup” du Dr Wood est le remède préféré pour 
les rhumes de poitrine ou de tête. Toutes les 


mères savent combien leurs enfa 


goût agréable, et le prennent sans faire d’em- 


barras. 


“Norway Pine 


nts aiment son 


Il contient les propriétés médicinales des écorces de pins et de ce- 
risiers, mélangés d'une façon experte avec d’autres ingrédients 


propres à combattre les rhumes. 


vous montrez-vous en- | 


: 


| 
: 


! 
: 


Toutes les femmes 
veulent rester jeunes 


De nos jours, aucune femme ne 
devrait craindre de vieillir. Afin 
ide rester jeÿne longtemps, une 
spécialiste offre quelques conseils: 


Ayez une bonne tenue, que 
vous soyez debout ou assise; tou- 
jours se tenir la tête droite, en li- 
deg l'épine dorsale est une 

chose à ne pas oublier. Vous 
conserverez jeune la ligne du cou 
plus longtemps qu'une femme qui 
marche la tête penchée 


| 2—Pariez et souriez sans affec- 
tation. Pourquoi vous tenir ser- 
rée, le corps raide en présence d'é- 
trangers? 

3-Evitez Îles gestes nerveux 
comme celui de vous mordre les 
lèvres, froncer les sourcils, ou 
écailler le poli de vos onglés 

4- Gardez votre teint frais par 
un nettoyage quotidien. 

5—Soyez à la page. Essayez de 
nouvelles coiffures. Portez des ro- 
bes jeunes et gaies. 

6-—Profilez des joies qui passent 


dans votre vie. Ne faites pas une | 
Re- | 


| collection de papillons noirs. 
| passez chaque soir les événements 


[heureux de votre journée. 


Enfin, soyez alerte et active, au 
courant de choses nouvelles; tel 
est le secret de rester jee long- 
temps. 


Q—Quand doit-on annoncer 
ses fiançailles? 


R-—Les fiançailles ne doivent 
pas être annoncées trop longtemps 
d'avance, surtout si c'est par la 
voix des journaux. On annonce 
l'événement quand la date du mA- 
riage est fixé, pas plus de six se- 
maines avant, aujourd'hui, pro- 
| bablement parce qu'il y & tant de 
| fiançailles rompues, on annonce 
quinze jours ou trois semaines a- 


des années. 


Nous voici à l'époque des maria- 
| ges. C’est pourquoi nous avons cru 
bon à ce temps-ci de l'année, d'of: 
frir à nos lectrices un article assez 
| détaillé sur les principales règles 
| d'étiquette à suivre à l’occasion 
d'un mariage, Cela rend toujours 
service; c'est pourquoi nous con- 
seillons à celles qui liront ces li- 
gnes de les conserver, comme ré- 


| 


| férence, soit pour conseiller celles 

qui désirent quelque renseigne- 
|ment à ce sujet, soit pour elles- 
mêmes, si le cas se présente. 


Faire-parts 

Environ un mois ou deux avant 
la célébration du mariage, les pa- 
rents de la future épouse envoient 
lés faire-parts aux personnes 
qu'ils désirent inviter au mariage. 
Ces invitations peuvent être en- 
voyées également à des religieux, 
prêtres, religieuses, etc. 

Il convient d'envoyer des faire- 
parts ou invitations à tous les frè- 
ires et soeurs des futurs époux, 
| quelles que soient les circonstan- 
ces, les petites “froideurs” qui 
pourraient exister entre les deux 
familles, et aussi s’il est évident 


Le Sirop de Pin du Dr Wood agit rapidement et est efficace, I] |que les parents invités ne pour- 


aide à dégager les mucosités et la 


phlegme, il adoucit les membranes 


irritées, il libère les voies respiratoires et stimule les organes bron- 


chiques 


Obtenez le “Dr Wood's Norway Pine Syrup” chez votre pharma- 


cien aujourd'hui 
«The T. Milburn 


Co. Ltd. Toronto, Ont. 


Recette 


À 4% t. d'eau tiède, ajoutez 1 
enveloppe de Levure Royal 
Sèche active et 1 c. à thé sucre; 
brassez, laissez spores 10 mia. 
Portez au point d'ébullition 4 
t. lait, ajoutez 3 c. à soupe shor- 
tening, 14 t. sucre, 14 €. à thé 
sel; laissez tiédir. Ajoutez 1 t. 
farine tamisée pour obtenir une 
pâte claire. Ajoutez le mélange 
de levure et 1 oeuf battu. Battez 
bien. Ajoutez 214 t farine 
tamisée Ov assez pour faire une 
pire molle, Pétrissez légère- 
ment; mettez dans un bol grais- 
sé. Couvrez; laissez au chaud, 


à l'abri des courants d'air. Lais- 
sez lever au double du volume, 
caviron ? h. Roulez la pâte à 
14” d'épaisseur et mettez-la 
dans une lèchefrite graiséée peu 


profonde. Laissez lever au 
Chaud, à l'abri des courants 
d'air, environ 14% l Piquez le 
dessus avec une fourchette; 
badigeonnez avec 3 €. à soupe 
shortening fondu. Crémez 3 c. 
à soupe beurre ou shortening, 
ajoutez 3 €. à soupe sucre gra- 
duellement: mélangez bien. 
Ajoutez 14 t. farine tamisée, 14 
Lt. mientes de zâteau où de pain 
sec et 14 €. à thé cannelle. Mé- 
langez bien, mez-en le 
giteau. Laissez Lever de nouveau 
au chaud environ 4 h. Cuisez 
à four modéré, 400°F, environ 
20 minutes. 


son de la distance ou de la mala- 
| die. 
| Choix des filles d'honneur 

| C'est le privilège de la future 


Pr se rendre au mariage, en rai- 
| 


‘| épouse de choisir qui elle veut 


_ Règles d'étiq 


LA LIBERTE E 


| 
| 


| 
| 


| sacrons-nous aux désirs du Coeur 


comme filles d'honneur. Elle en 
avertit les intéressées assez long- 
temps à l'avance afin qu'elles 
aient amplement le temps de con- 
fectionner leur toilette, Celle-ci 
doit être en rapport avec la robe 
de la mariée; s'il y a plus qu’une 
fille d'honneur, elles doivent s’en- 
tendre entre elles quant au choix 
du tissu et de la couleur de leurs 
robes, afin qu’elles s’harmonisent 
bien entre elles. Ce sont les filles 
d'honneur qui défraient elles-mé- 
mes le coût de leur toilette. 
Entrée à l'église 

Le marié, son témoin, et le gar- 
çon d'honneur se rendent les pre- 
miers à l'église, et vont se placer 
aux prie-Dieu qui leur sont assi- 
gnés, 

Les filles d'honneur viennent 
ensuite, Elles entrent une à une 
précédant immédiatement la ma- 
riée. S'il y a une dame d’honneur, 
elle est la dernière à entrer, a- 
vant la mariée. La petite bouque- 
tière précède la procession, ou 
bien elle se place entre la dame 
d'honneur et la mariée. 

La mariée entre la dernière, au 
bras gauche de son père ou de son 
igeprésentant, et se place au prie- 


T LE PATRIOTE 


C'est à sainte Marguerite-Marie Alacoque que Notre-Seigneur fit 
vant, quand bien même les jeunes | les douze grandes Promesses que nous connaissons, En ce mois de 
gens auraient été fiancés pendant | juin, consacré au Sacré-Coeur, méditons ces belles promesses et con- 


de Jésus, 


{ Dieu, à gauche de son futur é- 
poux. 

S'il y a plusieurs filles d'hon- 
neur, la première se place à gau- 
che de la mariée, la deuxième à 
gauche de la première fille d’hon- 
neur, etc. De même, le premier 
garçon d'honneur se met à droite 
du marié, le deuxième à droite du 
premier, etc. 

Pendant la messe, les filles 
d'honneur posent leur bouquet 
sur leur prie-Dieu. La première 

rend celui de la mariée et le met 
à l'endroit désigné près de la ba- 
lustrade. Elle le lui redonne à la 
fin de la cérémonie. 

Dans les bancs à l'église, les pa- 
rents et amis du marié sont pla- 
cés du côté droit, tandis que ceux 
de la mariée prennent place du 
côté gauche. 

Sortie de l’église 

Au sortir de l'église, la mariée, 
au bras droit de son époux, précè- 
de le cortège. Les filles et garçons 


d'honneur suivent, par couple, cet. | 


te fois. Puis viennent les parents 
| des époux, les amis et invités. 

La place d'honneur dans une 
automobile est à droite, en arriè- 
re. 


AIMER 


Aimer, mais c'est jaillir ho 


rs de son étroitesse 


Comme un bourgeon soudain éclate en rose! Aimer 
C'est flamboyer de joie à travers sa tristesse 


des autres, et semer 


Son âme à pleine main pour féconder le monde! 
Aimer, c'est être bon; c'est se mettre à genoux 
Devant toute douleur et toute plaie immonde 

C'est élargir son coeur pour le donner à tous! 
Aimer, mais c'est chanter comme l'eau sur la grève 


Et les bois infinis! Aimer, 


c'est donner, 


Donner tout, oublier, comme tout pardonner! 
Aimer, c'est avoir de l'âme jusqu'aux moëlles, 


C'est avoir des désirs, des 


| 
| 
| C'est soigner les douleurs 
| 
| 
| Des élans vers l’azur, des 


= PRESENTATIONS 


par ORIZE 


discernement les gens les uns aux 
lautres, surtout dans les endroits 
| publics. Si l’on croit que deux per- 
sonnes sont susceptibles de s'en- 
tendre, on peut les présenter l'u- 
ne à l’autre. On présente toujours 
un monsieur à une damé, une jeu- 
ne personne à une personne âgée 
Par exemple on dit: Madame, per- 
mettez-moi de vous présenter M. 
Legrave; M. Legrave, je vous pré- 
| sente Mme Aimable; Mme Label- 
Île, vous n'avez jamais rencontré 


|Mme Joly? Mme -Joly, Mme La- | 


belle 


| Les personnes présentées l'une 
| à l'autre se saluent et peuvent mé- 
| me se serrer la main. Autrefois, on 
disait qu'on était charmé, heureux 
de faire connaissance, Aujour- 
d'hui, on se contente de dire: bon- 


{ jour, Monsieur, bonjour Madame, | 


| ou même simplement M. Legrave, 
|Mme Labelle. Si deux personnes 


se donnent la main, il n'est pas 
| nécessa qu'elles retirent leur 
gant, et surtout l'on ne s'excuse 
pas en d t: Excusez mon gant 
INon jamais! Si la dame présen- 
tée à un monsieur n'est pas gan- 
ltée, ce dernier doit enlever son 
gant. 

On dit: je vous présente mon 
mari, ma femme, ma mère, ma | 
|soeur, mon frère; non pas Mon- 
sieur, Madame, etc 

Si c'est une femme mariée qui 

mere, frere, soeu elle 
désigner par le nom de 


| famille qui n'est plus le sien; ain 


Il ne faut pas présenter sans | 


si elle doit dire: Mme Bernard, 
|ma mère; M. Bernard, mon frère, 
etc 

Une fille ou un fils doivent pré- 
senter les jeunes personnes de 
leurs amis à leur mère et à leur 
père, en disant: Ma mère, je te 
présente ou je vous présente Mile 
Marie Labelle, M. Joseph Lebeau; 
!mon père, je ... etc, 

1 rs ñ A A ‘ 

| Si une dame a trois ou quatre 
| filles, on présentera ainsi: Mme 
| Labelle, je vous présente Mme 
| Joly. Mme Joly. permettez que je 
|vous présente Mlie Labelle (pour 
l’ainée), puis Miles Marie, Claire, 
Jeanne, ete. Labelle. 

On me demande: Doit-on pré- 
|senter une dame de médecin ou 
| d'avocat la première? Non, si elle 
test présentée à une dame plus 
| âgée. On dira donc: Mme Bernard 
{(60 ans), je vous présente Mme 
| Joly (30 ans): vous pouvez ajou- 
ter si vous vouiez: Le mari de ma- 
| dame est l'illustre avocat Joly. 


Quand un monsieur est présen- | 


té à une dame, celle-ci salue tou- 
ours et reste assise. Mais quand 
| fait entre deux 
le qui est assise est 
jeune, | 


1 presentation Se 


elle se le- 


Dans les présentations faites à | 


lune personne plus âgée, c'est à 
elle à prendre l'initiative de la 
conversation. 

Entre gens de même âge, de 
même sexe, et à peu près de mé- 
ion, on ne prend pas gar- 
. uette, la personne la 
plus empressée entamera gracieu- 
sement la conversation, 


me 


ae 


soifs de vérité, 
cris vers les étoiles! 


Robert CHOQUETTE 


f 


Cela dépend naturellement de 
la vie que vous menez et de votre 
budget, nous dit Florence Devil- 
le, mais aussi, de la nature de vo- 
| tre chevelure et de votre habileté 
à vous coiffer. Certaines femmes 
sont incapables de se donner un 
coup de peigne ou de remettre une 
boucle dans ses plis, D’autres, au 
|contraire, trouvent naturellement 
| la disposition la plus harmonieuse, 
même si leur chevelure est rebel- 
le ou ingrate, 

Entretemps, il faut une mise en 
plis au moins une fois par mois 
Ou encore, si vous vous en sentez 
les dispositions, faites vous-mé- 
me votre mise en plis 
| y réussissent parfaitement et c'est 
certes, beaucoup moins coûteux. 

Si vous devez assister à une cé- 
rémonie et que vous désiriez être 
bien coiffée à cette occasion, allez 
chez le coiffeur deux ou trois 
jours auparavant, Votre 
|sera ainsi plus naturelle et plus 
gracleuse que vous aviez 
|d'un mannequin de vitrine, Ne 
profitez pas de cette fête pour mo- 
difier votre coiffure est ton- 
ljours un peu gauche avec une 
[coiffure nouvelle, pas encore a- 
| daptée à l'air du visage 

Pour cela, n'hésitez pas à de- 
mander conseil à votre coiffeur. 
C'est son métier et il se rend par- 
fois mieux compte que vous de ce 
qui mettra en valeur votre front 
| lisse et lumineux, ou atténuera un 
un peu grand ou des joue 
trop creuses 

Mais ne vous 
iser la coiffure * 


s1 


on 


nez 


aissez pas impo- 
à la mode”, parce 


coiffure | 


l'air | 


| Les fleurs, 
| nos jolies amies 


Il est vraiment extraordinaire 


de constater quel cachet la plus | 


petite fleur, sait donner aux piè- 
Ices de votre maison. Reposant 


bien sages dans leurs vases de | 
rcelaine ou de cristal, elles sont | 


joie des yeux et du coeur. À 


moins monotone, moins grise! 


Soins nécessaires 
Yous avez acheté ou vous venez 
de recevoir des fleurs coupées. Sa- 
vez-vous comment soigner vos 
charmantes petites amies, afin de 
les garder le plus longtemps pos- 
Tout d’abord, 


sible avec vous? 


CET 
Sodalité de Sain 


gions des yeux çe que nous nous 
apprêtons à manger de la bouche. 
oilà qui souligne bien l'impor- 


veillez à la propreté, à l’abondan- | tance de la façon de servir les ali- 
ce, à la bonne température de | ments. Les salades constituent la 
l'eau. Disposez-les immédiatement | partie la plus décorative du repas 
soit dans un vase, ou ce qui est |et offrent l'avantage de servir d'u= 
mieux, faites-leur passer une nuit!ne façon attrayante les légumes 


dans l’eau. Pour ce dernier proce- 
dé, procurez-vous un seau pro- 
fond. Les tiges seront immergées, 
seules les têtes dépasseront. Vous 
pourrez répéter ce bain profond, 
quelques jours plus tard, si les 
fleurs semblent vouloir se faner. 
Ne changez pas l'eau tous les 
jours, à moins qu'elle ne soit trou- 
lble, I1 suffit d'en ajouter quoti- 
diennement et voyez à ce que cette 
eau soit de la même température 
que celle du vase. Ne plongez ja- 
mais les fleurs dans de l'eau froi- 
de: mais toujours dans une eau 
tiède. Cela même en été. 
Le bout des tiges É 
| Si bizarre que cela puisse parai- 
Ître, vous vous trouverez bien de 
plonger le bout des tiges dans l’eau 
très chaude, On revivifie ainsi les 
tulipes, les roses, les coquelicots 
. les dahlias. 


les voir on à envie de rire, d'être 
heureuse, et l'on trouve la vie 


Les fleurs de campagne 

Enfin pas de cdurants d’air, ni 
de brusques changements de tem- 
pérature. Et pour terminer, sa- 
viez-vous que les fleurs de campa- 
gne durent plus longtemps si vous 
avez la précaution de mettre une 
grosse pincée de sel de cuisine 
dans leur eau? 


uette pour un mariage 


Réception 

La réception qui suit le maria- 
ge a lieu habituellement à la ré- 
sidence des parents de la mariée. 
On y sert le vin, quelques sand- 
wiches avec hors-d'oeuvre, des 
| petits gâteaux, du café et enfin le 
| gâteau de noces. 


Diner 


Si on le préfère, on sert le di- 
ner aux invités les plus intimes. 
Dans ce cas, il convient de pré- 
parer des mets plus élaborés, 
chauds, de préférence. S'il y a un 
! prêtre pour bénir la table, il prend 
place en face des mariés. A la 
droite du curé ou du prêtre, la mè- 
re de la mariée avec le père du 
marié; à sa gauche, la mère du ma- 
rié, avec le père de la mariée, 

Vis-à-vis le prêtre, comme nous 
l'avons dit, les époux, ayant, à 
leurs côtés, les filles et garçons 
! d'honneur. 


Autres détails 
| C'est le marié qui paie pour 
| toutes les fleurs. Le garçon d’hon- 
|neur n’est nullement tenu à of- 
| frir un cadeau à la jeune fille qui 
l'accompagne. 


S'il y a une réception, on ne 
s'arrête pas à la porte de l'église 
pour offrir les voeux aux époux, 
embrasser la mariée, etc, On at- 
tend d’être parvenu au lieu de la 
réception pour cela. 


Si l’on connaît intimement la 
nouvelle épouse, on l'embrasse; 
sinon, on lui donne simplement la 
main, en lui offrant ses félicita- 
tions et ses meilleurs voeux de 
bonheur, On donne la main au ma- 
rié également. 


Trop souvent, le jour du maria- 
ge, on oublie une catégorie de per- 
sonnes, qui pourtant aident gran- 
dement à rehausser la cérémonie. 
Je veux parler de l’organiste et 
des chantres. I1 convient absolu- 
ment de les inviter à la réception, 
ou si ce sont de parfaits étrangers 
— comme cela se rencontre par- 
fois dans les villes le marié 
leur offre un honoraire ou au 
moins un cadeau. 


Une coiffure soignée 


jaale est “à la mode”, Sachez 
rester personnelle et choisir par- 
mi les coiffures proposées, celle 
|qui, sans être originale à l'excès 
vous permettra d'être coiffée se- 
lon votre type et votre goût 

Il est également important 
| d'harmoniser votre coiffure avec 
votre âge, votre genre de vie, vos 
occupations. Un petit noeud de 
velours clair, charmant sur une 
tête jeune, serait ridicule dans la 
{chevelure d'une grand'mère occu- 
pée aux travaux des champs. 


| CALENDRIER DES 


DU CONSOMMATEUR 
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| COUPONS DE RATIONNEMENT 


Plusieurs | 


crus essentiels. La combinaison 
des ingrédients devrait être bien 
| choisie, disposée avec goût et ser- 
vie avec une garniture qui fera 


| 


Propagez la foi catholique 


por une offrande de 
prix d'un catéchisme en langue 


RECETT 


Regards sur les verts printaniers 
| On a souvent dit que nous man- 
| 
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50 cents 


Des 
de petits noirs en solli- 


africaine milliers 


citent un Envoyez 


vo- 


tre offrande à la 


t Pierre Claver 
Toronto 5, Onterie 


ES 


M tasse d’eau froide 
avec 
1% tasse d'eau bouillante 


1 c. à thé de sel 
14 é. à thé de poivre 


3 €. à table de vinaigre 

2 €. a thé d'oignon râpé 

1 ©. à table de sucre 

le ©. à thé de sauce Worcester- 


shire 
2 oeufs cuits dur 


Lavez les épinards avec soin et 
faites-les cuire jusqu'à ce qu'ils 
soient tendres, Egouttez puis pas 


| ressortir les saveurs dans la sala- |Sez-les au tamis. Faites gonfl à 
| de. gélatine dans l'eau froide pendant 
| Les salades les plus appétissan- | À Lu Ajoutez-la à l'eau 

tes frappent par leur simplicité. | Pouillante en brassant jusqu'à ce 
| Les ingrédients devraient être de | 44 elle soit dissoute. Ajoutez le 
| grosseur plutôt unÿorme sans ce- | S 1, le poivre le v inaigre, l'oignon, 
| pendant être trop menus pour ne le sucre et la sauce. Faites refro 


|pas garder leur identité. La base 
| de toutes salades devrait compren- 
|dre l’une des nombreuses formes 
ide verdure dont la laitue est la 
| plus employée. A l'heure actuelle, 
la laitue feuillue et le cresson 
d'eau sont des favoris de la famil- 
le. La laitue devrait être en for- 
me de coupe pour retenir la sela- 
de; on peut couper la feuille de 
laitue au centre, À partir de la 
tige jusqu'au milieu de la feuille 
et ramener un côté sur l’autre en 
| forme de coupe. Le mélange à sa- 
lade est ensuite étalé sur les bords 
entre-croisés pour en conserver 
la forme. 

La salade devrait compléter le 
menu. Si elle doit être servie avec 
le mets principal, elle devrait 
être légère plutôt que substantiel. 
le et de dimension réduite. Si elle 
doit être #brvie comme mets prin- 
|cipal, la salade devrait être plus 
| volumineuse et renfermer comme 
| l'un de ses ingrédients, de la vian- 
de ou du fromage, Les salades de 
fruits et les salades congelées font 
les desserts les plus rafraichis- 
sants. 

La salade mêlée du printemps 
réjouit le regard et excite l’appé- 
tit par sa combinaison de couleurs 
et de saveurs. Elle peut consister 
de laitue pommée ou en feuilles, 
de cresson, d'oignons de prin- 
| temps, de radis, de concombre et 
de feuilles tendres d'épinards ou 
même de jeunes feuilles de pis- 
senlits. 

Les économistes ménagères de 
la Section des Consommateurs, 
ministère fédéral de l’Agricultu- 
re, présentent les directives sui- 
vantes pour une salade parfaite, 

1—Toutes les verdures em- 
ployées dans les salades devraient 
être fraîches, croustillantes et bien 
refroidies, 

2—Refroidir tous les ingrédients 
parfaitement avant de les mélan- 
ger ensemble, 
| 3—Combiner la sauce et la sa- 
| lade tout juste avant de servir, 

4-—Mélanger légèrement avec 
deux fourchettes — ne jamais 
| br'asser., 


Epinards en moule | 
2 livres d'épinards | 


! 


ou 
1% tasse d’épinards en purée 
2 c. à table dé gélatine 


dir jusqu’à ce que le mélange soit 
partiellement pris. Dans le fond 
d'un moule couronne graissé ou 
humecté, disposez les tranches 
d'oeufs et couvrez d'une couche 
mince de la gelée partiellement 
prise. Faites prendre. Incorporez 
la purée d'épinards dans le reste 
de la gelée et versez sur les oeufs 
Faites prendre, Démoulez sur des 
feuilies de laitue croustillante et 
décorez avec des tranches de con- 


combres, des radis ou des quar- 
tiers de tomate ei de la mavon- 
naise, Huit portions 


Salade printaniere 


1 tomate tranchée 

1 tasse de betteraves entières 

1 tasse de pois frais ou en con- 

serve 

1 tasse de tranches de radis 

1 tasse de fèves vertes 

1 pied de laitue 

l paquet de cresson 

Sauce française 

Disposez les légumes en groupes 
individuels, séparés par des feuil- 
les de laitue, Garnissez le centre 
avec le cresson et servez avec de 
la sauce française. — Six portions. 


Salade du jardinier 
10 radis tranchés 
2 tasse d'oignons verts tran- 
chés 

1 paquet de cresson 

1 tasse de céleri haché 

1 tasse de chou laminé 

1 concombre en dés 

Sauce française, 

Mëélez tous les légumes légère- 
ment ensemble avec la sauce 
française, — Six portions. 


Pilules Dodds 


POUR LES REINS 


MALDE DOS AUULE 
MALDE TÊTE KIDNEY 
L'IMPURETÉ PE 
DU SANG Sr" 
DOULEURS 
EN 
ET LES TROUBLES DES REINS 


Oeufs et Betteraves Marinés 


Mélangez 14 tasse de Vinaigre Blanc Distiilé 
Heinz, #% tasse de jus de betteraves, %{ tasse 
d’eau, 1 cuillerée à soupe d'épices mélangées en- 


tières et 2 cuillerées à soupe 


de sucre. Faites 


bouillir 2 minutes, Passez et laissez tiédir, Versez 


sur 6 tasses de 


betteraves cuites ou de conserve, 


entières ou coupées, et 6 oeufs à la coque. Remuez 


qu 


de ps en temps. Laissez tremper jusqu'à ce 
LA oeufs soient colorés. 6 à 8 portions. 


© Pour réussir une 10l0de, choisissez le meilleur vinoigre que rews 


etlégumes 


C'est le moyen de comerrer et de rehausser la saveur. 


L . pumsiez oche er, comme vous choisissez les meilleurs ru 


. JUIN 


JEUDI 


V-17F 


CALENDRIER DES 


COUPONS DE RATIONNEMENT 


DU CONSOMMATEUR 


COUPON DE BEURRE 853 
SUCRE CONSERYES 551 


12 COUPON DE BEURRE 


COUPON DE BEURRE 


15 1617 18 19 2, 


2223 24 
12930 


26 


Valides 


B54 
Valide 
855 


Valides 


Winnipeg, Men 


—— Jubilé d'argent 
sacerdotal de 
M. l'abbé G. Poitras 


ds 
Suite de la première page) 
de Ste-Jeanne d'Arc, er 
a pag és orgue 
Mile H. Joya netitutrice & 
Ma f sue Ce la messe 
antérent le “Te Deum”., en 
\Nù grégorien, AIernant avec 
‘ » de harmonisé de 
w 
agnifique autel IMurgiqu 
été installé pour la ei ns 
‘ 
es pré q 
4 EPL eu eu MM les 
abbés J-A Sabourin, L. Roy, C 
Paillé, A. Laurin, M, Mireault, J 
Belzvane A. Brunet, E La- 
vote, 1! Rivard, L. Senez, A 
Beaudr es AR PP. E. Létou 
. { SA Pierre, OM Cap | 
A me L. Brassard, À. Jo 
t Juplain € J Lambert 
(2. 1. MeNabb, CS.V. € 
P Frères Clercs St-Via 
te St-Pierre 
Banquet 
A midi, un banquet paroissial 
lut se us la présidence 
i honneu de Mgr A Benoit 
remplacant S. Exec. Mgr G. Caba- | 
na. En plus des membres du cier- 
ge mentionnés plus haut, on re- 
marquait hor Sauveur Mar- 
1x, f tre d'Etat, M. Ed, Pré. 
fontaine, MA M. le docteur 
Gérard ! ne, de Unité Sa 
nitaire { s. Lafrance, agrono 
ne 
M, Ed r fontaine adres 
sa Fe r 6 s 
sue Hi r ë 
cure et ance 
nale 1 F M. Careor 
traça Q os : 
bilaire et t D une 
se fut 1e jeux par 
de St Le r e er ! - 
M ( e Hé 6 l'au 
anglais ir M. Joseph Kir 
Une r F ubetantielle fut 
offerte au jubilaire, qui remercia 
en termes emus 1ous Ceux Qui à- 
vaient contribue A arquer cet 
anr : ‘ire pa des fêtes aussi 
£ indiose 
P eurs confrères de M. l'ab- 
bé Poitras n'ont pu être présents 
à ses noces d'argent sacerdotales 
parce que, dans leur propre pa- 
roisse, ce même jour, avaient lieu 
les cérémonies de la Confirma 


bon 


© Mélangez 1 tasse de crème 


simple avec 


{ 


€; À soupe de 
V4 c 


Sauce-57 Hei à é de 
sel, 1 c. à ché de beurre, 1 c. À 
thé de ciboulette hachée ou 


d'oignons verts hachés, etamenez 
cela juste au-dessous du point 
d'ébullition. Faites glisser 6 oeufs, 
un à La fois, dans ce mélange 
crémeux chaud, et faites- 
les pocher en les arrosant 
de sauce jusqu'à ce qu'ils 
soient cuits À votre goût. 
Servez sur des rôties. Un 
plat exquis pour le lunch 
ou le diner. Et | 
une bonne source | 

| 


de protéines. 
6 portions: 


C-77F 


(| "On ne fait 


1 


mtba) 


6 tuin 1947 


|} Une 


Le dimanche 15 juin 1947 


Fête Mariale 
a Lebret, Sask. 


@e Messe en plein air, 
au Sanctuaire du Sacré-Coeur 


@ Procession aux flambeaux 


© Consécration au Coeur Imma 


LA LIBER 


Le cardinal Tisserant à 


Winnipeg 


| 
| 


| 


| 
| 
| 


= 


S. E. le cardinal Eugène Tisserant, secrétaire de la Sacrée Congrégation des Eglises Orientales, | 
a fait un bref séjour à Winnipeg samedi et dimanche derniers. On voit sur la photo du haut, l’émi- 
nent prélat entouré de la foule se rendant à l'église Saint-Nicolas; sur celle du bas, le prince de l'Eglise 
descend du train. Il est entouré de quelques dignitaires ukrainiens, entre-autres de LL. EE. NN. SS. 
Ladyka et Savaryn, O.S.B.M. 

Les Chevaliers de Colomb du quatrième degré, de l'Assemblée Générale Taché, ont agi comme gar- 
des d'honneur aux trois messes auxquelles Son Eminence a assisté. Constituaient la garde: M. E. C.| 
Bridges, M. le Dr J.-J. Bourgouin, M. le Dr P.-E. La Flèche, Son Honneur le juge L.-P. Roy, MM. A. 
Couture, J.-E. Dumas, J.-E. Laurin, R.-A.-L, Mercier et C.-J. Muller, 


Ordination sacerdotale à la 
cathédrale de St-Boniface 


Le samedi 31 mai, à 9 heures, | mond Roy, d'Aubigny, et le R. P. 
S. Exec, Mgr G. Cabana a conféré | Ephrem Pelletier, O.M.I. de Thi- 
Ile sacerdoce à deux séminaristes | baultville, Man. M. Roland Gau- 
| du diocèse de St-Boniface et à un | det, de Bellevue, Sask., fut ordon- 
scolastique oblat, dans la cathé-|né au sous-diaconat, Les candi- 
drale de St-Boniface. Il a aussi !dats suivants reçurent des ordres 
conféré le sous-diaconat à un ec-| mineurs: MM. les ecclésiastiques 
clésiastique et les ordres mineurs | Ubald Lafond, de St-Jean-Bap- 
{et la tonsure à huit autres tiste, Man., Pierre Gagné, de St- 
nombreuse assistance de | Pierre, Lucien Rodrigue, de Wil- 
|parents et d'amis était venue se | low-Bunch, Richard Larivière, de 


Elu président 


ee 


joindre aux ordinands. Une qua- | Gravelbourg, Wilhemus Timmer- 

rantaine de membres du clergé |mans, de Holland. MM. les ecclé- | 

assistaient au choeur |siastiques Walter Szumski Rémi! 
S. Exec. Mer Cabana était assis- | DeRoo et Robert Baxter furent | | 

| 


té de M. l’ahbé Léo Blais, curé de | tonsures. 
L'imposante cérémonie fut ex-| 
| 


de la cathédrale, comme premier 


assistant, et du R. P. L. Mailhot, | pliquée en français par M. l'abbé | 
S.J. du colle de St-Boniface, | P. Raymond, qui interpréta le| 
comme deuxième assistant, Le!|sens des textes latins et expliqua | | 
R. P. G. Nogue, supérieur du |brièvement les gestes importants | 4 
Grand Séminaire de St-Boniface, ee l'ordination. Après la messe, _ 
était archidiacre, M. l'abbé L, Bé- | les nouveaux ordonnés donnèren. 
lard servait de secrétaire, et M.!leur première bénédiction à leurs! M. Rodolphe Laplante, de la! 
l'abbé M. Bonneville remplissait | Parents et amis ainsi qu'aux as- ville de Québec, et ancien rédac- 
la fonction de maître de cérémo- | Sistants teur de la Survivance d Edmon- 
nies | 4e ton, a été élu président de la Fé- 
|: Les::ordinande: à::l : nrôtrise | GRAND'MESSES dération des Sociétés St-Jean- 
| eg are os : | Baptiste du Québec, ré 
| étaient: M. l'abbé Maurice Sabou- | M. l'abbé M. Sabourin ah. du Québec, récemment, 
| rin, de St-Boniface, M. l'abbé Ray- M. l'abbé M. Sabourin chanta 
sa première grand'messe le di-| 


manche ler juin, dans la cathé- 
irale de St-Boniface. Il était as- 
| 


sisté de M. l'abbé L. Blais, comme 
rêtre-assistant. M. l'abbé Pierre | 
aymond servait comme diacre | 
et M. l'abbé Pierre Gagné, comme 
sous-diacre. Le sermon de circons- 
tance fut donné par le KR, P, L. 
Gagnon, OM, professeur au 
Grand Séminaire de St-Boniface. | 
Dans l'après-midi, une réception 
eut lieu à la salle Jubinville: le 
nouveau prêtre y rencontra pa- 
rents et amis venus pour le féli- 
citer. 
M. l'abbé KR. Roy 

Le dimanche ler juin, M. l'abbé 
Raymond Roy a également chanté 
a première grand'messe, dans la 
. Il était assisté 


Nogue, OM 


isse d'Aubigny 
à l'autel du R. P. G 
supérieur du Grand Séminaire de 


par 


” 


Lu 


ulé de Marie 


| 
{ 
| 

St-Boniface. Son frère, M. l'abbé 

D. Roy, vicaire à St-Claude, ser- | 

— TOUS SONT LES BIENVENUS med vait comme diacre et donna aussi 

le sermo de circonstance. Le 

| sous-diacre était M. l'abbé S. Gau- | 

| vin. Le curé de la paroisse, M.| 

om 2 our la sai 4 1 l'abbé Z. Garand, offrit les féli- 

Jamais trop pour 1qa sa nte V térge . | Citations de la paroisse au nouvel | 

(S. Bernard) ordonné. Parini les visiteurs ve-| 


nus assister à cette première mes- 
on remarquait en particulier | 
M. l'abbé J.-A. Beaudry, qui a été 
curé de la paroisse d'Aubigny pen 

dant 25 ans. Les parents du no 

vel serv un dîner 
dans la salle paroissiale 


se 


ordonné rent 


après 


Le R. P. E. Pelletier, OML 


Le R. P. E. Pelletier, OM. cé- 
Dr esse au Ju- 
à St- Bo- 

bé F. Nor- 

RP 


_é 1-Je revenais, en 1911, d'une re- 
L traite prèchée sur la rive sud du 
ne fleuve et remontais au Cap-de-la- 
al y dé Madeleine sur le bateau ‘La Mou- 
che à Feu”. Je m'étais inställé à 
le célèbre physicier l'arrière, bien décidé à ne rien per- 
rar Ed y Qu r pd dre du magnifique spectacle qui 
j'habit d'un de ses auditeurs | s'offrait à mes yeux. ” 


15.84 LE. PATRIOTE 


Toute la Messe 


par questions et réponses 
por Aldérie BEAULAC, p.s.s. 


CHAPITRE I! 


S 


ite 


43-—En combien de parties se divise le “Confiteor"? 


Le Confitenr se divise en deux 
saints à témoin de nos fautes 
toute-puissante auprès de Dieu 


44-Quelle rubrique observe le 


puis nous 


d'abord nous prenons les 
intercession 


parties 


recourons à leur 


prêtre en récitant le “Confiteor”? 


En récitant le Confiteor, le prêtre, les mains jointes, s'incline 


sant mes culpa, 


| profondément devant l'autel et se frappe trois fois la poitgne en di- 


45-—Que signifient cette attitude et ces gestes pendant la récita- 


tion du Confiteor? 


Cette attitude du prêtre marque les dispositions d'un pauvre 
Pécheur, chargé du poids de ses fautes, contrit et humilié, implorant 


pardon et miséricorde 


Le prêtre et les fidèles se frappent la poitrine à trois reprises | 
parce qu'ils ont offensé Dieu de trois manières: par pensées, par pa- | 


roles et par actions. “Se frapper la poitrine, qu'est-ce si ce n'est accu- 


ser et châtier le péché caché en notre coeur” 


dit saint Augustin 


46-——La confession des péchés avant le sacrifice est-elle particu- 


lière à l'Eglise catholique? 


La confession des péchés a toujours précédé le sacrifice. Chez les 


Juifs, lorsque le Grand-Prêtre offrait le bouc émissaire, il confessait | 


toutes les iniquités des enfantsg'Israël. 


4 


47—Pourquoi invoque-t-on en 
sainte Vierge, saint Michel, saint 
l'ierre et saint Paul? 

. La bienheureuse Vierge Marie 
Michel a venge l'outrage fait à Die 
a prèché la pénitence pour la rém 


| chef des Apôtres a reçu de Jésus le pouvoi 


saint Paul a obtenu la grâce d'une 


ission qe 


particulier dans le Confiteor la | 


Jean-Baptiste, les apôtres saint 
est le refuge des pécheurs; saint 
saint Jean-Baptiste 
saint Pierre, le 


' 
1 par LUCLUEI 


pêches 
xtraordinaire 


nversion € 


48--Que demande le prêtre par la prière de l’absolution? 
Le prêtre demande au Seigneur, en vertu de la toute-puissance 


divine, d'avoir pitié des fidèles, de 
les ressusciter de la mort spirituel 
duire à la gloire 


11 s'agit ici d'un Sacramental, «< 


» A la vie 


» jJeur pardonner leurs péchés, de 


| le la grâce et de les con 


de rerrettre les péchés; | 


est-à-dire d'une formule et d'un | 


rite qui, en vertu de la prière même de l'Eglise et des bonnes disposi- 
tions de ceux qui assistent à la messe, effacent les péchés véniels et | 
remettent les peines temporelles dues aux péchés 

49—Pourquoi le prêtre se signe-t-il en disant les prières de l'ab- 


solution? 


C'est par les mérites de la croix que nos péchés sont effacés 


(A 


EN SASKATCHEWAN 


suivre) 


Fêtes du jubilé d’or de 


Quelques notes qui pourront | 
servir à la préparation du 50ème 
anniversaire de la mort de la 
petite Thérèse. Cet anniversaire 
sera observé et célébré au Sanc- 
tuaire National ici, à Wakaw, 
Sask., les 8 juin et 30 septembre 
1947, — 

Imiter sainte Thérèse en faisant 
le bien sur la terre 

La Vierge de Lisieux a été le 
salut d'une multitude d'âmes dans | 
toutes les classes de la société. El- | 
le a fait du bien aux pauvres, aux 
riches, aux grands, aux humbles, 
aux travailleurs de la terre, aux 
ouvriers des villes, à la femme du 
monde comme à la mère de famil- 
le, à la religieuse du monastère, 
aux soldats, aux prêtres, aux en- 
fants, aux vieillards, à tous sans 
distinction. 

Elle a choisi ses âmes dans tous | 
les,pays du monde, dans toutes les 
races qui habitent le globe terres- | 
tre, Elle a fait du bien en France, | 
en Angleterre,’en Belgique, en A-| 
mérique, en Chine, aux Indes, en 
Afrique, chez les infidèles aussi | 
bien que chez les chrétiens. Vrai- | 
ment, il faudrait mentionner cha- | 
que pays du monde, car, partout | 
elle a fait du bien sur la terre pen- | 
dant 50 ans en laissant tomber à 
profusion sa pluie de roses ... 

Notre devoir est donc tout tra-| 
cé. Faisons le bien autour de nous 
à l'exemple de la petite Thérèse 
Il est vrai que nous sommes fai-| 
bles par nature, mais avec la grâce | 
de Dieu, que nous obtiendrons par 
l’intercession de sainte Thérèse, 
nous pouvons et nous devons pas- 
ser notre vie sur terre en faisant | 
le bien autour de nous | 


Sainte-Thérèse à Wakaw 


Et il y a mille manières d'être 
utile à son prochain, de le secou- 
rir dans ses tribulations, dans la 
maladie, dans le découragement 
et les misères de cette vie; un bon 
mot à l’occasion, un petit service 
rendu avec un sourire, un rien 
pour nous qui vaut un million 
pour un pauvre misérable, mieux 


|encore qu'un rayon de soleil qui 


ramènera l'espoir, la confiance 
dans la divine Providence et dans 
un avenir meilleur sur terre et une 


| espérance d'un bonheur éternel. 


C'est le plus grand bien que 
nous puissions faire sur la terre. 
Ramener à Dieu les âmes qui vi- 
vent dans l'esclavage du péché, 
dans la négligence de leurs devoirs 
essentiels de réligion et ce qui est 
encore mieux et qui forcera la 
conversion des pécheurs en géné- 
ral, ce sera l'exemple de nos bon- 
nes actions, de notre vie réglée, 
de notre fidélité à suivre les pré- 
ceptes et les commandements de 
Dieu et de l'Eglise, Et tout cela, 
nous le pourrons et nous le ferons 
avec plaisir et gratitude en invo- 
quant celle qui a été le modèle de 
l'amour de son Dieu et de son pro- 
chain non seulement 
mais jusqu’à la fin des temps dans 
le ciel: et en imitant ses vertus 
pour obtenir la récompense éter- 


nelle promise aux bons et fidèles | 


serviteurs, 
Que la petite Thérèse inspire à 


veur et Rédempteur, l'amour de 


C.-E, ARES, ptre, 
directeur, 


139, Opera à 
tures Syndi 


maip. — Bonjour, 


vous, qui 


2 - Mais voici qu'un homme ma- 
borde et me donne la poignée de 
mon 
crois que vous êtes un des chape- 
lins du Cap. — Oui, mon ami, et 
êtes-vous ? — Léopold 
Thibault de Saint-Cuthbert. 

fervent de votre pélerinage ... 


À — Ut 


_—— 


Père, je 


Un 
mois 


sur terre, | 
[qu'à 2 h. p.m. «heure solaire) le 


| 
| 


| 


| tous l'amour de Dieu, notre Sau- | 


CEX, Wotrous, Sesk 
(548 hics) 
Heure des montagnes 


LUNDI $ JUIN 

400-Ls chanson fran 
çaise 

41s-<cieste et 
Valentin 

42—-Un nomme et son 


pécné 
4 45-- Rartio-ournal | 
MARDI 10 JUIN | 
400-La chanson fran- | 
aise | 
415—Evcole des parents 
+.45— Radio-tourtmi | 
MERCREDI 11 AUIN | 
400-—-Chanson française | 
415-Céleste et | 
Valentin | 
450—Un homme et son 
ècné 
++» adio-\ournal 
JEUDI 12 JUIN 1 
400--Chanson française | 
415-—Les voix du vays| 
4.45—Radio-tournai | 
VENDREDI 13 JUIN | 
400—La chanson 
francaise 
415-Céleste et | 
Valentin | 
430—-Un homme et son | 
écne ! 
445—Radio-lournal 
SAMEDI 14 JUIN Î 
300—Notre français 
sur le vif 
315—Questionnaire 
de la jeunesse 
345-—La bonne chanson 
3.55—Nouvelles 


CBFY, Verchères, P.Q. 
(Ondes courtes) 
Heure Solaire 


VENDREDI 6 JUIN 


11UU—Jeunesse dorée 
1115—ARue principale | 
11.30-—Le réveil rural 
12.00-Quelles nouvelles 
12.15 —Radio-journal 
12.25—Intermède 
1230— Vers le soleil 
1245-Musique Sud- | 
Américaine | 
1 00Chansonnettes 
1,30-—"Hill Toppers 
200-Musique 
300—"'Stars in the 
Afternoon 
3.30—Chansonnettes 
400—Mon choix 
430—Thé dansant 
445—Chansonnettes 
500—La survivance 
française 
5.15—Radio-journal 
5.25-—Sport 
530—La revue de 
l'actualité 
545-Coeur atout 
6.060—Un homme et son 
péché 
8.15—Métropoie 
630--Verve et variété | 
745—Et puis après? 
7.00—Concert tival 
7.30—Récital 
8.00—Radio cahce-cache | 
530-—L'Heure de la 
Vaise 
9.00—Radio-journal 
9.10-—Images du Québec 
9.15-—-Chronique 
9.30—Héritage de mus 
10,00—Adagio 
10.30—Intermède 
10.35—Orchestre 


SAMEDI 7 JUIN 


1100— Musique 
1130—Le réveil rural 
12.00—Chansonnettes 


12.15—Radio-journal 
1225-Causerie de la 
Croix-Rouge 
12.30—Fascinating 
Rhythm 
12.45 Musique 
sud-américaine 
1.00—Opéra 
4.00—Concert de Samedi 
5.00—Musique 
5.15—Radio-iournal 
5.30—Chansonnettes 
5.45-—Chronique sport. 
6.00—Musique 
6.30—15e anniversaire 
de la JOC. 


RADIO FRANÇAIS 


Radio 


t4-Quatre elles sont 
quatre 
100-Srirée de chez 

nous 
too-Le Trio Lyr 
8 30— Musique 


que 


9 30. Hair 
10 00—Adagi 
10%-Orchestre 


DIMANCHE & JUIN 


]100-Airs d'opérettes 
11 30--Causerte 
1145-Quart d'heure de 

la valse 
12.00-Chansonnettes 
18.15—Radio-Journai 
13.25—Intermède 
1230--Congrès maria 
12 45— Musiat 


ù 
200--Le mu 
230-Chansonnettes 
300. Variétés 

3.30 Musique 
400-L orchestre 


500-Ballades et chan 
sons 

8.30—Radio-journal 

5 40— Intermède 

$.45-Lettre d'une 
parisienne 

600-Les: plus beaux 
disques 

6.30— Musique 

100—Jei l'on chante 

130-Les voix du pays 


Del dans les 
hamps-Elysées 
830— Musique familière 
8 00—Radio-tournal 
910—Vieux airs 
9.30—Récital de piano 
10 00— Adagio 
10.30—Orchestre 


LUNDI 9 JUIN 


1100—Jeunesse dorée 
1115—Rue principale 


| 1130—Révei) rural 


11 59.Signal-horaire 
1200—-Quelles nouvelles 
12 15—Radio-1ournal 
12.25--Intermède 
12.30 Vers le soleil 
1245-—Musique sud-am 
100-Grande Soeur 
L15—Faire-part 
130—Lettre à une Ca 
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“00 
215 r 
9 20 Leiceste Square 
to Old Broadway 
9. 45—Récita Quebec) 
1000— Adagio 
10.30—Musique (NBC) 
10 35--Orchestre 
MERCREDI 11 JUIN 
11 00—-Jeunesse dorée 
1115— Rue principale 
1130—Le réveil rural 
1200—-Quelles nruvelles 
12.15—Rad irnal 
12 25—Intermède 
| 1290- Vers le soleil 
1245-— Musique sud-am 
100-Grande Soeu 
115—Faire-par 
Li 


Lettre à une 


é 
Métropole 

Verve et Vari 

6.4 Et puis après? 
Ceux quon aime 

_— Mosaique 
musicale 


800 Radio-Carabins 


nadienne 9 00— Radio-iournal 

145— Musique 9.15-—-Causerie 
2.00—Chefs-d'oeuvre | 930 Lubka Kolessa, 
300—Le Music Hall | pianiste 
3.30—Récital 1000—Adagio 
345— Pour les malades | 10 30-Intermède 
400—Mon choix 10.35—Orchestre 
430—Thé dansant | 

JEUDI 12 JUIN 


4.45-—Chansonnettes 

5.00— Yvan l'intrépide 

5.15—Radio-journal 

5.25-—Sport 

5.30—La revue de 
l'actualité 

5.45--Coeur atout 


6.00-Un homme et son 


péché 
6.15— "Métropole" 
6.30—Verve et Variété 
6.45—Et puis après? 
7100—Sérénade pour 

cordes 
130-—-Qui suis-je? 
800—Radio théâtre 
9 00—Radio-journal 
915-Revue des 

périodiques 
9.30—Orchestre 
10.00—Adagio 
10.30—Orchestre 


MARDI 10 JUIN 
1100—Jeunesse dorés 
1115—Rue principale 
1130—Révei] rural 
1200—Quelles nouvelles 
12.15—Radio-journal 
12.25—Intermède 
12.30— Vers le soleil 
1245—Le quart 
de détente 
100--Grande Soeur 
115—Faire-part 
130—Le courrier 
1.45-—Musique 
200—Les amis de l'art 


2.30—Les chefs-d'oeuvre 


300—Le Music Hall 
3.30-—Les artistes de 
demain 


3.45— Pour les malades 


400—Mon choix 
430—-Thé dansant 
445-Chansonnettes 
5.00— Yvan l'intrépide 


d'heure | 


|[1100—Jeunesse dorés 

|[1115-—Rue principale 

| 113C—Le réveil rural 

{1200-Quelles nouvelles 

12.15—-Radio-Journal 

1 12.25—Intermède 

| 12.30—Vers le soleil 

11245--Le quart d'heure 
de détente 

100-Grande Soeur 

115—Faire-part 

130—Lettre à une 

| Canadienne 

| 145— Musique 

200—Chefs-d'oeuvre 

300—Le Music Hall 

3.30— Récital 

345— Pour les malades 

400—Mon choix 

430—Thé dansant 

4.45—Chansonnettes 

500— Yvan l'intrépide 

5.15—Radio-journal 

525-Sport 

| 530—-Revue de 
l'actualité 

5.45-Coeur atout 

600—Un homme et son 
péché 

815-— Métropole 

6.30—-Maurice Zbriger 

| et son ensemble 

845-—Et puis après? 

| 700-—La petite revue 

| de CBV 

| 130—"La butte aux 

| moineaux"”. 

8.00—Ma chanson 

8.30—Studio G-7 

900—Radio-journal,. 

9.15—Causerie 

9.30—Récital d'orgue 

10,30—Concert des 
nations 

1030—Histoire de 
musique 


le 


EE ES 


PRIX DE BILLETS REDUITS 
[POUR LA FETE DU ROI 


L'agent général des 
du Pacifique Canadien, 


annonce que des billets à prix 
réduits seront vendus à l’occasion 
|de la fête du 
ront vendus à partir de midi (heu. 
re solaire) le vendredi 6 juin, jus- 


Roi. Ces 


lundi 9 juin, Pour le re 
ter destination avant 
mardi 10 juin, 

Sur les lignes second 


n'y a pas de service de train apres 
billets seront 
vendus sur les trains du matin, ce 


midi le 6 juin, les 


stations au Canada, et pour toutes 


les classes de voyage 


Le professeur NIMBUS 


3- Vous aimez la Sainte Vierge ? 
Oui, mon Père, beaucoup, sur- 
tout depuis qu'elle m'a obtenu la 
guérison de mon enfant. 
mes petits garçons souffrait de rhu- 
matismes inflammatoires. 
incapable de marcher. 
le soignait en vain depuis deux 


Un de 


Il était 
Le médecin 


P | EN 1 H. 
Winniseg | DETR( 


| conduit 


billets se- | thermiqu 


MONTREAL - DETROIT 


18 MINUTES 
IT — Le pilote Arthur 


Murray, de Youngstown, (Ohio) a 


un avion à propulsion 
e de Montréal à Détroit 


| en une heure et dix-huit minütes 
La distance parcourue était de 500 


Imilles. Murray était parti de 
tour: quit- | Montréal à 3 h. 52 et il atterris- 
minuit, le | sait à Détroit à 5 h. 10 
aires où il! LA DIFFERENCE D'AGE 

IMPORTE PEU 


une légér 


| prochain 


LONDRES 


- “Nous avons bien 
e différence d'âge, mais 


l'Eglise, l'amour du prochain et | jour-là. |nous ne nous en soucions vrai- 
| pour cette année jubilaire, un zèle! Le taux est celui d'un billet |ment pas”, déclarait Mme Lilian 
| vraiment thérésien pour le salut | simple et un tiers pour voyage cir- | Frost, âgée de 60 ans, en commen- 
des âmes culaire, valable entre toutes les | tant son prochain mariage avec 


Robert Jones, de 38 ans, le 14 juin 


Gardiens du Sanctuaire, Cap= 


de-ia-Madelein 


e, Qué. 


(Dessinateur: J.-C, Cuvelier) 


4-Un miracle se 
mener. J'entends 


ul pouvait le ra- 
parler d'un péle- 


rinage qui s'organise à Maskinon- 


qé pour le 
“J'irai, me dis-je, 
enfant et il sera g 
che suivant, 


nous 


p-de-la-Madeleine. 


j'y ménerai mon 
uéri.” Le diman- 
étions sur le, 


train du pélerinage. 
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Le Canada reçoit de 
nombreux immigrants 


3 
Ca 
E 
ne 
a 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


de Niagara. .. non dans l'Ouest canadien 
D à race 


Dans la péninsule de Niagara les arbres fruitiers sont déjà tous en fleurs. On voit sur cette photo 
quelques jeunes gens qui admirent ces arbres magnifiques. 


OTTAWA Malgré les décla-1la Hollande qui fournit le plus 
rations du pre ‘ tre King | grand contingent, sans doute parce 
et Île rareté apparente des moyens [que ce peuple est le plus facile- 
de transport, le Canada à recu !ment assimiiable au point de vue 
M151 immigrants durant les der- anglo-saxon. La Hollande à donc 
niers dix-neuf mois et sur ce nom- | fourni 2503 immigrants. La Bol- | 
bre #14? nt venus s« pays ! fique vient loin derrière, avec 992! 
britannia compte que | personnes, puis vient la Fologne | 
15,430 immig ts sont venus deslavec 648 anciens soldats L'Alle- | 
Etat ” nense maiorité |magne vient au quatrième rang | 
des nouveaux nadiens sont des | avec 592 et la France suit avec 436 | 
Britanniques « en des Angio- | personnes | 
Saxons et il re reste que 7,101 per-| Ces chiffres sur les derniers 19 
sonne nant des autres pay |mois donnent une indication sur | 

Con hill t été déposés aux le nombre “'immigrants que le 
Comrour ent les 19/Canada acceptera au cours de 
me étendant entre le 20 décem- ! l'année 1947 au complet. Le nom- | 
bre 1945 5 avril dernier.,|bre des arrivants augmentera et 
Si ” pte que memigra- | on en recevra en douze mois cer- 
tion britar e, sous toutes ses | tainement autant que l'on vient 
tor fut passablement considé- | d'en recevoir en dix-neuf mois, | 
rable méme durant la guerre, on |soit au moins 80,000 | 
peut er ru que les réserves im ammmetmmmsmmdieé | 
voie de ve reconstituer ou |L'invesion de l'Alaske 
ment les reçoivent un | par 2,000 ouvriers 
apr : c érable pa eur 
ACCT O1 584 nt ture] et la nata SEATTLE Deux mille ou- 

té vriers s'envoieront d'ici pour les 

Fr territoires glacés de l'intérieur, | 
7” nl le afin d'y entreprendre ou perfec- 
sont ' 48 pa tionner la construction de bases | 
Mais aur ces 48 pays, onze sont des | aériennes au coût de $51,000,000. | 
pa britannia et un douxième | Leur transport aérien rivalisera | 
> ÿ en nombre :vec le départ de pé- 

’ re proprement | cheurs qui se dirigent vers la hau. | 27777 2 nr etats 
, ‘ir te mer et celui de prospecteurs 
£ 45,147 Igrant 47 vers les collines aurifères, qui par 
Et t avec 15,430 tent ce mois-ci pour leurs pérégri- 
Viennent ensuite l'Écosse avec | nations annuelles 
8,763 et T ! ivec 4,041 tan Le gouvernement américain est 
dis q Eire et l'Irlande du Nord ! décide de consolider les bases qu'il 
r { mmigrants | y possède déj pour éviter en cas 
et les Calle } Æ reste des | de nouveau conilit les graves cri- 
61.62 Britanniques nous vient|ses d'inquiétudes par lesquelles 
des Dominior les colonies | il à passé au cours de la dernière 
brintannique travers le monde. ! guerre, Les nombreux postes éri- En ce matin du 27 mai 1947, “de 

Les 7,101 immigrants qui ne ges en peu de temps pendant les | tous les points de l'horizon accou- , 1 : 

sont ni Britanniques ni Anglo-Sa- hostilités seront aménagés sur des | rent, avec une joyeuse vitesse, les | chantée par 


| bases permanentes, Il est égale- 
|ment prèvu par le gouvernement 
que ces bases aériennes pourront 
| accommoder les plus lourds trans- 
ports aériens à venir. 


xor l'apre eu.s pavea d'origine 


ent entre 36 pays. C'est 


Le vaste contrat est détenu par 
un syndicat, connu sous la raison 
sociale du Birch-Lytle-Johnson, 


Déjà, un contrat de $14 millions 
est en voie d'exécution pour le 
|compte de \a Marine américaine 
| aux Aléoutiennes, par la Drake- 


| et ce n’est là qu'un début, 


Les 2,000 ouvriers s'envoleront 
bientôt et rejoindront en Alaska 
les 2,500 qui y sont déjà à l'oeuvre 
| et leur arrivée sera le signal d'un 


vb: [travail à plein rendement dans 
| l'exécution du programme de 
| construction de camps pour les 


Friandises 
au Chocolat | 


‘MAGIC' | La participation des 
® Crémer lit. shorteningaree | OUVriers aux profits 
Lé t. sucre. Ajoutez 1 oeuf, en Espagne 


battez. Ajoutez 2 c. à soupe 
, zeste d'orange gd et 2 F D 
ttanne Medihéselte | BARCELONE — Le généralis- 
2 Ponte à Pate Pa Me: | sime fi mt . dit au Fr veus d'un 
ajoutez; x : : | rassemblemen populaire que 
Le 2 PRET Ie. | “l'idéal suprême" était la partici- 
Cuisez dard pi ji | pation \ y don pos aux profits. I] 
, Croissents Faitesin recette | a ajou é cependant, que tous les 
base coupaentomedie | salaires doivent être distribués se- 
colat sucré fondu et parsemez | lon les profits et que si les reve- 
de noix de Grenoble hachées. | 15 diminuent, la rétribution des 
pe edge ep À de ouvriers devra également dimi- 
pièce rond. Faites un trou su |nuer, 

Franco a également dit: “S'il 
existe encore des hommes qui tra- 
| vaillent pour des intérêts étran- 
| gers et des appels de sirène qui 


| ouvriers. L'extrême sévérité de 
la saison a retardé d'autant le dé- 
but des travaux mêmes 


centre de la moitié desrondel- 
les. Cuisez. Garnissez de cho- 
cobat sucré fondu les rondelles 
non trouées, couvrez-les des 
rondelles trouées 


Faites la recette | résonnent d'outre-frontière où 
de vue) ve quelques-w,1 tentent de mainte- 
+ N". Bsdi- nir les fantômes d'organisations 


mortes, personne en Espagne ne 
doit y porter attention. Ceci cons- 
titue un instrument au service des 
machinations étrangères et im- 
périulistes.” 


geonnez de lait et 
parsemez de noix 
de cocc râpée 
Cuisez. Plongez 
les bouts dans 
du chocolat su- 
cré fondu. 

Corrés aux pa- 
cones: Faites la 


8 GRATTE-CIEL DONT UN 


avec quartier général à Seattle. | 


Fêtes du cinquantenaire des Filles de 


la Providence à Prud’homme, Sask. 


[nombreux véhicules amenant au 
| couvent de Prud'homme des grou- 
| pes heureux de jeunes gens et de 
| jeunes filles. 
| Les Religieuses de la Providen- 
|ce célèbrent, en effet, cette année, 
le jubilé d'or de leur arrivée au 
| Canada, et, en bonnes Mères, el- 
Îles ont voulu que des délégations 
|des élèves de leurs écoles secon- 
|daires se réjouissent avec elles en 
lune journée inoubliable. 

Dès la veille, les étudiants de 


la Réserve de Victoire, Sask,, — 
|qui méritent, à cause de leur pitto- 
| resque, d'être comptés parmi les 
| hauts grades —— ont goûté l’hospi- 
talité si large de Prud'’homme, A 
leur tour, avec les élèves du cou- 
vent, ils peuvent accueillir tous 
léurs amis et leur faire visiter, en 
attendant la grand'messe, la ma- 
gnifique exposition des travaux 
d'écoliers qui décorent la salle de 
réception. 
Le soleil si désiré ne sourit pas 
à la fête, Quelques flocons de nei- 
ge accompagnent même la descen- 
|te d'autobus des nombreux arri- 
vants de St-Louis. Comme le sug- 
gèrera finement Mgr Pocock, cette 
température rigoureuse rappelle 
mieux tous l®s genres de “froidu- 
re” que le climat, l'exil et les dé- 
ceptions réservaient aux Mères 
Fondatrices à leur arrivée en Sas- 
katchewan en 1897! 
Heureusement, la bonne hu- 
meur règne et les coeurs sont bien 
chauds de joie et de ferveur lors- 
|que la cloche appelle tout le mon- 
de vers la blanche église parois- 
siale, La maison de Dieu, parée 
de ses décorations liturgiques de 
grandes fêtes, se remplit instan- 
tanément de têtes blondes et bru- 
nes. C’est une houle de jeunesse 
où les calots bleus et blancs des 
| étudiants voisinent avec les fou- 
| lards rouges des Indiennes. Beau- 
[coup d'anciens élèves et d'amis 
| des Filles de la Providence, venus 
| des alentours, se pressent dans les 
| bas-côtés. 


Cour d'honneur 
Tous ont les yeux fixés vers le 


et audacieux, il a cru à cette réa- 
| lisation possible d'une messe bien 
tous les assistants. 
L'exécution du Gloria et des au- 
Îtres parties de la messe; celle du 
|“Lauda Sion” de Lourdes où pas- 
sent tant de foi et de respect en- 
vers la sainte Eucharistie, lui don- 
|nent raison 


| Mgr Pocock 
Après l'Evangile, Mgr Pocock 


le des Filles de la Providence, ré- 
cemment arrivée de France, et ex- 
prime fort délicatement la recon- 
naissance des diocèses où les 


Puget Sound Company de Seaitle | Végreville, Alta, et les Indiens de | Soeurs ont travaillé au service des 


| âmes depuis un demi-siècle. Puis, 
{Son Excellence s'adresse au jeu- 


salue la Révérende Mère Généra- | 


ne auditoire, Commentant les pa- 
roles saintement hardies du pre- 
mier des évêques: “Vous êtes une 
race choisie, un sacerdoce royal, 
une nation sainte, un peuple con- 
quis; afin que vous annonciez les 
grandeurs de celui qui des ténè- 
bres vous a appelés à son admira- 
ble lumière” (Première Epître de 
saint Pierre, Ch. Il, v. 9), Son Ex- 
cellence explique aux jeunes ce 
qu'est l'Action catholique, com- 
ment ils peuvent et doivent en vi- 
vre. Si loin de Rome, c’est pour- 
tant l'enseignement le plus pur 
de Rome qui est ainsi offert à nos 
étudiants. A travers les accents 
de foi vibrante et de si grande 
bonté du Pasteur de notre diocè- 
| se, ils entendent la voix des papes, 
tils reçoivent le message mission- 
naire que l’Esprit-Saint veut com- 
muniquer au monde pour le sau- 
ver. 


Mgr Baudoux 

Mgr M. Baudoux, à son tour, 
commente en français devant ses 
| “chers jeunes” la parabole du “le- 
|vain dans la pâte” et précise la 
{technique de l'Action catholique: 
action du milieu sur le milieu, tra- 
vail de conquête, de pénétration, 
de noyautage. 

uand, après avoir participé si 
parfaitement à la messe, l’assis- 
tance entonne le cantique: “Coeur 


sacré, rayonnant de lumière, je 
|m'engage à marcher après toi!”, 
(on a vraiment l'impression que 
{tous ces jeunes catholiques sont 
| décidés à devenir les militants que 
| l'Eglise, par la voix de leur évé- 
|que, leur a demandé de devenir 
|pour le salut du grand Ouest ca- 


bliers coquets, sourit aux quelque | 


400 invités qui arrivent et aux- 
quels la piété n'a pas Ôôté l'appé- 
tit. Ces gracieuses et dévouées 
auxiliaires des Religieuses ont ap- 
pelé à leur aide maris et grands 
garçons, et le service commence 
dans les réfectoires réguliers ou 
improvisés. 
oint n'est besoin de parler du 
menu soigné auquel chacun fait 
grand honneur, Les enfants sont 
nombreux: les desserts sont donc 
spécialement appréciés. 
Exposition 

Comme ils sont fiers ceux qui 
ont pu prendre place dans la gran- 
de salle avec le clergé, les com- 
missaires d'école, etc, Tous aper- 
çoivent de leur place quelques-uns 
des chefs-d'oeuvre que chacune 
des écoles de la Providence a en- 
voyés pour la grande exposition 
familiale: travaux de tissage, de 
couture, de broderie, de tricot où 
se révèlent le sens pratique des 
Canadiennes en même temps que 
leur souci d'embellir leur maison; 
travaux remarquables de marque- 
terie et de découpage de bois: tra- 
vaux de construction si ingénieux, 
voire même humoristiques: col- 
lections savantes, aquarelles, etc.: 
tout cet ensemble si varié a en- 
chanté les visiteurs qui se sont 
plaints de manquer de temps pour 
admirer en détail. Des mamans et 
des amis réclament un souvenir 
durable de cette exposition. Le 
photographe est là, fort à propos. 

A lui aussi de photographier — 
mais avec plus de difficulté — Ja 
foule qui se tassb ou se ‘“‘détasse”, 
selon ses consignes, dans la cour 
de Notre-Dame du Sacré-Coeur. 

Les élèves organisent ensuite 
leur parade, et malgré le froid qui 
ne permet pas l'exhibition des 
uniformes, les chants et les “cris 
d'écoles” retentissent dans les rues 
de Prud'homme, tout fier de cet- 
te animation! 

Séance 

Pendant la séance, ouverte par 
un gracieux ballet, ‘Le Cinquan- 
tenaire au Ciel”, beaucoup de jeu- 
nes talents s'annoncent. Chaque 


Winnipeg, Mon 


|Une mission pour 
les catholiques 
QUEBEC -—- “Pour plusieurs, la 


connaissance de la religion catho- 
liqué et du catéchisme se borne à 
june conception négative. Le jour ! 
où tous les catholiques prendront 
conscience de la signification des | 
sacrements de baptème et de con- | 
firmation, ils pourront alors com-Ÿ 
battre efficacement toutes les 
idéologies diaboliques qui défer- 
lent présentement sur le monde” 
a dit en substance Mgr Ferdinand 
Vandry, recteur de l'Université 
prononçait récemment en la salle | 
paroissiale de Limoilou sous les | 
auspices du comité diocésain d'Ac- | 


6 juin 1947 


Le Thé de Qualité 


"SALADA 


Laval, lors d'une conférence qu'il | 0 RAN GE P E KO E 


tion catholique et de la commis- | 
sion diocésaine de moralité 
Cette manifestation populaire 
pour commémorer le premier an- 
niversaire de la lettre pastorale | 
collective sur la pureté, était sous | 


et la 


La constitution de l'U.R.S.S. 
paix 


la présidence d'honneur de S. Exc. | 
e L° PAog ur À spé gr . et} Le Ve d'une série d'articles | En attendant, souvenons-nous 
s FE. ë onage es soc'eles, S : " “ut | ù s x DDarence 
syndicats et corps publics qui ont |sur la Constitution de l'URSS, | des faits En apparen a Ille 
adhéré à la campagne de moralité : , |Internationale continua d'exister 
C Dans le dernier article, je dé- | et de fonctionner après la procla 
‘ |clarais que l'URSS. est l'enfant | mation de la Constitution de VU 
Causerie du T.R.P. | de la Ille Internationale. Ce fait, | RS S. Elle fut abolie durant et à 
JL, Laframboise, O.M.I., | généralement admis, est lourd de |]a faveur de la guerre pour nous 
à Radio-Canada conséquences que nous ignorons | donner une preuve que M. Jos 
| trop souvent. En effet, la Ille In-|Staline et ses compères étaient 
| Le R. P. Jean-Charles La- || ternationale n'était pas autre cho- {changés et voulaient sincèrement 
LS md ue recteur de ||se que l'outil de propagande et | collaborer avec nous, avant abat 
rersité aws epré- R 
PRVETRNS awa et repre- || d'organisation révolutionnaire du le ré t 
sentant de cette université au || Ù . 
Comité de la Survivance Fran- || Parti communiste de Lénine, le- ersot 
|| Saise, sera le conférencier || quel lui garda le nom de Bolche-|ne ne vit la ruse et que 
| 4 eme au quart d'heure de Les (majoritaire) parce qu'à une |tinua de confondre URSS. et 
a Survicance à Radio-Canada. || réunion de la Ile Internationale, Russie! 
le 7 juin. Le R. P. Laframboise || f avait ra Ai id 0 + gts 
|} a intitulé sa nr “L'Uni- ||! *YS remporte la VICIOIrE SUP! Dourtant, la Constitution est 
Il versité d'Ottawa ef l'Ontario ||les socialistes qui seront mainte-| j,;. + je me permets de cite 
|} français.” Il parlera de 5 à 6 h. ||nant appelés Menchéviks (mino- | à nouveau une partie dé rticle 
Il Cheure centrale) sur le sec- |ritaires), Les Bolcheviks tenaient 126. cité en entier la semair i 
|[ ‘eur français de Radio-Canada. || 4e tout erin à l'établissement du | 5. < °°" 8 Sema 
L'Université d'Ottawa est en socialisme par la ttregi nai nière: ”. . . and the most active 
| pleine . expansion. Elle vient |" : l |and politically most conscious ci- 
|| d'ouvrir une faculté de méde- [| chie et la révolution sanglante. Us |{izens in the ranks of the work- 
| cine qui semble appelée à un || recherchaient ceux qui se mOn- | ing people unite in the Commu 
brillant avenir. Son distingué {| traie apable " SU M > TU NE 
recteur évoquera le rôie 8 Loris capables de toutes les nist Party of the Soviet Union 
violences et leur faisaient place | (Bolsheviks) which is the van- 


mordial que joue cette univer- 
sité dans la vie de nos groupes 
français de l'Ontario et de 
l'Ouest canadien. Il est à sou- 
haiter qu'un vaste public ra- 
diophile saisisse l’occasion de 
se renseigner sur le travail de 
survivance ïrançaise qui s’ac- 
|| complit à l'Université d'Otta- | 
{| wa sous la sage direction des 
révérends Père Oblats. 


| dans leurs rangs. Les Menché- 
| viks, eux, tenaient à des moyens 
| plus Faisibles. C'est à leur école 
|qu'appartiennent la London 
School of Economics, le parti tra-| 
| vailliste anglais et presque tous 
les partis socialistes du monde qui 
cherchent à arriver à leurs fins | 
par l'éducation des masses et par | 
les élections démocratiques. 


P.-E. GOSSELIN, ptre, 


Ê étaire-général. | ù 
mndé. & sé On voit donc le contraste et le 


| | sujet de la lutte souvent violente 
entre ceux qui sont restés fidèles 
à la Ile Internationale et ceux 
qui fondèrent la Ille. 


Or, les Bolcheviks se servirent 
toujours de la Ille Internationale 
|qui, après la Révolution, établit 
ses bureaux à Moscou et qui agis- 
sait avec le sourire et l'appui du 
Kremlin que Joseph Staline tenait 
sous sa domination, malgré le fait 
qu'en apparence il ne détenait au- 
cun poste d'importance politique 
Mais, il était secrétaire du parti 
bolchevik et la Russie était sous 
la domination de ce parti! Le parti 
était en fait le gouvernement des 
territoires conquis par la Révolu- 
tion. Ce fait saute d'autant plus 
aux yeux que l'U.R.S.S. comme 
on appelle les nations et ies terri- 
|toires conquis, n'avait pas de 
| constitution, par conséquent au- | 
cune existence légale! 


Une bourse à 
l'Université de Montréal 


Tôt ou tard, cette absence de 
constitution pouvait aboutir à un 
désastre pour le parti, Un jour | 
pouvait venir où il y aurait con- 
flit entre la population exerçant 


Le Dr Selye | 


M. L. A. Casey, vice-président 
de Schering Corporation Limited, | 
vient d'annoncer la création à l'U- 


école fait applaudir ses chanteurs, | niversité de Montréal d'une bour- 
ses musiciens et ses acteurs vrai- | Se d’une valeur de $2,500 pour des 
ment sympathiques, et parmi eux | leCherches en endocrinologie sous 
le groupe Indien connaît un vrai | la direction du Dr Hans Selye. 


succès en chantant ses remercie-| Le Dr Selye est professeur et 
ments aux Religieuses et en or- | directeur de l'Institut de Médeci- 


ganisant un orchestre “tom-tom” ne et Chirurgie expérimentales 


pression sur les Soviets d'un côté, 
et la Ille internationale représen- 
tant le gouvernement du parti de 
l'autre côté. 

I1 fallait donc faire une consti- 


1 tution à l'URSS. Il fallait con- 
| à l'Université. Il est membre de la | 


Leur construction sera achevée 
en 1952, et l’un d'eux, qui aura 32 
| étages, sera le plus haut d'Europe. 


dans du cho- 
colat sucré 
fondu. 


LES SOUCIS SONT SOUVENT 
CAUSE D'INSOMNIE 


Les soucis sont probablement la cause fré- 
quente de lassitude. Les inquiétudes et les crain- 
financiers et autres, tous ces 


les 


tes soucC1s 
facteurs enlèvent de nombreuses heures as 
sommeil bienfaisant 

Un tel état aboutit ordinairement à la ner- 


vosité et à l'irritabilité, au manque d'appétit et à la fatigue. 

Si vous souffrez d'une fatigue nerveuse, pourquni n'essayez-vous 

es pilules Milburn's pour la santé ou les nerfs? Depuis plus de 

e ans des milliers de Canadiens ont trouvé les “Milburn'’s 

Nerve Pills” efficaces comme tonique général, qui aide 
stème et à promouvoir un repos et un sommeil bien- 


à reni L 


Demandez à votre pharmacien les “Milburn's Health and Nerve 
connait par le ‘Coeur rouge” sur la boite. 
The T. Milburn Co. Limited. Toronto. Ont 


n ré 


La Sauvegarde 


Siège social, Montréal. 


La plus ancienne des compagnies 
d'assurance-vie canadiennes-françaises. 


Quarante-quatre années d'existence 


Près de cent millions d'assurance en vigueur 
Quinze millions payés à date 
oux assurés ou à leurs familles 


ez-vous dans une compagnie canadienne-française 
DENIS, 


RAYMOND 
152 est, rue Notre-Dame, Montréal. 


ELPHEGE ST-ARNAUD, Gérant provincial, 
Prud'homme, Sask. 


Organisateu: général, 


PHILIPPE PERRON, agent spécial, 
Montmertre, Sask. 


À. CARDIN, agent général, 
805, rue Spruce, Winnipeg, Man. 


On demande des agents 


Excellents contrats et possibilité d'avenir 


pe sept ds DE 32 ETAGES A MOSCOU choeur où se forme, devant le trô- 
rés de 7. Dé- ; c ne pontifical, toute une cour 
28 ma he pe MOSCOU Huit gratte-ciel d'honneur composée de prêtres 
centredechs- | Seront construits à Moscou, par | amis de la Providence, anciens au- 
4 décision du gouvernement sovié-|môniers, anciens élèves aussi. | 
des les coins | tique, annonce l'agence “Tass”. Nous, reconnaissons S, Exec. Mgr 


ÎF. P, Pocock, évêque de Saska- 
| toon: Mgr L.-A,. Pierre, P.D. V.G.: 
| Mgr J.-B. Boürdel, P.D.; Mgr M. 
| Baudoux, P.D.: T. R. P. Rivard, 
| P.S.M.: MM. les abbés Garnier, 
|Carpentier, A. Tombu, Ouellet- 
te, T. Ash, Houle, Paradis, Robin- 
sen et Fuchs: les RR. PP. Bernard, 
|O.S.B.,  Paquette, OM, A. Té- 
|treault, O.M.I. Klein, OM... et 
| Lesage, P.S.M. 


| Mais voici que retentit l'Ecce 


| sacerdos magnus., Mgr Pocock fait | 


| son entrée et tous les jeunes ad- 
[mirent ce prélat d'une grâce si 


simple et si souriante. Quelle ad- | 


|mirable “leçon de choses” leur 


|sera cette cérémonie pontificale | 


|qui se déploie avec la pompe li- 
turgique des cathédrales! 
bien là, d'ailleurs, le désir de Mgr 
| Baudoux et de toutes nos Mères: 
présenter aux élèves une scène de 
|la vie de l'Eglise dans la beauté 
| de son éternelle jeunesse que l'Es- 
|prit-Saint renouvelle à chaque 
| Pentecôte; dans l'impressionnan- 
Îte et grandiose affirmation de sa 
hiérarchie 

Aussi, avec quel frémissement 
| d'enthousiasme s'élève le Kyrie 
Eleison de la messe pascale (Lux 
et Origo) apprise dans toutes les 
écoles. La chorale, bien fournie, 
alterne avec le choeur des élèves 
que dirige magistralement Mgr 
Baudoux. Maître de chant vivant 


Pour vos billets 


C'est | 


|nadien. : 
De l'église au couvent, la dis- | fout à fait “nature”, 
tance n'est pas longue, Au cours du concert, nous a- 


Société Royale du Canada et fait 


| Un bataillon de dames, en ta- | vons eu surtout le plaisir d'enten- | Partie de nombreuses associations 
tet sociétés américaines et euro-| 


En Angleterre 


Graham Towers, gouverneur 
de la Banque du Canada, vient 
d'arriver en Angleterre. Son voy- 


age aurait pour but de lui per-| 


mettre d'étudier les moyens de 


stabiliser le dollar canadien dans 


la Grande-Bretagne. 


@ de chemin de fer 


@ d'avion 


© de paquebots 


Pour vos assurances de tous genres 


Adressez-vous à 


HENRI D'ESCHAMBAULT LTEE 


136, ave Provencher 


Telephone : 


St-Boniface, Man. 


201 137 


mies de la Providence. 


Mgr Bourdel 
Mgr Bourdel, qu'on ne se lasse 
jamais d'écouter, évoque les sou- 
(us si touchants des débuts à 


E successivement des voix a- 


Prud'homme. Il tient à souligner 
combien les Religieuses “ont ac- 
quis l’estime et la sympathie de la 
population, et ce qui est bien 
mieux, comment elles ont conser- 
vé la ferveur que leur apportè- 
rent les premières Mères.” 

Puis, M. Félix Branger, B.A., 
retrace dans un style d’une fines- 
se et d’une perfection dignes de 
sa charge d'instituteur, mais sur- 
tout avec son coeur, l'histoire du 
[développement de la Congréga- 
[tion des Filles de la Providence 
[au Canada. Ses souvenirs person- 
nels de pensionnaire #sniègle a- 
joutent une note aussi touchante 
que pittoresque à son récit. 

Avant de repartir vers de nou- 
veaux devoirs, Mgr Pocock tient 
| à dire la consolation que lui laisse 
une telle journée. Son Excellence 
affirme surtout son espoir de voir 
| se lever des âmes généreuses, pré- 
tes à se dévouer dans la vie reli- 
| gieuse auprès de leurs maîtresses, 
let, pour compléter et déborder 
leur apostolat, une légion de mili- 
tantes chrétiennes 


M. Bestvater 
Enfin, M. l'Inspecteur Bestva- 


ter, qui a bien voulu honorer no- | 
tre concert de sa présence, appor- | 


te son tribut de félicitations aux 
Soeurs de la Providence dont il 
loue hautement l'oeuvre bienfai- 
sante dans tous les domaines: in- 
| tellectuels, moraux et sociaux 


En rentrant chez eux le soir 
tous nos jeunes ont-ils senti le 
sang des pionniers courir dans 
leurs veines? Comme cette jour- 
née aura été bonne s'ils ont com- 
pris que pour accompli la plé 
nitude de la loi d'amour”, ils de- 
vaient, à la suite de leur évêque 
et de leurs maîtresses, donner leur 
aide à l'Eglise et devenir mission- 
(maires dans leur milieu! 

Les Religieuse s de la Providen 
ce me prient d'exprimer ici leurs 
vifs remerciements à ites les 
personnes qui ont si aimablement 
prêté leur concours pour assurer 


le succès des fêtes jut 
UN TEMOIN 


| péennes pour l'avancement 


sciences. 

L'associé du Dr Selye dans ces 
[travaux sera le Dr Roméo de 
Grandpré, qui a fait ses études de 
| médecine à l'Université de Mont- 
réal, 


des 


Les Russes sont 
mécontents des Hongrois 


BUDAPEST — Un haut person- | 


nage hongrois a déclaré que les 
| Russes, dans une note officielle, 
|ont accusé le premier ministre Fe- 
renc Nagy et deux autres hommes 
publics de complicité dans une 
récente conspiration pour renver- 
ser la “démocratie” hongroise. 

Les deux hommes publics se- 
| raient le ministre des Affaires ex- 
| térieures, M. Janos Gyongyosi, et 
| l'orateur de la Chambre, M. Bela 
| Varga. Les trois sont des mem- 
| bres du parti anti-communiste des 
| Petits propriétaires, 

Le gouvernement avait annon- 
cé, le 14 mai dernier, que Nagy 
partirait pour des vacances de 
| trois semaines en Suisse, On ajou- 
tait alors que ces vacances se pro- 
longeraient sans doute plus que 
trois semaines. 11 est question que 
Nagy aille non seulement en Suis- 
se, mais à Paris, peut-être dans 
le but de retarder le plus possible 
une crise que tenteraient de pro- 
voquer les communistes dané son 
cabinet de coalition, 


De véritables chiens 
esquimaux à l'encan 


WAYLAND, 
chiens esquimaux 
tie de l'expédition By 
régions polaires de 1 
furent mis en vente, à ] il 
y a quelques jours par la Corpo- 
ration des Biens de Guerre aux 
Etats-Unis. Tous ces chiens furent 
vendus à des vétérans de la guer 
re à des prix variant de $10.00 
$53.50. Le gros chien blanc esqui 
trau Barre, pesant 90 livres, a été 
acheté par le Dr J.H de 
Roslindale, Mass. C4 
bête. et deux congét 
mis à 


ver prochain par 


Mass. — Quinze 
qui ont fait par- 
rd dans les 
tarctique 


‘encan 


Leach 
tte 
ère 


superDeé 


seront 


sacrer à tout jamais les droits et 
pouvoirs du parti dans cette cons- 
titution. I] fallait qu'en fait la Ille 
Internationale et l'U.R.S.S, ne fas- 
sent plus qu'une seule et même 
chose. Bien plus, il fallait que la 
Ile Internationaie s'efface com- 
plètement devant sa fille et cesse | 
d'exister, puisque l'URSS, sera 
dorénavant l'outil de propagande 
et d'organisation révolutionnaire 
du parti. 

Pour cela,’ il fallait agif avec] 
lenteur, ne rien brusquer qui puis- | 
se éveiller les soupçons des pays | 
capitalistes. Il fallait surtout ob-| 
tenir une bonne presse mondiale | 
en faveur de la constitution pro-| 
clamée. 


| 
La plupart de nos correspon- | 
dants furent le jouet des stratè-| 
ges du Kremlin et nous assure- | 
rent qu'en fait la Russie jouissait | 
maintenant d'une constitution dé-| 
mocratique! Il ne restait qu'à voir | 
comment on l'appliquerait! On ne | 
pouvait pas jeter plus de men-| 
songe et plus de confusion dans | 
les esprits, mais c'est là une autre 


histoire . 


L 


guard of the working people in 
their struggle to strengthen and 
develop the socialist system and is 
the leading core of all organiza- 


tions of the working people, both 
public and siate.”" (C'est moi qui 
souligne). 

L'URSS. remplace donc bien 
la Ille Internationale! C'est bien 


l'outil de propagande et d'organi- 
tion révolutionnaire du parti com- 
muniste international de Lénine 
(Bolcheviks). 


A moins que le parti bolchevik 
lui-même ne change, non seule- 
ment la Ile Internationale n'a pas 
cessé d'être une menace, mais en 
se fondant avec sa fille l'URSS, 
elle est devenue une menace beau- 
coup plus grande pour le monde, 
parce que la plupart la confondent 
avec a nation russe qui a mérité 
tant de sympathie et d'affection. 

Il faut se souvenir de ces choses 
quand nous traitons avec les Mo- 
lotov, les Gromyko et autres di- 
plomates de l'URSS. Ils ne sont 
pas les représentants du peuple 
russe, mais bien ceux du parti 
communiste international fondé 
par Nicolai Lénine, mieux connu 
sous le nom de parti Bolchevik et 
expressément nommé dans la 
constitution de l'URSS, 

Paul PRINCE. 


Attrayant 
Etat De Sante 


tien de plus nuisible aux attraits 
et à la beauté que la fatigue chroni- 
que. 


Quand vous ne pouvez ni vous re- 
oser, ni dormir—vous êtes encline à 
’indigestion—alors si vous devenez 
en proie à la fatigue et à l'épuisement, 
recourez immédiatement à la Nourri- 
ture du Dr Chase pour les Nerfs et 
vous constaterez bientôt pourquoi ce 
tonique fortifié de la Vitamine B; est 
#i populaire. 


nou- 
ide 


Demandez la 
velle bouteille 
torme économique de 


Nourriture du 
Dr Chase pour 
les Nerfs 


60 pilules—#0 cts 
180 pilules—#$1.50 


Dr Chase s 


AURVE FO 


D mens 5000 |} 


Aux Canadiens Français 


Si vous avez l'intention de venir vous établir dans la Co- 


lombie-Britannique, venez v 


oir vos compatriotes chez 


J. K. Cooper, où l'on parle votre langue, et où l'on vous 


aidera à vous placer parmi 
quatre Canadiens français d 


GEORGES LeROUX 


£.-0. LeFLEUR 


les Canadiens. Nous avons 


ons notre organisation 


L. LeROUX R.-Y. LaFLEUR 


J. K. Cooper Real Estate & Insurance 


442, rue Columbio, 


New Westminster, C.-B. 


Succursales 


904, rue Brunette, Maillardville, C.-B, 
3003, rue Kingswey, Burnaby, C.-B. 


mm 


Winnipeg, Mèn., 6 juin 1947 


di LE, ste tthintttinsittinnsittin bte siffle ist 


Liberté et le Patriote 


Feuilleton de La 


Les feux s'animent 


par Jean BLANCHET 
Reproduit avec l'autorisation de l'auteur | 


NUMERO III 

Paul qui 
taté tout le trouble que ses commentaires avaient 
déclenché chez Marcel. Les chevaux n'ayant nas 
senti de secousses sur les guides que le soldat tenait 
doigts, suivaient Îles sillons 
d'un pas assuré, sans déviation aucune, A l'about, 
Marcel s'était maîtrisé: il tourna les bêtes à hue et 
les plaça correctement en position pour entrepren- 

L 


mollernent entre ses 


vante 
Un combat terrible se livrait maintenant en s0n 
âme. À la pensée que son amie était court:sée par 
ait toute l'inutilité 


dre la raie sui 


un autre jeune homme, il mesur 


de ses sacrifices 
quels qu'ils fussent, paraissaient 


désorganisés 


Ses plans 


poirs 
complètement 
on front comme pour chas: 
une multitude de pen- 


emblables à des 


I] passa sa ma 


ser de son esprit en désarroi 


sées qui venaient s'y imprimer 
suites illogiques d'images incohérentes sur un écran 
lumineux 

Ce soir-là, Marcel monta à sa chambre de bonne 


heure 

Dans le silence et la solitude de cette piece, meu- 
blée très modestement, il essayait de remettre de 
l'ordre dans ses idées, de lutter contre un sentiment 


de jalousie qui naissait dans son coeur, de songer 


à ses projets futurs . 
Et quand, à genoux devant le crucifix, il ricita 
le chapelet, il faillit donner libre cours à ses larmes 
CHAPITRE il 


Thérèse Morir 
l'église, en roc soli- 
de 


La paroisse de Ste-Luce dont 
de pointe 
Coques, s'estompait dans la pâle clarté d'un après- 


s'avance sur la ouest l'anse aux 
midi d'automne 

C'était le 15 octobre, un dimanche. 

Des ravons obliques se réfléchissaient sur la sur- 
face À peine ridée du fle 
tours d'une iumière douce, tamisée. Il y avait au- 
jourd'hui dans ce paysage, parfois si farouche en 
raison de l'immensité de la nappe d'eau qui le bor- 
de, un je ne sais quoi de serein qui envahissait la 
nature, l'enveloppant de quiétude et de paix. 


Au-dessus du toit des Morin une fumée blanche 


rve et inondaient les alen- 


survelllait sa charrue n'avait pas cons- | 


oyait s'écrouler tous ser es- | 


s'échappait de la cheminée, montait un instant en | 
ligne verticale et se métamorphosait soudain en un | 
gaz vaporeux presque imperceptible qui disparais- | 


sait. 
Dans la cuisine, Thérèse préparait le souper. 


Elle ouvrit la porte du poêle à l'aide du tisonnier, | 


remua lu braise et y jeta un rondin d'épinette qui 
pétilla en tombant sur le feu. Dans sa robe de deuil 
sous son tablier d’indienne, elle était recourbée: la 
lueur de la flamme illumina sa chevelure brune qui 


retombait en vagues souples et légères sur ses é- | 


paules. Elle se redressa et referma doucement la 
porte. 

D'une grandeur moyenne, svelte, avec de la mo- 
destie et de la dignité dans le maintien, cette jeune 


paysanne de vingt-quatre afis n'avait rien de l'af- | 


tectation ou de l'emprunté qui se dégage très sou- 
vent de la personnalité factice des étoiles de l'écran. 
Elle était jolie sans être coquette, et se savait assez 
de charmes naturels pour ne pas faire un usage im- 
modéré et ridicule des cosmétiques. 

Sous des sourcils faiblement arqués, ses yeux 
couleur de noisette brillaient d'un doux éclat et 
donnaient à son visage limpide un air réjoui. Le 
nez était un peu retroussé, la joue ronde, les lèvres 
minces et d'un pur dessin. 

Thérèse Morin s'était montrée très courageuse, 
en acceptant, après la mort de sa mère, d'en- 


treprendre seule toute la besogne qu'exige la bon- | 


ne tenue d’une maison d'habitant, Chargée de res- 


ponsabilités à un âge où tant de jeunes filles n'ont | 


d'autres préoccupations que de se laisser vivre, elle 
était devenue le pivot, le point d'appui de cette pe- 
tite famille de cultivateurs. Par son endurance, son 


travail, son dévouement, elle avait permis à Victor | 


Morin de demeurer sur la ferme de ses ancêtres, 
et à Robert de poursuivre ses études classiques au 
séminaire de Rimouski, 

Mais à mesure que les années passaient, elle 
voyait s'écouler sa jeunesse dans l'isolement du 
foyer parternel; elle n'avait promis à personne de 
demeurer indéfiniment du service de sa famille. 
N'avait-elle pas, comme toute jeune fille, le droit 
de songer à sa destinée, d'organiser sa vie, de se 
préparer au mariage, à son noble rôle d'épouse et 
de mère? 


| 


Elle avait eu des prétendants mais elle n'était | 


pas encore engagée dans la voie des fréquentations 
assidues qui aboutissent généralement aux épou- 


sailles. À diverses reprises et surtout à l'occasion | 


des veillées familiales ou paroissiales, elle rencon- 
trait Marcel Durette et se plaisait en sa compagnie 
Le jeune cultivateur ne lui aväit fait aucune avan- 
ce, mais lui avait souvent laissé entendre qu'il l'ai- 
mait véritablement 

Toutefois, le départ soudain de son ami, dans un 
adieu furtif et sans une explication, la laissait per- 
Et dans les deux lettres que 
ivait adressées par la suite il n'y avait 
ase, pas un mot qui pouvait indiquer 
at manifestait à son regard des senti- 


piexe et adeésorientee 
Durette ! 

pas une phr 
que 
ments de tendi 


e so 


esse et d'affection. Il lui avait affir- | 


mé, la ve le son enrôêlement dans l'armée active, | 
qu'il ne ait jamais. Les faits, cependant, ne 
semblaient point confirmer ces paroles. Pourquoi, 


s années d'absence, s'était-il désinté- 
ne fille? Pourquoi ne 


durant ses tr 
ressé de la jeu 


vent de ses les? 


lui avait-il pas | 


donné plus s nouvelles 

Dans les nstances, Thérèse trouvait que la | 
conduite de Marcel était pour le moins intrigsnie. 
Et, à la fin de leur première année de séparation, 
elle ne croyait déjà plus en la sincérité du soldat 
C'est pourqu Le ne fut point gênée alors de pa- | 
raître en public avec Albert Plante qui travaillait 
depuis trois ans, de mai à octobre, sur la ferme des 
Morin 


Thérèse cherchait un plat dans l'armoire à vais- 


selle quand elle entendit frapper à l'entrée de la 


Cet ouvrage est en vente au prix d'un doller à nutre 
service de librairie où aux éditions Fides, 25 est, rue 
Soint-Jocques, Montreal. 


cuisine, Instinctivement elle se rendit à la porte et | 
leva la clenche qui la tenait fermée. Quel ne fut pas | 
son étonnement de voir, debout sur le seuil, Marvel 


Durette, le garçon du voisin, son cavalier d'autre- | 
fois. Elle ne put contenir son émoi devant cette 
visite inattendue: le rouge lui monta au visage, elle 
Lalbutia 

— Bonjour ., 


| 


entre donc t'asseoir . .. 
Chez Durette il n'y eut point de réaction visible. | 
Il s'était préparé à cette rencontre et avait décidé 

de garder en présence de la jeune fille une attitude 

naturelle, réservée. Quand elle prit, d'une main lé- | 
gèrement tremblante, le chapeau de feutre que lui 

tendait Marcel, ce dernier s'infoma 

— Ton père est-il à la maison? 


— Oui, il est en haut. | 
… Si ça ne le dérange pas j'aimerais à lui parler | 
Thérèse qui était quelque peu revenue de sa sur- | 
prise, acquiesça d'un signe de la tête, poussa la | 
porte vitrée qui donnait sur le corridor, se rendit | 


au pied de l'escalier et cria: 

—— Papa! Papa! 

— Oui! 

— Il y a quelqu'un en bas qui veut vous voir. 

— Je descends dans la minute, ça sera pas long. 

Marcel, assis dans la berceuse près de la table, 
avait à peine entrevu Thérèse, mais comme elle 
traversait la cuisine pour appeler son père, il eut 
le temps de constater que, depuis trois ans, elle n'a- | 
vait pas changé beaucoup. Le regard avait conservé | 
la pureté de son éclat; l'allure était toujours sou- 
ple et gracieuse, Il remarqua, toutefois, que la pay- 
sanne avait modifié sa coiffure. En 1941 elle partait 
ses cheveux relevés en deux rouleaux qui lui for- | 
maient une sorte de couronne tubulaire au-dessus 
de la nuque. Aujourd'hui sa chevelure longue et 
ondulante semblait la rajeunir davantage et prêtait 
à sa figure une sorte de candeur virginale. 


De retour à la cuisine, la jeune fermière se rendit 
de nouveau au poêle pour ne pas envisager Duret- | 
te. 

— Mon père \ 
t-elle 

— Merci, répondit simplement le soldat, en allu- 
mant une cigarette. 

Le silence gagna la pièce. On n'entendit que le 
craquement régulier de la chaise dans laquelle le | 
visiteur se berçait et le pétillement du morceau de | 
bois franc que Thérèse venait de retourner avec 
l'attisoir. Et, dans ce silence écrasant qui les entou- 
rait, ces deux êtres, en présence l’un de l’autre, re- 
passaient dans leur mémoire les belles anñées où 
ils s'étaient connus et les événements étranges qui, 
depuis 1941, avaient transformé le cours de leur | 
existence, Thérèse croyait que Marcel n'avait pour 
elle que de l'indifférence; Marcel trouvait que Thé- 
rèse avait manqué de persévérance et de fidélité 
dans son amour. Ils cherchaient à entrer plus pro- 
fondément dans l'analyse de ces sentiments lors- | 
qu'ils entendirent des bruits de pas sur le plancher 
du deuxième étage. 

Victor Morin descendit lentement les marches de ! 
l'escalier menant à la cuisine; rendu'au bas il aper- 


a descendre à l'instant, murmura- 


| dans notre illustration, l'éclair syn- 


Une lampe à éclair synchronisé a 


nes 


La Guide PHOTOGRAPHIQUE 


L'Eclair synchronisé. 


LL 


ici précisé les ombres et con 


à améliorer la photo. 


BIEN que la plupart des gens con- | 

sidèrent l'utilité de l'éclair syn- 
chronisé uniquement pour les photos 
intérieures, ce moyen technique est 
très précieux à l'extérieur. 


Ainsi, supposons que vous vouliez 
prendre des instantanés de papa en 
train de travailler juste en-dedans 
de la porte d'u garage, l'éclair syn- 
chronisé est idéal, S'il s’agit d'aller 
“croquer” un bébé dans son car- 
rosse, l'éclair synchronisé l’attein- 
dra sous la capote dans une pleine 
lumière. De même, pour des amis ou | 
des membres de la famille dont les 
visages sont dans l'ombre, comme 


chronisé allégera le côté ombragé du 
sujet et ajoutera de la vie à vos 
photos. 

Cependant, il ne faut pas utiliser | 
ces éclairs, à l'extérieur, à une trop | 
grande distance, En effet, au de-| 
hors, la lumière de l'éclair se dif-| 
fuse rapidement et perd vite de son | 
efficacité. Même si on peut avoir| 
d'assez bons résultats, à bonne dis- | 
tance, le mieux c'est de travailler 
tout près ou du moins dans un rayon 
de pas plus que cinq à dix pieds, 


Doctorat honorifique 


au Chanoine Cardijn 


OTTAWA — L'université d'Ot- 
tawa décernera, au mois de juin, 
un doctorat honorifique en droit 
au fondateur de la J.O.C, aujour- 
d'hui mondiale, le chanoine Jo- 
seph Cardijn, de Bruxelles. La 
nouvelle a été annoncée par le KR. 
P., Jean-Charles Laframboise, 


|O.MI, recteur de l’université d'Ot- 


tawa. 

Récompenser d'une part “les 
mérites exceptionnels” de ce prê- 
tre et, d'autre part, ‘attirer l'at- 
tention du pays sur l'important 
problème de la reconstruction so- 


çut le garçon de Charles Durette qui s'était levé 
pour le saluer. Le cultivateur répondit froidement 
à la révérence du soldat, tira une chaise droite près 
de la fenêtre, s'y laissa choir et demanda: | 

— T'as affaire à moi? | 

— Oui, Monsieur Morin, répliqua d'une voix cal- 
me Marcel qui s'attendait à cet accueil glacial, Je 
sais que vous êtes occupé, je serai bref. | 

— Que c'est qu'y a? | 

— Je suis venu remplir un devoir, m'acquitter 
d'une mission que m'a confiée votre fils, Auguste 
Morin. 

En entendant prononcer le nom de son garçon, 
Morin demeura impassible: pas un muscle de son 
visage ne bougea. Il faut dire que le père, au dé- 
but, n'avait pas apprécié la décision que T'-Gus a- 
vait prise de porter les armes. Il avait réellement 
besoin de son aide sur la ferme. Il tenta, par tous 
les moyens, de l'en dissuader mais ne réussit point. 
Et le jour où son garçon partit, Morin lui donna la 
main, le regarda dans les yeux et dit: 

— Pour moi tu vas regretter ce que tu fais au- 


1! 
| 


ciale chrétienne”, telle est la si- 
gnification de cette distinction 
qui sera décernée au chanoine 
Cardijn. On sait que celui-ci vien- 
dra au Canada prendre part à la 
semaine d’études internationale 
de la J.O.C., dans la dernière se- 
maine de juin. 

‘“’Puisse le geste de l'unibrsité 
d'Ottawa être compris de tous 
ceux qui, d'une façon ou de J'au- 
tre en raison: de leur fortune ou 
de leur position sociale, peuvent 
prêter main-forte à ce mouve- 


Décoré par le Pape 


Pour déterminer le temps de pose 
de telles photos—notres illustration 
est un exemple—commencez d'abord 
par régler l’appareil pour un in- 
stantané d'un temps de pose ordi- 
naire: celui auquel vous ,suriez 
recours normalement pour cette 
photo, Vous aurez alors la période 
voulue pour capter tous les points 
essentiels, le firmament et l’arrière- 
plan, autant de choses que l'éclair 
n'affectera pas beaucoup. 

Une fois ce chiffre fondamental 
déterminé, drapez un mouchoir 
blanc sur le réflecteur de votre 
lampe et prenez la photo avec un 
éclair synchronisé. Le mouchoir 
couprra en deux la lumière de 
l'éclair et donnera quand même une 
illumination suffisante pour attein- 
dre les ombres sans les rendre exa- 
gérément brillantes. 


Faites l'essai de cet éclair syn- 
chronisé lors de vos prochaines pho- 
tos extérieures. Vous constaterez 
qu'il vous permet de réussir dans 
des conditions où c'était auparavant 
difficile. 

Jacques Lumière 


ment sauveur qu'est la J.O.C” 


La remise du doctorat se fera le 
23 juin prochain, à Ottawa, alors 
que M. le chanoine Cardijn s'y 
trouvera avec toute la délégation 
jociste internationale, au lende- 
main du congrès marial auquel ils 


auront pris part. 
Artiste 


2e 


“Les contes du roi Cambrinus.” 


De jeunes Allemandes 
pour les Etats-Unis 


Mlle Léonie Gervais, jeune ar- 
tiste de chez-nous, à qui les Edi- 
tions Lumen doivent les si belles 
illustrations d’un récent ouvrage 


jourd'hui. 


Auguste répondit à cette remarque par un haus- 
sement d'épaules qui signifiait soit le doute, soit 
l'insouciance en face du danger. Il caressa un mo- 
ment la tête du chien de garde qui se tenait près de 
lui et qui, de son instinct animal, semblait com- 
prendre que son maître partait pour un long voya- | 
ge d’où il ne reviendrait peut-être jamais. Le vo-| 


lontaire salua Thérèse de sa main gantée, sortit | 


de la cour et prit, à pied, la route de la gare. 

Le père, s'était habitué peu à peu à sa nouvelle 
situation: mais, se souvenant une fois de plus de 
la scène de l’adieu, il répétait intérieurement cette 
phrase qui hantait si souvent son esprit: “S'il 
m'avait écouté, il y a trois ans, Ça ne serait pas ar- 
rivé.” 

fl envisagea Marcel 

— Parle, je t'écoute, dit-il sèchefnent 

Durette fit glisser la paume de sa main sur le 
bras de la chaise, jeta un coup d'oeil furtif vers 
Thérèse assise depuis quelques instants sur un banc 
derrière la table et commença: 

— Auguste et moi, nous étions, comme vous le 


savez, dans le régiment de la Chaudière qui, avec 


| 
| 
| 
| 


| pour 


les troupes anglaises et américaines, a pris part, cet | 


été, à l'invasion du continent. 

Nous sommes débarqués sur la côte normande, 
nous avons défoncé les lignes fortifiées de l'ennemi, 
et, dès les premiers jours de l'offensive, nous avan- 
des terres. Les Allemands n'ont 


çcions à l'intérieur 

pas offert leur plus grande résistance aux abords 
de la grève: c'est à Caen surtout que fut livré un 
des pires combats de la bataille de France. Les Al- 


liés furent obligés de prendre la ville, rue par rue, 


| tat, aujourd'hui S. S. Pie XIL Par | 


maison par maison. C'est là que votre fils, Auguste, | 


est mort 
Morin n'avait perdu ni son calme, ni sa froideur 
Il frotta une allumette sur lé plancher et la porta 
à sa pipe Thérèse, les yeux baissés, fixait un dessin 
floral sur la toile cirée, reluisante de propreté, qui 
couvrait la table de cuisme 
(A suivre) 


Î 


M. l'abbé Charles-B. Gadbois, | 
Directeur de la Bonne Chanson, | 


Une des plus hautes décorations 
papales, la Croix d'or de St-Jean | 
de Latran, vient d'être remise à M, 
l'abbé Charles-Emile Gadbois, di- | 
recteur de la Bonne Chanson. Cet | 
insigne honneur est attrioué com- | 
me témoignage d'appréciation | 


l'oeuvre accomplie par la 
Bonne Chanson, dont M. l'abbé | 
Gadbois est le fondateur et le di- | 
recteur, | 

En 1938, ce dernier a eu l'insi- 
gne honneur d'être reçu par S. E. 
le cardinal Pacelli, secrétaire d'E- ! 


son intermédiaire, il présenta au 
Saint-Père, Pie XI, un album de 
chansons avec reliure de grand 
luxe. S. E. le cardinal Pacelli vou- 
lut bien accepter lui aussi un al-| 
bum de chansons et daigna remer- | 
cier donateur par une lettre | 
personnelle fort élogieuse pour | 
l'oeuvre de la Bonne Chanson 
M. l'abbé Gadbois avait été 
délégué par le Comité Permanent | 
de la Survivance française en A- 
mérique au grand Festival de 
chansons françaises, qui a eu lieu | 
à Gravelbourg, Sask., le 24 mai, et 
qui a revêtu pour les Canadiens | 
français de l'Ouest le caractère 
d'un événement national | 
(Communiqué) 


le 


FRANCFORT — Des milliers 
de jeunes Allemandes qui cher- 
chent à quitter leur pays pourront 
peut-être trouver le moyen de 
s'installer aux Etats-Unis par 
suite d’une nouvelle décision amé- 
ricaine, ont révélé des fonction- 
naires consulaires américains. La 
nouvelle décision permet d’accor- 
der des visas d'immigration en fa- 
veur de fiancées allemandes d’an- 
ciens combattants américains. 
Comme les visas ne sont pas seu- 
lement pour la durée de 90 jours, 
mais sont des visas permanents 
réguliers d'immigration, les 
jeunes fiancées qui rompront les 
“fiançailles” ne pourront pas 
moins demeurer aux Etats-Unis 
sans crainte d'expulsion. 


0 


Un mognifique volume est suggé- 
ré en ‘’hommage'’ aux prcfssseurs 
et comme ‘prix de fin d'année” 
aux élèves des études primaires et 
secondaires 


SANS 
CAILLOUX 


par Berthe Gagnon, 
D.L.Phon. 


Cet ouvrage illustré, agrémenté de 
chants et de fragmeñts de nos 
meilleurs écrivains canadiens, est 
opprouvé par le Conseil de l'Ins- 
truction publique de Québec. 496 
$3.00 


pages. Prix, 


La Librairie Catholique 
de St-Boniface 


Cathédrale de St-Boniface, 
St-Bonifoce, Mon. 


BERTE ET LE PATRIOTE 


les plus honnêtes gens 


La vie des.LIVRES 
et des LETTRES 


@''Le lecture de tous les bons livres est comme une conversation avec 
une conversation étudiée, en laquelle ils ne 
nous découvrent que les meilleures de leurs pensées”. 
Descartes 


(1596-1650 


DEUX POETES CHANTENT MARIE 


par Blaise ORLIER 


(Spécial à ‘La Liberté et le Patriote") 


Au cours du grand congrès ma- 
rial qui auru lieu à Ottawa du 18 
au de ce mois, deux grands 
jeux scéniques seront présentés 
aux fidèles réunis pour honorer 
et prier la Mère de Dieu. La litté- 
rature mariale canadienne s'enri- 
chira à cette occasion de deux 

ux dûs à la plume du R. P. Gus- 

ve Lamarche, C.S.V., et de Mille 
Rina Lasnier, deux poètes reli- 
gieux qui se sont imposés à l'ad- 
miration avec leurs Palinods 
et leurs Madones canadiennes res- 
tivement. Les deux grands 
Jeux sont des spectacles qui s'a- 
dressent autant à l'oeil et à l'oreil- 
le qu'à l'intelligence et au coeur, 
et les décors, les costumes, la mu- 
sique contribueront à mettre en 


1 


| donner une idée de ce que seront 
ces spectacles, Toutefois, je 
fais un plaisir et un devoir de 
vous signaler les belles qualités 
et la haute inspiration des deux 
textes qui seront présentés lors 
de ce congrès international que 
S. Exc. Mgr Alexandre Vachon a 
organisé pour remercier Marie des 


L'Air de Paris 


11 vient de paraître à Paris un 
Almanach des Lettres pour 1947 
plein de renseignements fort 
intéressants et bien propres à 
nous rassurer quant au relève- 
ment intellectuel du pays. 


“Alors que, écrit M. Georges 
Duhamel dans une courte et 
substantielle introduction, pour 
maintes raisons que tout le mon- 
de connaît ou devine, l'industrie 
et le commerce éprouvent les 
plus grandes peines à se relever 
de leur longue misère, la société 
littéraire semble, depuis la libé- 
ration du territoire, en pleine 
fermentation, en pleine érup- 
tion.” 

Tout l'Almanach n'est que l'il- 
lustration de ces quelques mots. 
On pourrait en donner cette 
seule démonstration: alors que 
la France comptait, avant cette 
guerre, quelques dizaines de 
maisons d'éditions dont une 
douzaine tout au plus mon- 
traient une grande activité, l’Al- 
imanach cite près de deux cents 
adresses d’éditeurs, et non point 
seulement à Paris où elles sont 
naturellement le plus nombreu- 
ses, mais en province, à Lyon, à 
Toulouse, à Angers, à Tours, à 
Amiens, en Avignon ou à Limo- 
ges. 

Un grand nombre de ces mai- 
sons n'existaient pas avant la 
guerre: dans quelques mois ou 
dans quelques années, seules les 
plus puissantes ou les plus heu- 
reuses subsisteront. Elles té- 
moignent toutes à l'heure actu- 
elle d’une confiance en l'avenir 
et d'une audace qui font le bon- 
heur d'une foule de jeunes écri- 
vains qui auraient dû, en d'au- 
tres temps, renoncer à se faire 
éditer, si ce n’est à compte d'au- 
teur. 


FÊTE DES PE 


DIMANCHE LE 


re ief le texte des poètes, Il n'est | 
évidemment pas possible de vous | 


me | 


bienfaits accordés au monde et 
pour l'implorer d'intercéder au- 
près de son Divin Fils pour assu- 
rer au monde la paix entre les in- 
dividus et entre les nations. 


| 


|Marie paraisse 


Notre Dame de la Couronne 

Le jeu du R. P, Lamarche célè- 
bre le couronnement de Marie en 
tant que Mère du Dieu vivant, Au 
début du jeu, le peuple attend que 
au balcon pour 


Notre Dame de la Couronne et | l'acclamer, Marie parait, mais el- 
Notre Dame du Pain ne sont que |le est triste. Pour la consoler, le 


“de grands catéchismes en ima- 
ges” qui n'ont d'autre objet que 
“de mettre sous les yeux du peu- 
ple chrétien quelques-unes des 
vérités les plus simples de notre 
foi touchant le rôle de Marie dans 
l'économie de le Rédemption”. Les 
deux poètes ont su respecter la 
lettre et l'esprit des Ecritures et 
de la Tradition et n'ont pas per- 
mis à leur démon intérieur de les 
entraîner sur les ailes de la fan- 
taisie loin des sentiers de la sa- 
crée théologie. Ils ont volontiers 
inséré dans leurs vers des paroles 


de l’Ecriture et, aux yeux du pro- | 


fane que je suis, l'inspiration de 
ces deux jeux semble conforme 
au dogme catholique en matière 
de mariologie. Les deux poètes 
n'ont pas saisi seulement l'essence 
de la tradition mariale, mais en- 
core sa beauté. 


Renaissance littéraire de la France 


Les projets de ces éditeurs 
ne tiennent pas moins de quatre 
pages et cependant, dit l'Alma- 
nach, ‘un certain nombre d'en- 
tre eux n'ont pas répondu à no- 
tre question”, tandis que d'au- 
tes se sont contentés de nous 
indiquer leurs publications pour 
la fin de 1946”, Quoi qu'il en 
soit, on peut juger de l'extrême 
diversité des oeuvres qui nous 
seront offertes au cours de l’an- 
née 1947 quand on sait qu'André 
Gide donnera un Paul Valéry, 
François Mauriac, Le miel amer, 
Jean Cocteau, Eschyle, René 
Grousset, Les grandes heures de 
la Syrie et du Liban, André Mal- 
raux, une Esquisse ‘d’une psy- 
chologie du cinéma, Julien 
Green, des Souvenirs, Albert 
Dauzat, Un voyage parmi les 


mots, et nous ne citons, à des-. 


sein, que quelques écrivains 
français de grande réputation. 

Ce court tableau d’une renais- 
sance qui s'affirme de plus en 
plus chaque jour a-t-il besoin 
d'un long commentaire? Em- 

runtons-le, une fois encore à 
’introduction de M. Georges 
Duhamel: “Evidemment, la 
France, qui a vécu, combattu et 
souffert, a maintes choses à dire 
au monde. Elle a grande hâte 
et de porter témoignage et de 
montrer qu'elle n’a perdu, dans 
l'horrible aventure, ni ses facul- 
tés d'invention, ni son pouvoir 
de raisonnement, ni son goût 
pour les rêveries.” 

Les romanciers, les poètes, 
les essayistes, les historiens de 
France  n'attendent souvent 
qu'un peu de papier pour don- 
ner par leurs oeuvres l’éclatan- 
te démonstration du retour à la 
vie. Un peu de papier , .. Mais 
ceci est une autre histoire. 

Jean VALMER. 


| 


peuple lui offre successivement 
des fleurs, de doux animaux, êtres 
sans péché, mais la Vierge répond 
que ses délices sont d'être entre 
les fils des hommes. Les hommes 
rendent alors hommage à Marie, 
lui présentent des fruits de leur 
action et de leur pensée. Marie 
les accepte et enseigne aux fidèles 
qu'il faut porter Dieu en soi, pour 
avoir la force de collaborer à ses 
conquêtes et le jeu se termine 
lorsque les nommes acceptent de 
suivre le Christ: l'amour a triom- 
phé, 
Notre Dame du Pain 

Alors que le jeu du R. P, La- 
marche nous fait assister au cou- 
ronnement de Marie au ciel, celui 
de Mlle Lasnier nous présente le 
festin eucharistique où les hom- 
mes mangent le Fils de Dieu et 
de Marie. Le jeu nous montre le 
Christ tour à tour pain des anges 
et des saints, des pécheurs et de 
l'humanité entière, Marie n'est 
pas satisfaite d'avoir donné Jésus 
aux hommes, elle veut encore 
donner les hommes à Jésus et cop- 
vie chacun de nous au festin, Tou 
tes les classes de l'humanité des 
plus humbles aux plus superbes, 
sont réunies au festin qui assure 
le triomphe de l'amour et accom- 
plit le rêve de la Mère de Dieu. 

Les deux jeux du R. P. Lamar- 
che et de Mlle Lasnier sont autant 
des prières que des poèmes et, por- 
tés sur les ailes de la musique, in- 
carnés par des comédiens vivants, 
ils sont de nature à rendre sensi- 
bles les mystères de la théolngie 
mariale et à intensifier le culte 
de la Mère de Jésus-Christ. 


Livres du 
R. P. Matéo 


Jésus, Roi d'Amour 
(Recueil de Prédications) 


Vers le Roi d'Amour 


Aux Adorateurs Nocturnes  ,15 


(Heure Sainte au foyer) 


L'Intronisation du $,-C, 


DRE À Re .15 
{Brochure officielle) 


Heure Sainte 1.25 
(Recueil pour les premiers vendre- 
dis et les principales fêtes de 
l'année) 


En vente au: 


Secrétariat de 
l'Intronisation du S.-C, 


660, rue Collège, 


St-Boniface, Man. 


“HONORONS PAPA : IL FORGE L'AVENIR DE NOS ENFANTS” 


15 JUIN 


En 


Winnipeg, Man., 6 juin 1947 


LA LIBERTE 


Petites 


Annonces Ils sont indispensables 


| de Colomb | 
ces pantalons de vacances, 


Conseil Provencher 


Nous croyons savoir que des 
| rapports annuels nous sont pârve- 
nus d'au moins trois autres sous- 
| conseils et que le Conseil en pren- 
dra connaissance à l'assemblée 
de lundi prochain. Le Grand Che- 


plus 25 vous 
pour sffranchissement 
rent d'une Poîte 


Le paiement doit toujours 22- 
compararr La copie de l'annonre 


A LOURR-Bonne terre à loin. dans La 
masmitpalté 4e Ste-Anne-des-Chémes, | 
Roy, | 


bd 


Mon Modremer à M. Themes . 3 P 
Métet Moblin, rue Chariots be À valier aimerait à pouvoir dire a- 
nipeg, Man vant l'expiration de son terme 


POUR LE TRAVAIL, LE JEU, 
LES VOYAGES, OU POUR 
"RESTER À LA MAISON’ 


que tous les sous-conseils ont fait | 
rapport. Et comme il reste suffi- | 
samment de temps encore, nous |; 
invitons les sous-conseils, qui ne 
l'ont pas fait, à nous faire parve- | 
nir un rapport quelconque. 

Avant la fin de l’année finan- 


A VENDAE-Un Lt double, complet à 
vec mmalelos, ressorts à spirales. S'a- 
dresser à 154, boulevard Dollard, St- 


Boniface, Man Me2-7P.| 


A LOUER -Jr e chambre propre, con- 
vensble pour homme d'affaires Pas 
de culinaire (LHK) En face du pere! 

l'hôpital de 8t-Boniface S'adrenser | 


: | 4 
ve rue Valsde, St-Boniface, Man cière il serait bon de se souve- | 
au md de à ee cotisation A | 
Un | x membre 
NDE--Un jeune homme pour | ontaire un ollar par 
pe ——— moferne, vec où tans pour nos oeuvres de charité. Ce De doù hbalons il 
RTE age S'adremer à M. 87 plan a bien réussi en généra et F k 
fe üré et" miles Banc. a mérite d'être suivi à l'avenir. Tous vous en faut une paire. Ils 
“to Grégoir M5-17P ndant n'ont pas encore sous- 


crit, soit par oubli ou par négli- sont si confortables, si 


ence. L'occasion de l'initiation du 


POUR ACHAT ET VENTE DE MAï- 


COR, mes, RS 'ocstre és | | prochain donne-a la chance | bien ajustés. Assurez-vous 
nadien-frençais de la Colombie-Bri- : aux arriérés de remédier à cette | FR à de 
fonnique, s'adresser à Mn, Got) | _ laur R  TRRS . situation. qu'ils sont bien taillés, 
.” svenue Harris 2 : : & À : ligi t d it ë d'initia il faut 

3-3 Dimanche dernier les Canadiens honoraisnt par des cérémonies religieuses et des manifesta Au sujet d'initiation, d û sai 
7. le souvenir de leurs fils et frères morts durant la Première et Deuxième Grande| signaïer ici le fait que les de- bien ajustés, élégants! 


uons civiques 


ON DEMANDE—Fille pour travail dans Guerre, Les Français se rendirent en corps à la cathédrale de St-Boniface où ils assistèrent à un| mandes d'admission ne nous LE 
rage Manon Ares D Mare T6 | Libera chanté par M. l'abbé A-E. Chamberland, puis de là ils déposérent des couronnes sur le|« parviennent pas encore assez Voici ceux que vous voulez 
re # é É | 2 : : . 
Démons à 402511 M1-1C.} monumert des morts de la guerre. On remarque sur cette photo: M. Pierre Adigard des Gautries,| {ôt et en assez grand nombre. Ipinett ni ési 
ne mi. | consul de France à Winnipeg, Son Honneur le Maire Gecrge MacLean, M. Pierre Fontaine, prési-| Si vous avez des demandes en ——en aipinetre unie, resis- 
FERME À VENDRE DIET ES iL | dent des Réservistes Français. Le R.P. Léo Lafrenière lit la prière pour les morts. mains, veuillez nous les faire 
mure vrés station de Navin, à mil-| dent de ‘ 1 " à t { n t t ) 
Du est de St-Boniface, prés chemnir Des couronnes de fleurs furent déposées au pied du monument par M . Pierre Adigard des! parvenir pour l'assemblée de tante, (rayonne et coton 
Dawson: sur route gravelée. 53 acres| Gautries, au nom du gouvernement français, M. P. Chabalier, au nom de l'Union Nationale fran-| lundi prochain, si possible. did à ç" 
semées en blé, av ne caise, Mme J. De Gagné, au nom de la Fédération des Femmes Canadiennes-Françaises, et Mme! Quand les officiers d'un conseil taillés comme un . et 
A  Piailler 15x90. Cou-| Burgoyne, au nom des Dames Auxiliaires | peuvent se procurer les rensei- sh f elai 
Voir. étable: garage, etc. Bon puits - —— és 1 D MANS | gnements voulus sur le nombre finis avec fermeture-éclair 
2 chevaux, tracteur et toutes machi- “ 2 approximatif de candidats, ceci é à 
nes nécomeires; Me prie Propen. | nos Au Sacré-Coeur facilite de beaucoup leur tra: sur le côté. Choix de tein- 
ses: 700 pou ; 
st -| Route de taxi et de courrier (Ina! vail si onéreux des jours qu : 
crais avec vente possible dans 3 se vo = nm. à n b 
« out compris $9.500. ou|—rural— avec auto neuve. A 30 milles ” précèdent une initiation. Il de- te grise, tan ou beige 
Die Dire Maison à St-Bonifa-|de Winnipes. Prix = ent licences Banquet du Club | fait l'interprète du comité du Club meure bien entendu qu'aucune 4 ’ - ge. 
déré . ” ix. S'a- t urances compris " pu . : : ! . 
co considérée pour pare CD [es entre . Jeudi dernier, le 29 mai, le Club |AUprés de L'REeS À invite! demande d'admission ne sera | Tailles, 14 à 20. La paire, 
dre, Winniges Tél. 97125. 49-70 A vendre du Sacré-Coeur clôturait ses acti- | {024 À. L r le C om r passée apres le jeudi 20 juin 
- Magasin général à 60 milles de Win-|;jtés de la saison par son dougiè-|# adresser la parole, Le dernier, | Lenenain, | 
RESIDENCE MURALE—Chemin Ste-|nipeg Centre canadien-français. Prix | no uet annuel. Tenu à l'hô- | fort de ses victoires sportives ré-| “Comme toujours, notre prési- | 
Die DV, pus un PRIS, Mercedes, à peu pee P ‘ja présidence | centes, félicite largement les clubs + CAE : £ | 
main. Environ 4 acres, Bonne maison | $7000.00 | tel St-Charles, sous la présidence | rs vain uiétiré be At dent du comité de recrutement, 
sur cave: chauffage eau chaude, 6 | | d'honneur de l’hon. P.-A. Talbot, |4 Ra «en S d q À se |je Frère V. Guilbert, fait un gros 
pièces. Bon grand poulailler, Garage, | A St-Boniface (ce banquet réunissait de nom-|dit heureux de constater encore |{..,.i] et demande à tous les 
étable: bon puits. Bon service d'au-| Rue St-Jean-Baptiste, bonne raison | b t amis du Club | l'entrain et le bon esprit des jeu- b de à ill t des cam 
tobus, 85250 Moitié comptant. Pos-|4e 6 chambres, moderne. Prix, $6,400.00 |breux membres et amis *|nes du Club et de pouvoir les fé- membres de la ville e [ 
session autour ler juillet. S'adresser| Rue La Vérendrye, cottage de 6! M. P.-A. Talbot [Jiciter de 1 ès pagnes de seconder activement 
KT md oce het same À ‘À Ù #7" ‘ Prix #4.000.00 de bo! A la suite d'un excellent repas, | A TT ses efforts. On nous assure que le # 
1 ” {dur partout rix, x ! à 12 y ù ; } S. 
pe _ | Bice de 4 suites. Prix, $8,500.00 | le maître de cérémoriies, M. Par ve | Présentation des trophéer mois de juin est le temps le plus 
MAGASIN—Epiceries, viandes, etc Duplex 2 suites, neuf. Prix, #13,500.00.| Sala, ouvre le programme par Ligue des dames: Le trophée favorable de l’année pour le suc- 
emplacement choisi, sur grande TOU-| mue des Meurons. maison de 6 cham- | quelques mots de bienvenue et se | Jubinville est remis à Mme Léo | cès d'une grande initiation. Les 
te et dans village importan près |.es moderne, 3 chambres à coucher | Mer * nu + résultats que neus aurons dans la 
Winnipeg. Bâtisse substantielle, loge- | £, 25,300.00.  mmmmermemmmmmmmmemmm» | Mercier, capitaine de l’équipe ts que neu 
ment moderne. Bonnes écoles, cou- | FTIx # F7 k | Mercier. Cette équipe était com- | Prochaine pr ronge + der À te 
rent, ete. Bon service d'autobus. | Man. HAMBRE A LOUER—Premier étage, 6 he i rouver si cette assertion est bien | Sect F 
drones préspère Vente désirée A _Richer, Man | Ceitité pour faire la cuisine, meu-| osée de Mmes R. À.-L. Mercier, ri | ion habits de sport, Modes (4e) e 
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A VENDRE--Lapins blancs ordinaires, 
poil court, yeux roses, Agés de 7 à 8 
semaines. $l 


André Lacroix, St-Claude, Man 


M1-7P. 
A VENDRE-—20 tracteurs, 5 moisson- 
neuses-batteuses (combines), à pro- 


ulsion automatique, (modèles 1945 et 
948). S'adresser à M, F.-X. Paillé, 257, 
rue Hamel, St-Boniface, Man. 340-11P. 


UNE PERSONNE DE ST-BONIFACE 
désire faire carder plusieurs livres 
de laine. Pour renseignements, écrire 
à Bolte 157, La Liberté et le Patriote, 
619, avenue MecDermot, Winnipeg, 
Man. 357-1C, 


ON DEMANDE—Une famille canadien- | 


ne, ayant au moins 2 ou 3 hommes 
pour travailler sur une grosse ferme 
du Manitoba. Bon salaire. Maison sé- 
arée; église catholique Ecrire à 

Îte 156, La 
#19, avenue 
Man. 


Liberté et le Patriote, 
Winnipeg, 
356-7C 


MecDermot, 


POUR ACHAT ET VENTE de pro- 
priétés de ville, campagne, fermes 
ou commerces, s'adresser à 
C. BUFFET 
202, édifice Melntyre 
Téléphones: 97125 ou 204 587 


CORSETIERE 


représentant la (Compagnie 
Spencer. Corsets et brassières 
faits individuellement pour 
chaque personne. Aussi sup- 
perts chirurgicaux pour her- 
nie et épine dorsale. S'adresser 
à Mme Germaine Courteau, 96, 
rue Sherbrook, Winnipeg. Té- 
léphone 35 226. 


CRAIGNEZ-VOUS? 


de prendre vos repas ou manger 
certains aliments, à cause de trou- 
bles d'estomac, tels que gaz sto- 
macaux, indigestion acide, rap- 
ports constants, estomac aigre, 
nerveux, sensible, brûlures d'esto- 
mac, dyspepsie, hyperacidité, gon- 
flement? 

LES GAZ d'estomac 
chent-ils de dormir? 
versement d'estomac, dû à l'excès 
dans le boire ou le manger? Ob- 
tenez un soulagement rapide avec 
les 


vous empé- 
Ou le boule- 


Comprimés pour l'estomac 
GOLDEN 


160 comprimés, #$5.00 
120. 95200 55, #1.00 


NOTE—Si mauvaise ha- 
leine halitosis cela peut être 
causé par l'un des troubles d'es- 
tomac mentionnés plus haut, Pour 

haleine rafraichissante, 

Comprimés Golden 


vous avez 


l'ests 

vente 

pharmacies et comptoirs 
pharmaceutiques 


nac 


dans toutes les 


tions, lampes du 
lampions. 


322, rue Main 


chacun. S'adresser à M.| 


Nous avons un vaste assortiment de franges, 
soutaches, emblèmes, 
et soieries pour vêtements liturgiques. 


Chandelles pour messes et bénédic- 


Articles 


Wm. GROSS & CO. 


Marchand d'articles religieux 


| immédiate 


|S'adresser à: 
D. MARION ou ART. TOUGAS 


(190, ave, Provencher St-Boniface, Man. 
| Tél, rés, 206 952 353-7C. 


ON DESIRE—acheter magasin général} 
dans centre canadien-français; si pos- 
sible pas plus de 80 milles de Winni- 
peg: paiera une bonne partie comp- 
tant. S'adresser à Boîte 799, La Liber- 
té et le Patriote, 619, avenue McDer- 
mot, Winnipeg, Man. 


| PROPRIETE A VENDRE—Boucherie, 
glacière, garage, maison, 6 lots. Bon- 
maladie. 


ne place. Cause de vente: 
S'adresser au propriétaire, M. Ed. 
Bisson, Ferland, Sask. 265-7P. | 


| 
|AGENTS DEMANDES—Pour produits | 
| nouveaux de vente facile, DDT, 2-4-D, 
| etc. Commission généreuse. S'adresser 
| en français à Claring's Limited, 865, 
| avenue aché, St-Boniface, Man. 
A VENDRE--Deux maisons de 5 cham- 
bres chacune, sur fondation. Situées 
à 155, rue Bertrand, et à 234, rue Ber- 
ry, St-Boniface. Argent comptant de- | 
mandé., Pour plus de renseignements, | 
téléphon:r à 205958 ou s'adresser à| 
Mme Artuur Vouriot, 220, boulevard | 
| Dollard, St-Boniface, Man. 317-7C. | 


A VENDRE—Bon magasin général de 
campagne, 175 milles à l'ouest de Win-} 
nipeg. Bon district à grain, population 
française, église catholique, Logement 
de 5 chambres, étable et grand jar- 
din. Bâtisses, marchandises et amé- 
nagements (fixtures), environ $5,000 
comptant. Cause de vente: santé. Pos- 
session immédiate. S'adresser à M. 
dos. Turcotte, Deleau, Man. 321-7P. 


[FERME DE 400 ACRES A VENDRE— 
| A Ste-Anne, 30 milles de Winnipeg. 

Maison de 5 chambres, étable pour 25 
| têtes, avec grand grenier, 3 remises 
| à grain, poulailler et porcherie, puits 
artésien couvert, 100 acres en friche, 
| le reste en pacage et bois. Le proprié- 

taire est forcé de vendre au bas prix 


| de $10.00 l'acre. S'adresser à M, l’avo- 
| eat Régnier, 216, édifice Melntyre. Té- 

léphone 93 924. Résidence: 206 438. 
323-1C. 


Î TERRE A VENDRE-426 acres, 270 en 
| culture, 20 en foin cultivé, 130 en 
| foin et pacage, eau en abondance, 
| étable neuve, maison et autres bâ- 
tisses en bonne condition, 3 milles au 
sud du village sur grande route. Prix, 
$12,000.00 comptart avec récolte. Cela 
mérite une investigation. Si intéressé, 
écrire à M. 3, Joubert, agent, Mont- 
| 322-9C. 


martre, Sask. 


LL 

ON DEMANDE—des jeunes filles pour 
coudre à la machine électrique dans 
| grande usine d'habits. Expérience 
non requise. Salaire, $14.00 par semai- 
ne pour commencer. Conditions de 
| travail agréables. Vacances annuelles 
payées. S'acresser à Freed & Freed 
| Ltd. 290, avenue MeDermot, Winni- 

| pes. Man. Téléphone 22 829. 


A VENDRE — A Gravelbourg. Pro- 
priétés résidentielles, très convena- 
bles quelques-unes sur aqgueduc, 


occasions très favorables dans les con- 
| ditions actuelles. Venez voir ou éçri- 
1 vez à Ernest Longpré, agent, Gravel- 
1 bourg, Sask. 3n1-9C. 


dentelles pour aubes 


sanctuaire, porte- 
religieux. 


Winnipeg, Mon. 


Ce sont les petits détails qui révèlent la supériorité d'un Eomplet. 


| DEMANGEAISON VITE 


BATIMENTS À LOUER pour 1947 avec | 
terrain de 10 acres propre à la cul- 
ture des patates. Bonne maison avec 
cave pleine grandeur, citerne, télé- 
phone, étable neuve, remise à grain, 
porcherie, hangar pour machines, 
glacière, lac 150'x80' avec pompe, 42: 
milles ouest village La Salle, 14 mil- 
le de l'école. Loyer, $20.00 par mois. 
S'adresser À Boîte 136, St-Norbert. Tél. 
Sanford 44-4. 362-7P. 


ON DEMANDE—-une jeune fille pour 
s'occuper des affaires de bureau dans 
un magasin de quincaillerie, doit être 
bilingue. S'adresser À Boîte 329, La 
Liberté et le Patriote, 619, avenue Mc- 
Dermot, Winnipeg, Man. 


A VENDRE-—Garage et forge dans vil- 
lage canadien-français; église catho- 
lique et couvent; au Manitoba. Prix, 
$5,000.00, S'adresser à Boîte 639, La 
Liberté et le Patriote, 619, avenue 
McDermot, Winnipeg, Man. 


ENRAYEE 
ONGUENT MERVEILLEUX 
Guérit maladies de peau. Nombreux 
témoignages. Efficace pour eczéma, 
dartres, impétigo, plaies aux jambes 
BETTEZ' AGENCIES 


Grosse boîte, $1.00. Garanti 
Gravelbourg, Sask. 149-60P 


Si vous avez les cheveux gris, rendez- 
les de teinte naturelle avec du 
“Never Grey.” Ce n'est pas une tein- 
ture, mais un tonique merveilleux 
Ecrivez pour obtenir un dépliant 
ratuit A.-J, Bruyère, Boîte 329,; 
ranscona, Man. Tr 


Service de réparation d'écrémeuse ra- 
ide — Nous réparons les écrémeuses, 
es étamons et ‘quilibrons les bols 
Voici ce que vous recevrez de nous: 
écrémage doux, facile et exact. Ser- 
vice qui ne requiert que quelques 
jours et qui coûte u. Par exem- 
le: un bol VEGA F3 étamé, équili- 
ré et remis à neuf avec de nouvel- 
les rondelles, seulement $1395. Un 
bol VEGA G3 étamé, équilibré et re- 
mis à neuf avec de nouvelles ron- 
delles, 51695. Si vous voulez que le 
bol seulement soit réparé, envoyez- 
le au complet avec le fuseau et la 
tige centrale. (neckbearing) à SOM- 
MERS CREAM SEPARATOR WORKS 
ee LTD., 203 rue Main, Winnipeg. 
an. 


$1 VOUS SOUFFREZ D'ARTHRITE OÙ 
DE RHUMATISME, et si vous ne 
pouvez obtenir de soulagement, écri- 
vez-moi, A.-J, Bruyère, Boîte 329, 
Transcona, Man. Tr 


| 
Maintanant en vente! | 
Le traitement efficace! |! 


Onguent ‘’Newhealth” 
pour guérir 


renommé 
les hémorroïdes. Si 


l'on n'obtient pas satisfaction a- 
prés en avoir employé ia 
d'un pot, 


moitié 

l'argent est remboursé 
— Prix, 51.50 — 

Traitement complet, 


55.00 1 
1 


Distributeur } 


ADELARD LORIAULT | 


716414, avenue Taché 
St-Boniface, Man. } 


TAXI 
Grosvenor-Crescent 
42 311 Téléphones 42 388 


Bureau-chetf: 


67, rue Osborne 
(Fort Rouge) Winnipeg 


| 


| 


1 
| 


DUFAULT SHEET METAL || 


AND RETINNING CO. 


Entrepreneurs 
CHAUFFAGE - PLOMBERIE 
COUVERTURE (GRAVIER) 

CLIMATISATION 

STOKERS 


93. rue Taché, Saint-Boniface, Man 


Téléphones: 
Bureau: 202 505 Résidence: 204 309 


Quand 


il s'agit de vêtements les hommes particuliers ne portent pas seulement 


attention à la coupe et ad 


à l'expert cette touche 


de dextérité supérieure. 


tissu, mais aussi aux petits détails qui révèlent 


Ce sont ces petits détails 


qui déterminent la véritable valeur du complet que vous achetez. 


londe, capitaine de l’équipe Pro- 
vencher. Faisaient partie de cette 
équipe: MM. G. Lalonde, P.-A. 
Talbot, R. Vien, V. Vien, M. Cyr, 
René Blanchard et R. Latourelle, 

Le trophée Dussault pour la 
haute moyenne aux dix quilles est 
gagné par M. Gérard Léveillé; la 
coupe de ‘’Snookerf” est rempor- 
tée par M, Jean Carignan, et la 
coupe Audet, pour le concours de 
“Snooker” des jeunes, est offerte 
à M. Roland Bouchard. 

Les prix des différentes ligues 
de quilles et des divers concours 
sont distribués par Mme E. Audet, 
Mlle E. Morin, MM. À. Rhéaume 
et E. Pazdor, 


Programme 
Comme intermède, Mlle Ger- 
maine Marquis nous divertit agré- 
ablemient par l'exécution de deux 
chants, accompagnée au piano par 
Mme G.-M. La Flèche, 
Le Grand Chevalier 


Invité à son tour à prendre la 


| parole, M. le Grand Chevalier du 


Conseil Provencher, M. A. Côté, 
ajoute son témoignage de congra- 
tulations à l'égard des gagnants 
et formule ses voeux de succès 
pour l'avenir. 

Le R. P. 1. Desautels 

“Et, nous dit M. Sala, le pro- 
gramme ne serait pas complet à 
moins d'avoir quelques paroles de 
la part de notre curé, le R, P, I. 
Desautels”. Celui-ci affirme sa 
satisfaction des activités et de 
l'administration du Club et sug- 
gère des projets pour que notre 
organisation offre encore davan- 
tage à nos paroissiens et surtout 
a nos jeunes l’occasion de se grou- 
per par des occupations tant spor- 
tives que culturelles et formatri- 
ces. 

Le R. P. R. Carrière, chapelain, 
rend grâce à Dieu de la nourriture 
reçue et nous passons à quelques 
films, qui nous sont présentés par 
l'entremise de la Société d'Ensei- 
gnement Postscolaire, 


Remerciements 
Le Club du Sacré-Coeur est re- 
connaissant à tous ceux qui ont 
répondu à son invitation à l'oc- 
casion de son douzième banquet, 
et il est particulièrement redeva- 
ble à l’hon. P.-A. Talbot pour a- 
voir accepté d'être Président 
d'honneur ainsi qu'à M. Fervé 
Sala, pour avoir si bien conduit le 

programme de la soirée. 


La chorale 
Il y aura répétition générale 
tres importante le dimanche 8 


juin, après la grand/messe, Tous 

les membres sont instammert 

priés d'y assister 
Radio-Saint-Boniface 
Souscription de 1547 


Report 5252.50 
Marcel Bessette 5.00 
M. et Mme J. Nolin 1.00 


Madeleine Grignard 3.00 | 
Aimé Corbeil 2.00 
Mile Rolande Côté 75 
Roméo Jobin 2.00 
CR PORSS SELS 2.00 
T. Rondeau 2.50 
|Gérard Arnaud 5.90 
Eugène Boittiaux 200 
Ernest Hamel 1.00 
M. et Mme J.-P 

Laferrière 100 
Lucien Marchand 1.50 


Total au 31 mai 


beaucoup de gens qui ont charge 
d'âmes n'aiment pas du tout à dis- 
cuter en public. L'expérience 
compte pour beaucoup dans tout 
cela. Il ne faudrait pas oublier 
que “l'appétit vient en mangeant” 
et qu'il vaut mieux jeûner un peu 
que de tenter de s'approprier le 
pain du plus fort avec des résul- 
tats parfois pénibles. 
X'Æ X 
Notre grand célibataire Marcel 
a sans doute vu maints labeurs, 
mais puisqu'il prend volontiers 
la plume en main à l’occasion, il 
admettra avec moi et avec un cer- 
tain rédacteur bien connu, qu'il 
n'y a rien de plus terrible que le 
célibat en labeur devant une 
feuille de papier immaculée, A 
ces moments d'indécision mentale, 
l'on préférerait un 
BISTOURI. 


M. Philip Phelan 
à Winnipeg 


sage à Winnipeg le jeudi 12 juin. 
Dans la soirée, les membres du 
Conseil Provencher lui feront 
une réception dans leurs salles 
au Sacré-Coeur. Le Conseil an- 
glais de Winnipeg offrira un di- 
ner ‘en l'honneur de M. Phelan, 
jeudi midi. 


L'assurance-vie mutuelle 


de 
L'Ordre des 
Chevaliers de Colomb 


est stable 
et mérite toute confiance 


| 


| 
| 
1 


Elle est administrée por des 
catholiques éminents et 
expérimentés 
Durant ses 65 années d'opération 
elle « distribué $75,000,000 de 
bénéfices. 

Assurances en foice le 31 
décembre, 1946 .. $294,000,000 
Excédent des réserves le 31 
décembre, 12946 $6,000,000 


Pour renseignements 
Téléphoner à 203 704 


Ecrivez à 
Ste 2, 40, chemin Ste-Morie, 
Norwood, Man. 


1 


| 


ne En 
M. Philip Phelan sera de pa 
1 
| 
| 
| 
| 


HUOT 


209, AVENUE PROVENCHEZ 


ST-BONIFACE 


Fédération des 
femmes canadiennes- 
françaises 


Le“Tag Day” organisé par la Fé- 
dération pour l’‘“‘Aide à la Chine” 
a rapporté $197.18, Beau travail 
mesdames! Nos remerciements 
bien sincères à toutes les person- 
nes qui ont si généreusement ré- 
pondu à notre appel ainsi qu'aux 
dames et demoiselles qui ont pré- 
té leur concours à cette oeuvre de 
miséricorde, 

La table des Catholiques au 
“Thé des Aveugles”’ a remporté 
cette année $350.00. Grâce aux 
dons généreux reçus à cette occasi- 
on par la Ligue Catholique et la 
Fédération le résultat fut des plus 
satisfaisants. 

Mme J-A. Rhéaume qauittait 
Winnipeg ces jours derniers pour 
se rendre dans l’est où elle assiste- 
ra, comme déléguée de la Fédéra- 
tion, au Congrés marial, 


La quête en faveur du “Greek 
Relief Fund” se poursuit. Nos 
membres et amies encore une fois 
ont fait preuve de dévouement en 
entreprenant cette collecte. 

Les dames dont les noms suivent 
se rendront à l’appel du “Central 
Volunteer Bureau” pour donner 
des leçons de tricot, crochet et bro- 
derie aux membres de l'ouvroir de 
l'Institut Taché: Mmes J-A. La- 
Roque, A.-A. Vermander, R. Gra- 
vel et J.-A, Rhéaume. 

Le grand ménage printanier a- 
mène aussi le débarras des gardes- 
robes, Aussi n'oubliez pas chères 
amies, le comité de Charité de St- 
Boniface en faisant parvenir les 
articles que vous mettez de côté à 
Mmes A. Gladu et L. Nault, 147 
rue Notre-Dame, St-Boniface, 
qui, de leur côté, les expédieront 
à l'Aide à Auchelle. 

Plusieurs de nos membres et 
amies prenaient part le lundi 2 
juin dernier à une randonnée en 
autobus organisée par Mme C. R. 
Medland de la Croix-Rouge et J. 
Simpson du Community Chest, 
pour visiter le ‘‘Cancer Institute” | 

Il 


« . . 
Poils Disgracieux 
Signes, verrues, boutons. Nous ga- 
rantissons absolument de les enlever 
pour toujours. Nouvelle méthode 


sans douleur, Traitements à partir 
de $200 Un seul traitement suffit 


pour enlever pour toujours les poils 
des jambes et des bras, 
Mile K. SINCLAIR, Dermatologiste 


DERMIC INSTITUTE 


500, édifice Paris Tél 94110 
WINNIPEG 


VOLCANO 


LIMITEE 
Montréal - St-Hyacinthe 


W. Girouard, 
gérant général 


ers mécaniques 


F 
Bouilloires - Fournaises 


Réchauds - Chaudronnerie 


Henri D'Eschambault, 
LIMITÉE 


Représentants locaux 


nipeg, 

Cette excursion avait été orga- 
nisée comme remerciement pour 
le beau travail fait par nos mem- 
bres lors de la collecte de La 
Croix-Rouge et du Community 
Chest. 


Mme E.-T, Etsell, présidente, 
partait dimanche dernier pour un 
voyage de repos à Vancouver. 
Nous lui souhaitons un bon voya- 
ge et nous espérons qu’elle nous 
reviendra entièrement reposée. 


Attention! Attention! 


Tous les talons des billets pour 
la rafle du fameux fauteuil de- 
vront être rentrés avant le mer- 
credi 11 juin, soir de notre assem- 
blée mensuelle. La rafle aura lieu 
le 11 à l'assemblée mensuelle qui 
sera tenue dans la salle Jubinville 
au sous-s01 de la cathédrale à 8 h.- 
15, Assemblée de l'Exécutif à 7 h.- 
45, précédant l'assemblée mensu- 
elle, pour les membres de l'Exé- 
cutif seulement, 


Dimanche dernier, jour de la 
décoration des tombes Mme J.-E. 
DeGagné, lère vice-présidente, 
déposait une gerbe de fleurs au cé- 
notaphe du cimetière de la cathé- 
drale. 

Maria Cossette 
secrétaire 


LONDRES — La presse soviéti- 
que disait que la Russie dépêchera 
au moins neuf expéditions dans 
l’Arctique. Une grande expédition 
aérienne partira le mois prochain 
pour se rendre compte de l'état des 
glaces. Il s'agit dans tous les cas 
d'expéditions scientifiques. 


Vieux? Prenez} Vigueur 


fle 40, 50, 60. Ne res- 
tez vieux, faibles, 


Optométristes 
Optlaions 
Eramen de La vue 


Le étage 

Edifice 
Kensington | 5 s42 
215, Eu 44 € | Laboratoire: 


WINNIPEG #1 146 


Télephones 
Pour examens 


JUBEE'S GRILL 


264V: rue Main Winnipeg 


Téléphone: 25 482 
Repas à prix populaires 
Ouvert le matin dès 7 heures 
Propriétaires 


jubinville Frères 


PORTRAITS COPTES 
PASSE-PORTS — PHOTOS 


LYCEUM PHOTO 
STUDIO 


Propriétaire: H. POIRIER 


30, édifice Stobart 
290, rue Portage Winnipeg 


Téléphone 96 042 


FLEURS ARTIFICIELLES 


DE TOUS GENRES 
Bouquets de mariées 
Couronnes mortuaires 


Commandes de la campagne 
remplies avec soin 


FLOWER GIFT SHOP 


185, rue Smith 
Tél. 95 961 Winnipeg 


Madame E, Lépine, prop. 


Notre ‘LIVRE DU MOIS’ : 


Un livre CHOISI avec soin pour 
son INTERET, son UTILITE, son 
CHARME, et sa BEAUTE! 
‘La formation de la jeune fille’ 
par J, Baeteman. 
Prix: $135 par la poste, 


Votre nom: ss 


' 
: 
Votre adresse: ou 
.Découpez ce coupon et envoyez-le ! 
' 

. 

. 

* 

n 

0 


avec la somme requise à 


LA LIBRAIRIE CATHOLIQUE 
Cathédrale de St-Boniface, 
St-Boniface, Manitoba. 


Tel. temporaire: 204 307 
(catalogue gratis) 


Waldort Lunch Bar 
344, rue Mais 
Prix populaires - Service courtois. 
Salles de banquets pour toutes 
' occasions. 
Consultez-nous pour vos soupers 
de famille, snirées, etc, 


J.-H GAUTHIER 
J CHABALIER. orop. 


Téléphone 91 076 


RADIOPHILES ! 


Si les émissions radiophoniques ne vous parviennent 


pas de façon satisfaisante, 


avez-vous songé que votre 


radio a probablement besoin d'être ajusté par des ex- 


perts de la 


NORWOOD ELECTRIC & RADIO 


Taché et Horace 


Tél. 203 730 


Lucien DAOUST, prop. 


Taillés à la main d’après vos propres mesures. 
C'est obtenir le plus nouveau aux plus bas prix 


que d’acheter chez HUOT 


N'oubliez pas qu'une mise élégante est un placement. 


